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ave » et le « rôle dirigeant du parti » menacé 


Estimant la situation « 


M. Gorbatchey s’alarme des appels à la grève 


Achats 


à l'Ouest 


᾿ Αι de la 
complexité croissante des 


sur la nature, on croyait un peu 
naïvement résolus des pro- 

ne ἴὰ 
sont pas. [18 se rappellent 
aujourd'hui, souvent avec brute- 


Aa tre 


emprunteurs de fournir ἴω 


200 


dans les chemins de fer soviétiques 


nf se des mineurs soviétiques estimé que l'URSS pouvait «se trou- tout alimentaires. La veille, M. Gor- 
de cent quatre-vingt mille ver dans une situation dans laquelle il  batchev avait appelé le parti à 

d'entre eux auraient cessé le travail. faudra penser à prendre des mesures abandonner 
« Le sifuation est PTE Gorbiehes pour que le contrôle des choses ne εἰ laissé prévoir un rétablissement du 
nous écheppe pas ». Le chef de l'Etat droit de tendances en son sein. Il avait 


des appels à une grève 
mins de le fer étaient lancés 
Ie août, le président soviéti 


MOSCOU 


ὲ de notre correspondant 


La coïncidence aurait été vou- 
lue qu'elle n'aurait pas été plus 
hr og er ἰα 


premiers secrétaires des républi- 
.Ques et tout le baut appareil, 
M. Gorbatchev a, 


le parti à 
sortir de sa « mentalité 
d'asiéér. à s'ouvrir à la Lors 
velle réalité du pays plutôt que 


{Lire la suite page 3.) 


Le vingtiè . 


scientifique ef une auch 
sur l'URSS. Un défi Le 
qu'aucun des deux 


nr. Sera aujourd prê ἃ ral. 


ing ans ont passé. Leurs 
empreintes sont toujours là, 


“C’est le roman des Cévennes 


à odeur d'orages et de vent...” 


Roger Borderie 


sa mentalité d'e assiégé » 


: 1 supréme les Fo a annoncé que son pays allait acheter ajouté que l'évolution de la situation 
À a le ἃ l'étranger pour 16 milliards de dol- « menace d'affaiblir le rôle dirigeant 


lars de biens de consommation, sur- du parti». 


TR 


De la Lune à à a Terre. L 


C'était ἢ ya vingt ans ot os l'après-midi du 16 juillet 1969. 
éreillés roximité de Cap” Canaveral 
l'attente de !’ « évènement ». Un Ἀ' κα 

(Floride), trois hommes, Neil 
homme allait marcher sur la À strong, Edwin Aldrin et 
L τ Collins, s'envolèrent aux 


petite sonde automatique, Luna- 
15, lancée peu de temps avant et 


La CGT a manifesté récem- 
nr nc de 


ET τας 


ἐτὶ ἈΠ ELITE 


DRALET EN 
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L'avenir des usines Renault 


Le crépuscule de Billancourt 


# ute, plutôt — 
gne symboliquement sur le 
"qui fait face pre bureaux 
la direction, à côté d'un tank 
de la guerre 1141918. 
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été la plus faible des 
pays industrialisé 
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Surprise lors de l'étape 
Gap-Briançon, mardi 


18 juiliat : les leaders du Tour 
de France 1989 sont restés en 


victoire 
après un sbandon à la suite 
d'une chute lors du Tour précé- 
dent. 


dans cette dernière grande 
de montagne, alors qua, 
la veille, leurs offensives ont 
paru bien timides ? 
(Lire page 8 les articles 
de JACQUES AUGENDRE 
«J.-M. THÉOLLEYRE.) 


Dès 1982-1983, la Régie a com- 


GUY HERZLICH. 


2 Le Monde Φ Jeudi 20 juillet 1989 ose 


IL Y A 50 ANS, LA GUERRE 


1929. 1940 


La guerre est commencée. 
Le 1« septembre 1939, 
prétextantune attaque, 
l'armée allemande 

se rue sur la Pologne. 


prete] 


que la menace hitlérienne 
ressoude dans un esprit 
d'union nationale. 


tons pour défendre notre 
terre, nos foyers et nos libertés », disait 


L’A L'ANNÉE TERRIBLE TERRIBLE 


partout, à soubeïter une guerre « courte 
εἰ », pour eux ce 
de tion. La seule manifes- 
tation fut Le tirage à cent mille 
fn τα Hulé < Pai 

È te », trente et un noms, 
ceux de hommes politiques 
) entraînés 


chiste, eut à affronter ç dénége- 


tions génantes; nn als Bien Ὺ. τῇ 


II - Les Français reprennent leur barda 


rat os ἃ 


maintenant convaincus de 
Eng dr me re Apr ἡ 
les Britanniques mirent comme condi- 

tion à toute médiation le retour au statu 


nent de la défense nationale du 
avait conclu que « 1. 1 salé Mlle ἃ 
était de tenir nos 


in d’être le seul, 


image d'Epinal. 
bre 1939, le préfet « de Lyon, 


ce dia- 


Jean-Pierre lôma 


dus sus l'aifaire Dreÿ Dreyfus les He conflits 
d'ordre idéologique avaient eu tendance 


“ris peser no « Les d' 
aa nes ae 
fants se .]; 
se barricadent et El 


les 
avoir fai ν᾽ 
chevrotines [...] ; Le curé s'est acheté des 


aux 
sisla valent soubaté antori 
taire Copié sur celui de Baie au Por- 


Ce n’était pas tout. A ; 
aire droite anche tea coupure θέρος 


Ἵ 


je 


μοὶ était 
Pennemi pri be ? Ἐν, ρόδα 
extérieur. (et. ΠΡ était-il?) ou 


(as à cafe 


- où l'aoti- 


veut également ex 
dation mn de l'esprit 
« drûle de guerre ». 


aisons une 
Chambre des Sent. Ouvrant ja 
Edouard Herriot exalte la 


tion 
fut-il affirmé en commission 


ᾧ 
᾿ 
FA 


une belle guerre; on Ini savait gré d’être 
foncièrement honnête, et on avait 
républicain qi vivait 
modestes, Il τῇ 


: 
; 


ξΩ 
pere 
8 
δ' 
ξ 
Ε 


pus 
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Pas À. Coin, 1971, Dre de guere 
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res ἢ URSS : les affrontements entre ethnies dans le Caucase et l'agitation sociale 


Le couvre-feu est imposé 
dans plusieurs villes d'Abkhazie 


(Suite de la première page. } le poids qu'elles ont en système caæuo» nd de roms pau moon ma à Qone qu'il 

" : : à 4 monde, soïrante-douze  existaii 
coté Se LuEEnce et le couvre-fen stlon lui, les Géorgiens ct malgré le | Les mineurs prenaient cette déci- L'enjeu le ἂς c'est Es après une révolution dilo prolé. À grandes enjambées, l'URSS 
dans plusieurs localhés de Le Roue μὰ sur place d'environ trois | sion contre l'avis des dirigeants du d'arriver ἃ jeter les bases d'une tarienne, des ouvriers font grève marcbs là vers le pluralisme orga- 
- blique autonome d° la - mille hommes appartenant aux | mouvement, malgré l'ouverture de jen sans les sacrifices  POnr du savon et de La viande nisé, car si ce droit de tendance ne 
: dépend de là Géorgie, Βεῖσο ns M. n ss ΤᾺ τ négociations οἰ malgré les des réformes économiques ne 11 a beaucoup à faire, pas senle- concerne que le parti, M. Gorbat- 
Sonnes au moins ont été τ τῆνος κόραν Ps ne rques ne grève seraient pas possibles et la îte mené pour les minçurs, ct l'on com  chev n'a cess£, mardi, de rappeler à 


1 
F 
fl 


: i situation τ au cours officiel) à lim] de tique. 
* : Sens ἴα région, la Prawde explique. suite dela décision ἄν ε ) mineurs pourraient, à ini 
8 | ὩΣ "ἢ Σ ΩΣ de succès des - produits « De fais », ail ainsi déclaré ler 
: tee SN ST CP NN Men me Dole Men 
ἧς façon à protéger les « wiei/lens. milliers térnotas, sin que Jes syndicats et les Mais si hasardouso soit Ia situn- Pistes de sn eurarage bn «Tee AT ‘une iner- 
Jernmes et enfants ». Ces nouvelles menés qui ae veler assez per re es fon, quel autre, choix 1e 9 ignore pour l'instant si s'est aussi Po di de eee 1e je ἀν, ποις. 
bare. Sont re ἴα Capitale δυὸ: “tuient pacifiquement contre ce pro- | le de l'histoire, proposait til rs tn ἀμ, résolu à recourir pour cela à vez boit) des vieilles habitudes de 
οἱ les “de”. jet, ont: 616 ataqués : on n'avait pas l'emprunt sur Le intermetio- put ᾿ dons les bureaux ας Ἢ 
ὲ : ral, « résoudre la, question des 
ler Droit de tendance caûres » on mettant 80x postes dit 
troupes de maintien de sont premier mini ts des partisans ACOS ‘peres- 
Car, c'est [6 télévision centrale, relativement peu nombreuses s'y était dit opposé le pl Re troïke. Et il faut le PRE res 
" ordinaire tellement ἃ ἴα traîno du l'avant c'est à Le Besucoup d’économistes en étaient, car si l'on « ne peut pas briser des 
: reste de Ja presse, qui annonçait résolvaient tons les artisans, mais s'lya Jestins comme on briserait un bout 
᾿ mardi soir au pays ane c'était problèmes. On embauche Ἰὼ nn très de de bois », 511 faut comprendre le 
3 », ci Ininours iopolitil Ὁ « véritable drame » que vivent tant 
pes Gorba! de cadres politiques, on ne peut 
, pas 


german Plus haut 
u peuple et de la 


que ceux 
». 


ire en direction de pas dit) en contre eux le 
bitsyne. — La revue littéraire soviéti- ilissi, Erevan (capitale de constructives et de débats autour de ste et sacrant 
que Novy Mir a publié, lundi 17 jui : l'Arménie), Batoumi et. ὲ solutions alternatives qui « représentants respectés de 
let, le discours d'acceptation du Prix ‘ Avait sérieusement perturbé, blo- actuellement, grâce aux efforts du la classe ouvrière », des hommes 
Nobel da fittérature, décerné:-en .: Quant « des milliers Passagers » parti, dans la société, ge à une ee 


parti », at 


δι ἡ H » hazes de la mer Naire des 
: nage Técrienn dheidont n'avait pour les « Nous n'avons pas besoin misations régionales du parti, en 
ie rendre Stpckon sou γΥ. aujourd'hui d'une urité pour la à à utiliser toutes les possibi- 
7 LRO mn éoocpenes- - texte . Profitant des troubles, les deux montre, a-t-il poursuivi, (car) certe d'autonomie et d'initiative que 
Σ condamne persécution de πιβδοπα tiers des détenvs de la prison unité est aujourd'hui à la fois inu- leur accordent déjà les statuts, en 


ics ne fonctionnent plus, 
des usines et des maga- 
fermés mardi. — (AFP, 


taux de son œuvre, « l'Archipel du. 
à ; τῇ itique du parti,  soviets 
minorité d'expri- Lange er she ed 


au second rang avec 150 mit- 
Eons de tonnes produites l'an 


Î 
"ἢ 
ie 


ξ 
ἐξ 
$ 
F 
᾿ 
$ 
Ê 
LE 


Ἱ 
᾿ 
Si) 


Ave"? miiards do tonnes 


| 


Ë 
ès 
ἕ 


| 


- MYois militaires et huit militints 
séparatistes kurdes du PKK (Purti” 

£té tués mardi 18 juillet au cours de ἀρὰς ἀκα Re E PR MS 
violents 


s [ARD 
PE -τ- τ το τοῖς τις - - τ 
: GRÈCE : le scandale Koskotas 
M. Papandréou et quatre anciens ministres 


affrontements dans trois vil per les organisations Xardos à er δυο; n Ἕ πο ; À 
ie. “ἢ . e s us production 
᾿ ed paies mare 1e VE Sénart en 1860, ἃ τὸ comparaîtront devant une commission d’enquête 
Va. " rl accusées de collaboration comptait plus que pour en » 

renseignements fa. (quetrevingt-dix victimes dans la 1988. ATHÈNES j Con du eat de deux jours, 

sant un mort et deux blessés pérmi populatien <ivile en 1987). ξ ΜᾺ Ι᾿ conser Lyapes dirigeants ἢ 
des passants. Au cours des troïs ὅσσ. Ajourd'hui, par crainte des enlève- notre correspondant coalition de gauche, qui ont formé 

un mouvement de grève mais aussi 


Avec ces grévistes, il faut négo-| . pe 


τὰ radicalisme. L'équipe de cier, aussi bien parce qu'on ne pent Ἢ ! ἢ Et Do 


᾿ ù presti ie Ἵ , c'est clair, est fer- faire autrement que parce qu'il j'a HW 
“Les autorités attribuent Le persis in écnbat qu'il seul mement décidée à tout faire pour ne i ἥ κα mn de mardi à mercredi tique de M. Papandréou dans 
tance de la lutte armée — (πὶ δ: δεῖς vont ὉΠ δα τὸ Ἢ ἘΝ en ὃ pas rompre avec ce mouVement fau inrodrire en URSS La négocie 19 juillet, à une large majorité, la l'affaire Koskotes et assuré qu'ils 


Ouvrier tique — cette inconnue proposition du parti ous RE ae μευ τότ 
l'occasion de devenir le partenaire τ ἢ c « Nouvelle Démocratie » (soutenue tion) jusqu'aux élections, 
d'une i démorratie. Arrivé Hdi dans le | ar ja coalition de gauche ct du pro- prévues en ocinbre. Pour le Pasok, le 


us de mille cents vichimes. activité kurde en 1980, le PPK sem- 
1984 — ar fournie au ble disposer de quelques points 
PI vote du Parlement constitue un 


per la Syrie et aujourd'hui per. : d'appui dans nne partie de la popu- ; 
r L'intensification des actions ation. Sans. jectifs | C’est le réveil et l'entrée en scène. τ b δ 
de ratissage depuis 1987 ἃ réduit le . en pari Be mures déni | C'est que l'enjeu est maturelle ἀκ le nes ven) de M Gare | d'ecquête sur les responsabilités de « réglement de comptes ». 
Fons d'opértoes a MONBETEUX  — certains villageois fui fon crédit | ment Si ce mouvement  batchey, a donc terminS sa ῃ en Re τ ΘΟΥΘΒΡ. l'assemblée δοπόδο, 
! Ἰὰ 5 où, selon. les d’« avoir attiré l'attention sur poeraie se terminer κ᾿ Ῥ urnée de pourparlers ἃ quatre | | = Papas. s». Il s'agit de M A re ea? Η 
autorités, l'armée débusque l'existence du problème ». L'inter- accord négocié, avantageux pendant une heure son innocence et 
demandé à la commission d'enquête 


actuek- 

lement les terroristes accnlés "dans diction, raisons de sécarié, do 

nts. Potir-— ‘Paccès'aux alpages n'a fait qu'aug- 
tent, si l'élau se resserre, il semblé |nenter le mécontentement des 
D € paysans-bergers de la région, coincés 
nières opérations débordent de cette entre les actions du PKK et la 
et les affrontements ont faits. répression militaire. 
pour .les premiers mois de 1989, ἘΠΕ: : 
autant de morts parmi les militaires : MICHEL FARRÈRE. 


"POLOGNE : l'élection présidentielle 
Les députés de Solidarité déterminés 


et nous le disons : nous ne nous 


se serait trouvé contenteron. ρας de demi-! ἃς Crète et actuellement empri- 


de 
patron des gr (con 


tains commentateurs grecs) qui a 


tante δ 

ἘΠ} plus quelques Lolo 2 iques, la de 
= 2V0O : τ 

Le on DE D τ D à | Don ON pme ΙΣΤ, 


à voter contre le général Jaruzelski . ᾿ 


VARSQVE 
de-notre envoyé spécial 


a. Le général Jaruzelski ἃ fini 

dnaonéer officiellement sa candie 
ANSE ΤῊΣ ΤΊ 

de juillet, ὃ 

Srutin. De Leur cûé, les députés de 
Solidarité s’apprètaient à voter « en 
conscience », Lo area massives 
ποτ contre Île ιν 
Pour ètre élu, ce dernier devait donc 
compter sur La cohésion de ses 


‘pres rangs: les députés du ἊΝ 


ouvrier {communiste) οἱ de ses : 

“ailiés : un certain nombre de’ défec- 

tions Étaient redoutées et un échec 

pétait dunc pas tout à fait impossi- 
Le. 


Annonçant sa candidature devant 
le groupe parlememairc commu 
miste, le général Jaruzclski a d'ail: 
leurs envisagé cet échec et demandé 
en ce σας aux épulés communistes 
de soutenir la candidature du géné 
ral Kiszczak, ministre de l'intérieur. 


πέτα! Jarüzelski. . 


responsables. de. l'armée, mais il a 
ajouté que des - opinions néga- 


.tives - continuaïent à se manifesier 


à son sujet : le déroulement de sa 
rencontre la veille avec les députés 
de Solidarité lui en avait apporté 
unc ample confirmation (ἐξ Monde 


Mardi, Le . parlementaire 
de l'opposition a longuement 
débattu de Ja position que devait 
adopter Solidarité lors du vote : un 
certain nombre d'élus se sont 


du 19 juillet). 


inquiétés de l'attitude de leurs diri- 
Seants, soupçonnés de se déterminer 
plus en fonction de la « raison 
d'Etat» que des sentiments pro- 
fouds des urs et des élus eux- 
mêmes. 


1 était de toute manière évident 
que la masse des lus de Solidarité 


Elus s’abstiennent de partau 
vote ou bien quittent la salle. Le pro- 
fesseur S: τ du 


d'évoquer publiquement cette tacti- 
que, que lui-même préconisait : 
C'était en fait la condamner, Jes 
dépuiés refusani que leur mouve- 
ment soit accusé de fuir ses respon- 


tant, qui n'a pas participé au débat, 
voter « selon leur conscience ». 

La commission composée de 
douze membres devra dégager dans 
un délai d'un mois les éventuelles 
responsabilités des cinq anciens 
membres du gouvernement. Aux 
termes de la loï sur ia Eté 
" la dic- 
tarure (1967-1974) et toujours en 
vigueur, des procédures les 
pourront ensuite Etre engagées 
contre les présumés coupables. 


Nr gg et Tsovalas ont 

Le volonté de la Nouvelle Démo- 
cratie et de la coalition de gauche 
d'épurer la vie politique a déjà êté 
marquée par la création, le semaine 
dernière, d’une commission 
d'ondes chargée d'examiner 
l'achat mels yougoslave la 
Grèce en 1986 et revendu à La ἐ 
que comme produit grec, une opéra- 


nement, l’une touchant les fourni- 
tures de matériel militaire — 


téléphoniques et 1 ταῖς 
conclus per l'office ds télécammu 
mications (OTE). 

DIDIER KUNZ. 


art 


<hée qui s'étend à vue sur le 
droite de la route qui condnit à Fao. 
A gaucbe, les rares lers encore 


car on part de zéro, tout est à 
refaire ». Deux mosquées aux mina- 
en gr our 
resteront 

l'Histoire le témoignage de La « Pro 
cité franienne ». ὶ 
᾿  Démarrée officiellement le 
25 juin dernier, la k 


reconstruction 
.de Fao, évacuée dès le début de . 


la guerre par ses quelque 
50000 habitants, devrait, comme 
celle de Bassorah, être menée 


‘terre, du 9 février 1986 au 17 avril 
1988. Cette terre a été la cible de 
us de 10 millions d'obus tirés par 
deux côtés », y est-il écrit 
lettres d'or. 
Sur les bords du Chatt-cl-Arab, 


collègues irakiens, eux aussi 
détendus. 
Dans la volonté farouche de 


reconstruction de Fao, pour laquelle 
Je président Saddam Hussein a 


ἢ 
ΠΗ 
Ἢ 
ΕΣ 
He 


Symbole pour l'Irak de sa victoire 
sur l'Iran — le 17 avril, jour de la 
reprise de Fao, est désormais férié, 
- la icipation ire des 
Trakiens peut être considérée 
: comme un moyen de les associer à 18 


τὶ ΝΥ τα ἀν ον τὰ ἐ- εν πον 


ἃ nationalisme ἃ joué un grand rôle ἃ 
ς partir de 1982. 
L:] 


sies Arabes du « danger perse ». 
«Cette dette de sang, Bagdad ne 
acache pas sa volonté de ἴδ faire 
# payer, d’abord au Koweït et à l’Ara- 
c'bie saoudite, ses principaux crédi- 
Eiteurs (30 milliards de dollars), et 


essayer en vain de |: 
maintenir l'occupation de cette - 


Proche-Orient _ 


IRAK 


sans doute aussi t, dans 
la mesure où les mers ἐς 
catiment avoir i 

k pre capacité 


irakiens l'ont aussi largement souli- 
gné, — la reconstruction de Fao est 
le preuve éclatante de la volonté ira- 
kienne d’enterrer la hache de 
guerre. «Nous avons reconstruit 
Bassorah, qui est à portée des 
Fao qu est à portée des fais tree 
ao, qui est 

niens. Nous voulons ainsi i 

à l'Iran que le moment est à la vie et 
à la construction, et non à la des- 
truction », déclarait récemment le 
président Saddam Hussein. 


Enfin faut-il sans doute et surtout 
voir dans La reconstruction de Fao, 


attache à son accès au e. 


ardomnait à plusieurs corps de - 


l'armée, dont ceux qui avaient 
défe " 


contre la truelle 

aux travaux RATE RE 
même, se t à de multiples 
reprises dans la ville. 


ou en argent. Le gouvernement veut 


qe Bessorah regagne son million 
MHepAmE nee s' te 
ue beaucoup 

mère heure, réi és aiieurs, 


mètres de la frontière iranienne. Car 
si nol Irakien, aujourd'hui, n’envi- 
sage une reprise des hostilités dans 


non plus à prédire ce qui pourrait 
arriver dans quatre ou cinq aus, le 
temps miniaum Flran de se 
tefaire un peu. question de la 
souveraineté du Chatt-el-Arab 
demeure, et ce différend entre Bag- 
dad et Téhéran ne paraît pas près 
d'être réglé, s'il ne l'est jamais. 


L'accès 
au Golfe 


C'est aussi pour cela que l'Irak a 
fait de gros efforts pour 
ses deux ports d'Umm-Qasr et 
Zabair, rouverts immédiatement 
après le cessez-le-feu et qui 
devraient, au début de 1990, selon 
des sources irakiennes, rivaliser en 
capacité avec celui de Bassorah 
avant la guerre. Des travaux de dra- 
gage des canaux de Khor-al-Zubair 
et de Khor-Abdallah, entre l'Irak et 
les îles koweïtiennes de Jazirat et 
Bubiyan, ant été en! is pour per- 
mettre l’accostage plus gros 
bateaux. Le 3 avril dernier, un cargo 
a quitté Zubair emportant des 
produits pétroliers issus de la raffi- 
merie de Bassorah, qui a recom- 
mencé à tourner avec une Capacité 
de 3,5 millions de tonnes de pétrole 
léger. 


En fait, tout le sud de l'Irak, la 
région la plus éprouvée pendant la 
guerre, est un vaste chantier sur 

1 se concentre l'essentiel de 
l'effort de reconstruction. Si l'armée 
irakienne demeure, bien évidem- 
ment, très vigilante à la frontière, 
elle n'est pas visible. Tout ce qui 
rappelle peu ou prou qu'ici encore, il 
y a moins d'un an, était concentré le 
plus dense réseau de défense irakien 
a disparu. Onvert le jour même de 
l'entrée en vigueur officiel du 
cessez-le-fen, le 20 août 1988, l'aéro- 
port international de Bassorah, 
construit par des Allemands de 
l'Ouest pendant la guerre, 
n'accueille pour l'instant Que les 
avions d'Iraqi Airways qui relient 
trois fois par jour la capitale du Sud 
à Bagdad. 


S'il ne s'agit pas d'oublier La 
guerre (les monuments qui La rap- 
pellent sont légioe), l'irak entend 
recouvrer au plus vite son dévelo 

d'antan et effacer le coût 


Ι . buit ans d'un confht qui a profondé- 


ment marqué la population, 
FRANÇOISE CHIPAUX. 


par les tribunaux islamiques, ont été 


pendues en public, mardi 18 juiflet, 


en Iran, a annoncé Radio-Téhéran. 
Ces nouvelles exécutions portent à 
743 le nombre de trafiquants de dro- 
gue qui ont été pendus dans le pays 
depuis l'entrée en vigueur, le 21 jan- 
vier, d’une loi anti-stupéfiants parti- 


culièrement sévère. (AFP). 


Diplomatie 


La visite de M. Roland Dumas au Maroc 


tâches de la présidence française 
sera d'assurer et de développer les 
relations avec les autres grands 
ensembles du monde ». « L'Europe 
communautaire, a-t-l souligné, voit 
d'un très bon œil le rapprochement 
des pays du Maghreb ». qui « facili- 
tera les études et les de 
Projets d'imérét commun ». 


Au sujet du Liban, le ministre a 
réaffirmé que la France « continuait 
de souhaiter la réussite du comité 
ἔαρ τὴν τ 5, Composé du roi 

du président algérien 
Chadli Bendjcdid et du roi Fahd 


leur destruction 
ἄξει de dx ἀπε Selon un porter 


terminée » de « deux textes 

CORjOINES ». 

ve Lérrimiiar ge son 
mardi, " riedersdorf “ , PrinCI- 


or, affirmant : < {Vous sommes 


puissances, le projet sera soumis aux 


rence de Genève sur le désarme- 


Deux Iraniens recherchés 
ur Passassinat 
d’Abdel Rahman Ghassemlou 


des Doté tués (le Monde daté 16-17 juillet}. Lors de son assassinat, 


ἢ | ΜΝ ‘ie 
qu'est un «agent » de Téhéran, avait été relâché. Hest maintenant l'objet 


Énean a accusé lrak d'être responsable de l'assassinat d'Abdel Rab- 
dines du peuple (deux mouvements ayait leur quartier général en territoire 


irakien), en ont imputé la responsabilité à Téhéran. — (AFP) A 
POINT DE VUE -. . 
Qui défendra demain les Kurdes ἢ 


. ‘nent-pas d'otages et j'en sui fier, 


par Bernard Kouchner: . τ is 'apsersinent pas du pre 
a bear ire + .sonniers, parce qu'ils ne détounent 
ἃ l'action . pes d'avion. » Avec vingt-cinq. mil 


κ à ér e'entoler les * ‘tons d'habitants, c'est le plus grand 

LE pie jou qui ve s'enol le” den peuples sand ar, bi ρα ana 

sé parvis du s frontières qui obligent les Kurdes, 

pour assumer un destin tragique, à 

changer d'alliance et parfois à 
s'affronter entre eux. à 


l'homme, un commando_assassinait 


valeurs de 18 démocratie — Ce: mot 
| qui devient le seul révolutionnaire eu 


nts du monde. : Après : Sadate, “Jouer un rôle dans l'Iran de clereain au 
at Sadegh_Ghotbzadéh,‘ lssam: Peuple kurde martyrisé. ἥν 
Sartaoui, après Baodin pan 74 reste aux amis de Ghsssemiou à 
après Jean-Merie Tjibaou, on δ᾽ ‘ia 
arraché Ghassemiou. Tous ceux-ci, 
de la Nouvelle-Cafédonie à l'Afgha- ‘Fr 
nistan, de la Païestine à l'fran δὲ à. 


naire, à conserver cette, démoçsatie 
villegecise qui..s'accommode.. d'un 
islam modéré. Ghassemiou, révolu- 


| tonnaire démocrate et- guérillero ””effirm 


humain, disait : « On ne s'intéresse ‘ 
pas aux Kurdes parce qu's:he pren-" : 


Les syndicats se mobilisent - 


confre:le-chômag 


πον Le hausse du chômage et éviter que ἢ 
ke barre des 10 % δὲ soit france à 
PTT 1, masional Des. « travaux 
δι ᾿ τ - “11 ἵνα » ji 
atteint de tels records : plus de %.,,.ment envisagés, tels Que l'ar sr 
pour jentemble du pays. selon des tion de l'infrastructure ΠΝ re, 
tistiq ournies par" l'agence avec un 8] de 100 milliüns 
nationale l'en ea En tom,: “dollars du nn ΠΙΚΕΣ -- 
40000 Sont sans “" Les investissements étrahgers 
seront, eux aussi, ἢ] 


> fer-. ‘ailleurs, 1 
ment leurs portes ‘est: en LCOnstante, . l'emploi a l'intention de modifier les 


nation -opoiés par là crise et, οἱ 


Ρ dier 
les travaïll: ini terri 
ἘΞΑ À κακῆς pertiniens Lo ἐμὰ 
à utôt d’ pie ps 
tune Poe ἀταφίο, 0" APP ος 
devant les bureaux de 1a-présidence! rep dus En 
ἷ ἱ bebdoma- 
daire, Le lender de le coule op. ἀπε nest 
cale, M. Israël , ἃ violem- ἱ 
ment Tue la ,«, paresse ‘du: 
ent » Qui πὸ réagit : 
ace à la montée de εἰδεῖεν. Pur. 


M: Simon Pérès (travailliste), 
parage pas J'inquétade 

“2 aggravation 
récession 


νεῖ γεχς 


πων, pm 


se | 
ST LOL 
? 

sk 
| 
| 
| ἧς 
, 

a là 

LIN 

LE 

ΕΠ 


"" 


ASUNCION - - ἘΞ À la fin des années 70, il a eu vent du On sait aujourd'hui qu'un groupe Lomnes de ciment per an, 1 ne les pro- 
τ de cimenterie. Le américain avait (εὶς its Y 
de notre envoyé spécial alors 200 000 tonnes de ciment en roi Chére que ele ds Fi ds : 
. nue no DE AL ca faut au Banque mondiale avait, présenté 
Πλ μιβεραῖο τοῖς Μ. moment où se construit, avec le un projet, iment mien émdié, 
‘te s voderteau Paraguay. D fait Ια barrage ΕἾ et où ilest Le coût de l'ouvrage a gonflé au fil des 
A+ une » des jo provoque préve de avec l'Argentine ans Le devis initial était de 112 millions 
“patder rielles ct Sartre, de la Ouvrage di même genre. Une nouvelle de Joie le concret à 666 signé 
: “grosse pub Pl cie 600000 τ ήτο ΡΝ ὙΦ Dons es 
ν- EI en ὴ si 
Poroparadire qui ui a été adressée -M. Soustelle παρὸν den ls ποτα M Zucx affirme qu'avec les 
magistrat ὦ intérêts des emprunts 
cimenterie reviendra à 450 millions de l'utiliser 


Ê 
| 
La 


FX 
Ἢ 


Η 
il 
fl 
ἢ 


ἱ 
ll 


Che 16 juillet, à la suite d'une média- 
tion de l'Organisation des Etats 


Les 
cratique de l'opposition civique 
{ADOC). de la coalition de libération 
nationale (COLINA. au pouvoir), le 
président Manuel Sobs Parma et E 
Forces de défense 

‘commencé ce dialogue + sans pers 


Amériques 


PARAGUAY 


et le t de 
ΤΣ mdustrie matiguale ἃ ciment, 


tout On ne lésine pas sur les frais : un jour, 
M. Ugarte Ceaturion amnonce son arri- 


Jour et avec l'engagement de n'exclure ἂς 


la mission de 


.casernes. le nouveau gouvernement Qui 
prendra place le 1* septembre, les 


sanctions économiques décrétées par 
es Euu-Unis l'année demmière, Fe 
retour des exilés. la réouverture de sept 
méêdies panaméens fermés D ivre 
‘février 1988 et La libération d'environ 
trente prisonniers politiques. (AFP. J 
EE 


ANGLAIS - ESPAGNOL : 
᾿ PORTUGAIS - BRÉSILIEN 
ΝΟΒ OBJECTIFS : donner me stagiaire Une 
bonne muitriss de la langue ainsi que des 
codes propres su pays avec lsquel ὃ sers en 


telle, Montpellérain, trou 


1 | 
ASUNCION 


Bien avant que la dictature de 
Ki ke 3 février 


M. Jacques Soustelle, 
nte-die- 


secrétai 
1951 député du Rhône, M Sous. 


NT AS dhe [8ρὲ de τῶι 
30 ans, ἢ est nommé δὴ 1943 


directeur général des services spé- 
ciaux. Le 30 mai 1945, 1 Dénra 


en mesure de abriter à cos 


De ethnologie à la ἐπε πεσενς | 
Res une patrie d'accueil politi- 
une brillante carrière intellectuelles οὗν greg πω Piero Mondes 

ir ral or θκδίθυ δα 


960; puis ἢ quitte le 
liste. En 1961, l'OAS (| 
don de l'armée secrète) part 
guerre contre la politique 
à  d'e abandon » de l'ancien Chef de 


«ET QUE 
PENSEZ-vouS 


ssements au 
Poe: “il ne me les a pes fournis. 


Une boîte aux lettres 


ministère paraguayen de l'indus- 
- tele κα ue 
de toutes ses 


sa carrière. Pierre 


La presse’ poursuit ses attaques contre M. Jacques Soustelle 


Dr done plus de Μὰ πικθό restent ἃ 


. Les imerio- Fe cie cette affaire, l'Etat paragus 
cetre affaire, sont ἃ ἐπέ volé, sciou lus, de 100 millions de 
M Defi Gollars : «1! y ἃ eu sürfacturation du 


sur le montant des travaux. pour la dis- 
tribuer à des personnes bien placées 


Des sommes sont effectivement pas- 
la ‘sées parla LABCO : 16 millions de do 
Juridiq} 


ne A 
a réclamé 


Sa mission 


retenus pa 


nation final 
Général de Gaulle conduit T'Algérie 
hors du giron français, il fait 
connakre son désaccord. ji est 


achevée, ἢ ἢ cure Alger eu mieu 


« se À φως le us 


ἢ 
᾿ 
À 
ἢ 


le France libre, et il doit quitter le 
territoire national; un mandat 


e latine, A com- 
mencer par Où ἢ savait, 
jeune arhnclogué, étudié les 


᾿ 
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Une turbulente saga 
russe OÙ ne MONQUE 
aucun des ornements du 
grand roman historique à 
la Walter Scott : chevauchées 
dans la neige, hordes de loups, 
monceaux de fourrures, 
princesses ardentes et trahies, 
dames d’atour, rois tiraillés 
entre les exigences de la politique 
et d'innombrables pulsions 
physiques, non moins 
impérieuses.… 
lrène Frain, Paris-Match 


418 p. 
98 F. 
La plus grande histoire d'amour 

de cette année qui débute a presque un 
millénaire. Sous un titre qui déjà fait 
rêver, Sous le ciel de Novgorod, Régine 
Deforges nous la raconte avec un luxe 
de détails et une sensibilité romanesque 
CETTE) apanage exclusif d’une 


femme, écrivain populaire de surcroît. 
Yves Solgues, Jours de France 


roman 


Aventures, amours confrariées, rivalités 
sanglantes, sabbats de sorcières à 

l'ombre des cathédrales c’est le grand 
chambardement des âmes et de la fatalité 


tel que les aime Régine Deforges. 
Francoise Ducout, Elle 


FAYARD 
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Politique Communication 


Dans un rapport sur la programmation des sis 
M. Brault souhaite pour le cinéma « oo, 
« plus de concurrence et de solidarité » | 


Grandes manœuvres dans les petites formations 
L’habit neuf du Parlement européen 


M. Vakry Giscard d'Estateg juin ne Ini Isisse, cu principe, nr om τορος οἱ 
a Gé Gus mord 18 juil, prés aucune chance de succès. us Irlandais du ; Ce groupe * rade - 
dent ἦ 'Estaÿ ” lus l'étiquette com toute βοείας ἀπ bus de position domi: i : ee 
are. dr tement perar en Giscard d'Estaing n'est De φοτίεταῖ D ls ul COMuient redonner 1m peu contrôle de programmation τι dE 


d'oxygène à une profession l'Europe ? | ane μη Hbéralison 
engoncie dans δὲ5 ζογρογας Ho Gun pee se ne τς Brault n’en Protéger | & 5 Ν᾽ 
tismmes, 303 repports de forces, en tration en 1982, 4 alots confié πῆς moins nécessaire de protéger 
de réfiexion à M. Baule l'exploitation indépendante, «ue : ἐαΤ αὶ 

et qi Put me pen ἃ Pen à Après quelques mois de concertarion pe lon per ει ει es 
πα ἔοι ΝΠ ΠΡ de | 
7 is doi: Π défendu la cou ἢ 
que de M. € doit dans le différent -, comblé ἢ : HUE 

il commun de la concurrence. «cinéma , : 
rique Βεαῦὶέ dans le rapport sur droit com le attentes des cinéphiles avoc | Las 
Pas besoin pour cel. comme des pro 


ment européen, remplaçant ainsi parvenu à 3 
Me: Simone Veil. Dans les la cohésion de δὰ propre équipe membre de l'entourage.du PCF. 
petites — extrême ns on de Cet Fc ra PE fait 
droîte, communistes, écologistes Moment, le chef te Contre ς René 
À ΤΡΕῚ Los per tue paire bi 
groupes sont particulière- que ses treize sen 
rh οι ἐπραξομα οι ως Aprben au Parlement curopéen, porte un 
libéral. En vain. Les libéraux por- coup sérieux à l’image internatio- 
Le Parlement dont ταϑαῖϑ, ρα διῶ} δὲ μόπε néerlandaisse male 3 
l'installation pr aq mardi papa toute cohabitation  lisätion nationale se porter 
25 juillet à Strasbourg, prépare avec . Ye M. Jacques mais CR l'Europe en voie 
ue babit d’Arlequin. Pour le Chirac. Ces derniers seront : Un sujet 
une seule chose est sûre: obligés de faire bande à part ct ils que ls direction du 
l'Assemblée des 518 élus des it Chnistian de 


tions d'art et essai où ne. 

ἯΙ ircui de cxpioré les formes moder 

Parti, ainsi que » M Xs circuits en les em πο 

tous ses opposants -- re de npéchent d'exploitation en lançant les mmlié.…. | 
συ 


et 
à Trois grands circuits ont, en δ aussi 
fs τ corbeille de préparation du pro- se une mesure 
liste et espagnol, celui de M. Enri- démocrates curopéens DE, in congrès du a qui Da ont de déine) S Ἢ ire Sons .& ε Σ | 
devrait, statutairement, se 56 dérou- | Gaumont, UGC et Pathé sont lois 1 faut donc. conseille M. Brault.… 


Baron Crespo, n 1 
Ἐπ Qu βοσγατικτηραι ἀϑ NC Ἐπέρα 6 Irlandais du Fianna Fail, 1 Grec lé entre es de février et de | de essentielic au dynamisme du cinéma orriger la stricte loi du marché par’ - 2 Fr Al 


PSS 2 D, mais ils contrôlent, par un esures de « solidarité ». Pour 
Ainsi en ont décidé les deux _A l'extrême droite, la cacopho- Earl), cap htm red système d'entente, la * » 6ε8 τεσσ δ το τατος restent: 
Ϊ ἰὸν nas En fiair avec une gestion 4 anage exclusif des salles prè- 


par M. 
Pierre Cot (180 membres), et le ter ne nouvelle fois, mercredi  Retournant le couteau dans la 
ΤῈ démocrate-chrétien [9 juillet, an cous done réarion plaie at cg done | sut 
(PE), présidé par un Allemand, Bruxelles, a d’ailleurs 
M. m Kiepsch (123 mem dans laquelle se trouvent ses sy OL Cu ma δ Condé, nqué où se jone, en quelques jours, le des ments qui ont fait leurs dans dantes. Cette mesure est — γ 
bres; ἱ compte teou du refus 16 souligner qu’il considérerait | RE &0 M Bruit le concède quelque peu . 
de Face à cette redoutable concen-  nomique. Le Conscil de la concur- contradictoire avec | nat ἷ ᾿ 
tration, les distribntenrs ont baiss£ rence peut sanctionner les abus de la réforme préconisée : | -ς 
les bras : pour accéder aux position dominante et rétablir une suggère qu'elle soit votée | ν 
«vitrines » parisiennes, ils abandon- situation pure davs les salles tranthotre ea nt ἜΣ" 
nent aux circuits la tion igi administration peut ration de la ἂς FE a 
national δ de leurs fl, Victimes ictimes de Pnposer une trans nce minimale graphique qui rédoane sa fluidité au ἜΣ: ἣις 


cette position dominante, les exploi- 
tants indépendants ont du mal à pour limiter les pressions fournir Pl y Late pham pgg rois 


Ed D Me président sortant du groupe des la voile de l'ouverture de Ἰὰ που: 
début de 1992. Droites εἰ nnes se trouve οί législature, du côté des ἔοο- 
νὴξ to singulier cas  logistes. Les Ν᾿ 


tou. à difrasion le τ rCÿr Ou] d'exploitants indépen- 
pes toujours Ets fe impliquent, comme le rapport le sou- 
satisfaisante aux films jugés n pate modifier profondément la  dants des ententes de program- 
«grand public ». loi de 1982. Celle-ci instituait une mation, modifter les réflexes profes-- 
Au début de l'année, M. Brault, réglementation spécifique des 
ident de le commission de pro- ententes de programmation et d'un film 
grammation, et M. Jacques Vistel,  confiait la tion de la concur- résultats d'entrées 
δα εϑοτ. a cinéma, avaient ne à une commission contrôlée, - 
fers cene fait, par les trois grands circuits ! ς À 
ituati ἔδιδε α précipité Pour protéger le cinéma contre ses modération des réformes 
ἷ μα dérives, explique clairement Τιαιετδε. que suscitent, ἃ droite 
is, mystéricusement racheté MC'Brauh, ἢ ἐσὶ argent d'en fair comme à gauche, les difficultés du 
par M. Gian-Cario Parretti, ne avec une gestion aussi corporatiste. Aire, der ner à pre τι 
voulait pes se développer, comme Les ententes étaient soumises ἃ Serra t au Partement un pros ; 
les deux autres, dans la production autorisation: elles seraient désor- jetde 
et la distribution, et étendre son mais libres, mais avec un strict ᾿ SEAN-FHANÇONS LAGANL » 


Après la démission du directeur général de l'ACP Μ Michel Français ᾿ ἢ 
. . L’absence de loï : : Mon 

Le sort de la deuxième agence française |. | estnuisible 6 ες & 
en suspens °° Âlapresse» 2 ᾿ 


La démission de M. Michel Bur- Endetté par le rachat de Macmil- ps problèmes de succession qui ΠΝ ν 
ton, directeur général de l'Agence lan aux Etats-Unis, M. Maxwell | tent “actuellement la presse quoti- 
centrale de presse (ACP), annoncée  pouvait-il tolérer Les longemps | dienne régionale et notamment -le 
LS = 16 juillet, quelques minutes avant Cette situation ? La création, en | Woix. du Nord et l'Est républicain ὁ]: 
verture d'une réunion du comité juin, d'une mission res de quatre | (le res du τ juillet) nt à 
d'er entreprise {nos dernières éditions mois confiée à Lee ain Couture, | nouvèau, selon M. Michel Françalx, 
du 19 ui te) .pose de nouvelles ancien directeur des ventes de a | député PS de Oise le problème dj 
gone sur la stratégie de Voix du Nord, ressemblait déjà ἃ un | « vide juridique + existant en : 
Robert Maxwell, propriétaire de désaveu de M. Burton. Ce dernier | matière de transparence et de plura- ἱ - 
66,8% du capital de la deuxième tablait sur une diminution dn déficit | lisme-de presse. à 
agence de presse en France. et une augmentation du chiffre Le député qui fut, en 1987, 
"Ὁ des sources concordantes, d'affaires jusqu'à 53 millions de | chargé de mission sur la communi- 
. Burton aurait indiqué que les francs en 1989, avant ‘un retour-à | cation'et La presse quotidienne réio- 
Le du communiqué émanant de l'équilibre début 1990. nale ‘au cabinet du président de [ξ΄ site 
la présidence de l'ACP, selon les- Après la démission de M. Burton, | République.et qui préside È 


britannique  turpi ᾿ 

μὰ ἘΠῚ ᾿ fois comme les descendants politi- mations de base seront les Verts 
Pour le reste, l’habillage du ues d° "Hitler français, au nombre de huit 

Parlement relève ( 4 ‘Adolf "- députés (1), et les Grünen, leurs 
micro-couture, pour ne pas dire de Plus de ‘homologues allemands de l'Ouest. 
cuisine. : Le également au nombre de huit. Les 
M. Valéry Giscard d'Estaing «communiste » ? Italiens, venant de quatre compo- 
fere-t-il acte de candidature et santes différentes, auront sept 
ἢ Les élus communistes ne sont élus: trois Verts (“1 Verdi»), 


au S0CiR- 
liste? La question devait Etre Pas à la fête non plus. Il paraît deux représentants des Verts-Arc- 
tranchée mercredi 19 juillet. même définitivement acquis que, enCiel on prêtre élu sur la liste 
M. Giscard d'Estaing a διέ élu, d'où qu’ils viennent, ils ne s'intitu- Démocratie prolétarienne (DP) 
i, président du groupe libé- Jleront plus communistes! Pour la οἵ un élu d'une liste antiprohibi- 
ral, le Er a par ordre Première fois depuis le début des A nn ἔροιο, 


LA διαὶ κε Les six colis- pe côté, nr des . de 
tiers de Me Veil appartiennenten députés Elus sur u Parti Sur une Li ition 
effet. au PPE. communiste italien siége- tée par le PC di 
En l'absence de candidat  ront avec les quatre élus du Parti €lu espagnol de in Gauche bas- 
l'ancien communiste 


potentiels de ini amis 
personne d'autre n'étant entré en les bases de leurogauche. M. Wacchter, n'intègre 
ice, juqu'à présent, contre De l'autre, les sept commu- pas dans le groupe des Verts euro- | 1 
M. Bäron Mais le nou- nistes français formeront un 5. les députés 

Stuboee per Le dettes ἀδ nenbte potins ας émet. Dore rapocien peuvent da 
“- © - ας τ τι ΟΣ ἢ ἃ | = 

es Verts ᾿Ἰ 
Un son e de la SOFRES favorables à la formation ue 
groupe élargi. ΠῚ manque actuelle- 
ment deux élus aux <anti- CEE» 


56 % des Français portent un jugement | ‘aus résimaines pour come 


tuer un groupe, dont l'existence 
Ÿ uels sa démission « ui avait de] deux rocÉdé aujourd" hui le groupe d'étude sur les 
positif sur le bilan de M. Rocard | ssl far εἰ déj, ès pré | que τς QE Dosemire mas | Me VU eut nn 
ἐν χ caire. ties », 4 Cation de l'A! les tre: . ionale, estime que les deu 
LS 6 SE Fra θοαὶ par gl de 1988, ot quepar8 & | Le groupe des Verts devait ΠΡ ilemple qu'er dourtant μέν de cle αἰβεάαι mana | dla, cou. «prouvent Den 
quatorze mois après sa nomination À œ g M. Burton, M. Robert Maxwell ait 168 conclusions de la mission d'audit | 94® ποις sommes devant un vide. 
q ap Si une majorité de Français notam- | sanctionné l'échec de la politique de ct le nomination d'un nouveau direc- | Juridique qui permet aux appélits 


redressement financier de l'ACP. teur général M. Alain Couture Pas. ef sens ὧν des LE Ἑ + 
nommé à ce poste le 18 juillet δ absence de texte législa- *: Ν 
ἜΕ τν πρτῇ depuis 1987 par la in Maxwell, aff A ne tif est nuisible à la mission de de. ἐν 
8 ins à se tête son fils Ian, Sete Jonction à titre intérimaire », | Presse ». . ἮΝ 
ΓΑΟΡ a enregistré 19,3 millions de Cette crise pourrait aussi être le pré- + Parce qu'une entreprise ‘de. L " 
francs de déficit en 1987 εἰ 20,5 mil- lude d'une restructuration de l'ACP | Presse n'est pas tour à fair uræ.: : j ESS 


ο et se 
l'hôtel Matignon, selon un sondage jugent favorablement le bilan du ment sur la structure de ses 
de direction. 


anse de 1 000 personnes ct quer «aux vrais problèmes» et 
publié dans le Figaro du 18 juillet. 34 % « d'éviter de prendre des | cartons. Il permettrait, tout à la 
C'est dans la lutte contre le ch5- mesures impopulaires mais mais néces- | fois, de parvenir à une direction 


le bilan de M. Michel Saires » « homme-femme » et de ménager | |; qui ne conserverait que les services | reprise comme les autres, ajoute. 
Rosard est jugé le plus « positif » Lo rôle du premier ministre au | les rivalités politiques, par exe Hossren 1988, pour un chiffre rentables comme la Bourse ou lea M. Francaix, les voire pubioa 


19 % des Français placent ce sujet sommet de l'État ne semble pas | ple entre les Français et les Alle- Monet Er ταῖς mil. Services destinés aux collectivités. | Pevens se désinréresser du rûl 
en tête du bilan, alors que 17 % des décisif pour les personnes interro- | mands. lions. γι " la ” écri 
personnes interrogées citent la mar- gées : 58 % d'entre elles jugent que Selon un député écologiste, le tn 
che de l'économie, le dialogue social c'est M. François Mitterrand qui | groupe des Verts aurait pris lan- 
et la préparation de l'avenir. Le dirige vraiment le pays. Enfin, 43 Ὁ | gue avec les pe OUT 
thème de l'unité des Français, qui des Français sont convaincus que sé » une 


(Publicié) 


avait été l'une jori M. Rocard mi itique mais il aurai Ἢ NA 
CR TN Cest hr ir ς MEDECINS DU MONDE es 
DE RCE De ὅν AIDE MÉDICALE INTERNATIONALE, 
Le débat sur le Conseil constitutionnel ÉrauE neuf du Parlement MÉDECINS ς ANS FR ONTIÈRE δ, s 
curopéen ainsi raccommo: 
Le RPR : « démonter Sons 2e lee ἐλ 


LA FÉDÉRATION INTERNATIONALE 
DES DROITS DE L'HOMME, 


ce qui pourrait être un piège » 


Commentant la ition faite Sans doute avons-nous possède, en tout cas, un 


par M. François Mitterrand d'élar- scénario subtil dans lequel le avantage politique : il est à géo- ἣν 
aux particuliers re du ἘΞ a métrie variable. ἀπ 
So pages τς σας μεν pre ee RTS LA FONDATION FRANCE LIBERTÉS, τω 

RES Fonte ρας τὸ | En 5 dun Hou Ql'tus Appellent à un rassemblement en faveur à 

Georg roue : «Le débat de res γμν | ER EE ἀπο σὰς du peuple kurde JEUDI 

Jond quver sur Le prajer du ἐξ qu M Minérremd n'a pas ous | Far asacot int 19 ave Le 1 PEUR. € 20 JUILLET 1989 4 

D ΤΙΣ ΞΔ mile à 13 h 30 République Père Lachaise : 

κεῖ men pa des Fonte, Ce Ἂν re po UE | hi δ τα ns à l’occasion des funérailles du dirigeant. kurde Abdou: 

ὡς qe ὡς κα τιαπιύτες, a ρείκαιίοι ἀπε ἰα cou μοίϊις | ἐς. mené came et ren ον | Rahman Gh 

£ ΤῊ uns véritai Je Cour Ton qui se pose ajourd'ha à à | directeur. comme nous l'avons écrit assemlou " 4 | 


à l'américaine On peut ed et εἰ de prajet par erreur dans nos éditions du 

irlerrand est un pris 14 juillet) de l'administration et des 

n'est prématuré Les parait être le cas : Jeut avant | services extérieurs à l'administration 

vériti Les indenions du président de Lout en découvrir les ressorts, le | centraie du secrétariat d'Etat chargé 
La République sont encore obscures. fonctionnement et les buts. » de ia jeunesse et des sports: 


assassiné lors des négociations de paix 
qu'il menait avec Fran. 
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Le vingtième anniversaire de la mission d’Armstrong et Aldrin 


capsule de retour — culminant Ἢ 


Et l'occasion était trop belle, δ πε plus haut 


entré les deux grands, Pour Ὡς Ξ 
médiatiser au mieux la. FRE 
puissance de la technologie am£ri- 
cainé. D'autant que durant toutes 
les années 60, Science et Techni-_ 
que Lis imposées, à Moscou” 


+ Le 
Au terme d'un sans his. 
toire de quelque 400.000 kilomè- 


avaieñt-accompli le même exploit. 
Le premier, composé de Frank 


“Douze marches |. 


. Parce qu'ils furent les pre- 
tôuit les noms de Neil Armstrong 
ei. d'Edwin Aidrin. De juillet 
1969 à décembre 1972, douze ἢ 
asuonomes ont en fait, au total, | 
foulé. le so! lunaire. Seul l'équi-, | 
page d'Apollo-13, parti le 
14 avril 1970 et revenu sur 
Terre en catastrophe six jours, | 
plus tard à la suite d'un incident | : 
techaïque, n'aura pu participèr.. 
jusqu'au bout à l'aventure. 
«Ont marché dans las :pas. | 
d'Armstrong et Aldrin :  .. . 
Charles Conrad et-Alan 
h:'{mission Apollo-12, 14- 
24 novembre 1989}: “1 
Alan Shepard et Edgar | {. 
Mitchell (mission Apollo-14.. | 
31 fenvier-9 février 1971): .1}, 
‘i= David Scott et James. 
lin (mission Apollo-15,. 
26'juilet-7 août 1971); 
— John Young et Charles | 
Duke {mission Apollo-16, 16- 
27 avril 1972); . 


17, 8-19 décembre 1972). 


Bormann, Jens Level ét WA 
liam Anders, en décembre 1968, 
en séussissant la mise en orbite: 


| 
: 
: 
ἢ 


21 juillet, ἃ 12 αὶ 57, les deux 
hommes quittèrent donc le 
coafort spartiate, mais rassurant, 
de leur vaisseau Apollo pour 
entrer dans le Lem. : 

JE s'agissait d'us curieux engin 
à quatre pattes, une sorte d’arai- 
gnée d'une quinzaine de tonnes, 
sufmèntée d’une grosse tête — la 


Des photographies par cen- 
‘scientifiques chargés d'esautor 
88 surface, trois Cent qui 

kilos de roches rap- 


ἢ 
tre de 1969 à 1972, les 
qua ans, $ 


sréservé» aux astronomes et 
: ν ns 


De ie Lune avant Apollo 11. 
que savait-on ? De sa face 
‘cachée, rien ou presque. De 
l'autre, celle dont les «mers, 


taines, une armada d'instruments. 


portés sur Terre : on moins de . 


‘sutre que la Terre cessait d'être 


Comment cela pouvait-l bien 
voler ?-Beaucoup se le demandent 
encore. N’empêche que ce fut à 
bord de ce « coucou-là » que les 


deux. hommes se posèrent à 
- 24 b 17 éans la mer de la Tran- 


.quillité, soulignant leur exploit de 

Ce commentaire laconique désor- 
mais célébre : « Jci, Base de la 
Tranquillité, l'Aigle s'est posé » 


l'Union --soviétique, et montrait 
ainsi indirectement que sa techno- 
logie militaire et ses armercents 


. Stratégiques n’avaient rien à 


cavier À ceux de Moscou. Ὁ 
L'affront du Spoutnik et de 
Gagarine était enfin lavé εἰ 
l'humanité tout entière regardait 
du côté de la Floride et du Texas. 
Pourtant, il s'en fallut d'un rien 


‘pour que la mission historique 


d'Armstrong et d’Aldrin ne se 
solde par un échec et, peut-être 


pire, par un accident 


Car, huit minutes avant l'ins- 
tant prévu pour l’alunissage, le 
calculateur. de. bord du Lem 
refusa tout service. Il fallut alors 


* tout le génie et le sang-froid d’un 
- Jeune spécialiste de vinpt-sept ans, 
‘Stephen Bales, pour identifier la 
..Gause de la panne et y porter 
‘remède en, moins de temps qu'il 


n’en faut pour le dire. La mission 


. fut donc sauvée ct il ne resta plus 


“| VINGTSNGEME ANNÉE — ie 7626 


A AV: — «Le Mamie Où Témpoeua v 


δ ὕπο étope dans l'hisfoïîre dé l'humanité 


DEUX HOMMES ONT FOULÉ LE SOL DE LA LUNE 
devant des centaines de millions de téléspectateurs 
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-" sombres et circulaires, se distin- 
- gueñit à l'œil nu les soirs de pleine 
uns, on connaissait surtout les 
innombrables cratères, et les 
«rayons» issus des plus grands 
d'entre eux, camme Tycho ou 
Copernic. Quelques « vallées », de 
rares escarpements. Et c'était 
tout. ll y a vingt ans, l'essentiel 
de ta Lune restait à découvrir. 
Outre qu'elle astraignit les 
chercheurs — rareté des maté- 


grandes lignes. l'histoire de notre 
-sateliité. Grêce aux méthodss de 
datation isotopique mises en 
œuvre dans les laboratoires 
agréés par la NASA on sait 
aujourd'hui que la Lune s’est for- 
mée ἢ y ἃ environ quatre milliards 
et demi d'années, soit à peu près 
à la même époque que la Terre. 
Comme elle, la Lune présente une 
minéralogie dominée par les sil 
cstes, qui en constituent plus de 


La moisson des missions 


à Neil Armstrong qu'à prendre Les 
commandes de Jengin dans les 
denières secondes du voi pour évi- 
ter que le pilote automatique ne 
les mène droit « dons un cratère 
des dimensions d'un terrain de 
football > couvert « de nombreux 
rochers ». Le plus dur était fait et 
c'est non sans une Certaine impa- 
tience que les deux hommes com- 
mencèrent les prépararatifs qui 
allaient les conduire, moins de 
sept heures plus tard, à fouler le 
sol de notre satellite. 


Un superbe . , 
spectacle 
do que ὡς νοὶ Πϊπὰ Ἀνκιαίκομει 


empêtré dans son lourd scaphan- 
dre blanc, gauche comme un 
Cr qui fait ses premiers pas, 

ercher avec précaution le pre- 
mier barreau de l'échelle de des- 


on, Arrastrong 
posa le pied sur le sol lunaïre ! La 
mer de la Tranquillité résista et 
l’astronaute entreprit alors avec 


‘une prudente lenteur de faire le 


tour du Lem pour vérifier 
Pétat. Sécurité et conscience pro- 
fessionnelle d’abord. L'émotion et 
l'enthousiasme seraient pour plus 


Rédaetion, Administration: & r. des Italirne, Ῥυτήν ΣΧ — Directeur: Habort BEUVE-MERY 


ὁ Avec une apparente fadlité, 


I fallait parer au plus pressé et 
prélever sans retard, pour le 
où un départ précipité aurait été 
nécessaire, un échantillon de s0l 
lunaire. Un inestimable morceau 
de caillou posé là, sur un sol prati- 
quement iotact depuis des milk 
Lerds d'années et que commen- 
Saient à marquer les traces bien 
nettes des « Moon-boots » de 
l’astronaute, si appréciées 
aujourd'hui des skieurs. Bientôt, 
Aldrin rejoignit son compagnon. 
Mais en brüûlant les étapes. ras- 
suré qu'il était par les it 
impressions favorables d’Arms- 
trong. Commengça alors un 
étrange ballet, fait à ln fois de 
lourdeur et d’aisance. Une lour- 
deur imposée par le scaphandre et 
une aisance due à la faible gravité 
régnaut à Ja surface de notre 
satellite. Ce fut alors un étonnant 


« dribbler » quelque invisible 
footballeur. 


Trois astrouantes 
brûlés vifs 
Mais tout a une fin Et un pre- 
mier débarquement sur la Lune se 
doit d'être empreint d’une cer- 
taine soleunité. Le drapeau améri- 
cain fut donc planté, sur fond de 
ciel de Terre, et une communica- 
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tion — La plus chère sans doute de 
tous les temps — fut établie avec 
le président des Etats-Unis. Puis 
vint l'heure de l'installation des 
instruments scientifiques embar- 
qués le mission (un disposi- 
ἘΓ d” du vent solaire, un séis- 
mographe et un réflecteur laser) 
et celle de Ja récolte de quelques 
échantillons de roches lunaires. 

La promenade était bientôt 
finie. Après trois heures et quart 
de sortie, les deux bontmes, qui, 
après cette formidable aventure, 
n'étaient plus tont à fait comme 
les autres, réintégrèrent la cabine 
du Lem. Commencèrent alors les 
préparatifs de rendez-vous avec 
l'infortuné Michael Collins, tou- 
jours en orbite lunaire dans sa 
capsule Apollo en attendant de 
ramener ses COMPagnOns… Sur 
Terre. 

Aussi spectaculaire que fut 
cette mission, elle contenait déjà 
en elle les ferments d'un certain 
désintérêt pour la conquête 
lunaire. Malgré l’enthousiasme 
des cinq cenis millions de télé 
spectateurs qui suivirent l'évêéne- 
ment, il n'était pas difficile, au 
lendemain même de ce premier 
débarquement, de prédire une 
diminution progressive de l'intérêt 
pour les vois spatiaux. Une pre- 
mière comme celle d’Armstrong 
et d’Aldrin ne se renouvelle pas. 

Et on savait déjà, restrictions 
budgétaires obligent, que le nom- 
bre des futures tentatives d'alu- 
nissage allait être réduit. D'autant 
que, devant les difficultés de 
lentreprise, l’Union soviétique 
paraissait avoir reuoncé à la com- 


* | pétition. 
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Armstrong et Aldrin ont rempli 


pendant plus de deux heures toutes les tâches prévues 


lundi soir pour rejoindre 
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ὁ À bord du LM, les astronautes américains décollent 


la cabine que pilote Collins 


VRP Y Emérientne κακαὶ je coarte β de Lane 
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95 %. Comme elle encore, ποῖσθ 
satellite se révèle relativement 
pauvre, du moins en surface, en 
certains éléments come le fer ou 
le nickel Autant de points com- 
muns qui lsissèrent un moment 
supposer que la Lune s'était for- 
τοῦθ à partir du manteau terres- 
tre, même si de nouvelles don- 


effet nettement moins mouve- 
mentés que cells de la Terre. Une 
fois tracées les grandes lignes de 
sa géographie, {8 Lune, pour tout 
dre, n'a guère connu de grandes 
transformations au cours des wois 
derniers milliards d'années. D'une 
part, parce que les poches de 
magma qu'elle abritait un milliard 
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d'années plus tôt ne tardèrent 
pas à s’épuiser ; d'autre part et 
surtout, du fait de l'absence 
d'atmosphère, qui préserve le sur- 
face lunaire des processus d'éro- 
sion que connaît ja Terre. Ainsi les 
empreintes, laissées par le pas de 
l'homme # y a vingt ans, se 
détacheront-elles encore, 
intectes, dans plusieurs millions 
d'années. - 

Reste une inconnue que f’ans- 
lyse des échantillons rapportés 
par les astronautes s'est révélée 
impuissante à résoudre : fille de la 
Terre, sœur jumelle ou simple 
compagne de voyage, comment 
la Lune s’est-elle formée ? En 
dépit des modèles les plus sophis- 
tiqués, aucun scénario n'est 
jusqu'à présent parvenu à faire 
l'unanimité parmi les scientif- 
ques. Vingt ans après la réalisa- 
ton du plus vieux rêve de l'huma- 
nité, la Lune, sur ses origines, 
garde son mystère. 


CATHERINE VINCENT. 


De plus, les objectifs fixés, le 
25 mai 1961, par le président 
Kennedy dans son discours au 
Congrès étaient totalement 
atteints. Avec même quelques 
mois d'avance. Souvenez-vous : 


.[< Voici venu le moment pour 


va nation, avait-il dit δ Jour- 
prendre ouvertement la pre- 
mière place dans l'exploration de 
l'espace, qui, de bien des 

. recèle sans doute la clé 
de notre avenir sur Terre (...). Je 
crois que notre nation doit se 
consacrer à l'objectif qui consiste 
à faire atterrir un sur la 
Lune et à le faire revenir sain et 
sauf sur la Terre avant la fin des 
dix prochaines années (...). 
Aucun autre projet spatial de 
notre époque n'apparaîtra aussi 
gigantesque à l'humanité, ni 
aussi ne pti pour l'explora- 

"espace. Aucun ne sera 
aussi difficile, ni aussi coûteux. » 


La fin 
des aveaturiers 


Difficile et coûteux, il le fut 
assurément lorsque l'on songe’ 
que, trois añs seulement avant le 
premier pas sur la Lune, vingt 
mille défaillances furent identi- 
fées lors de la mise au point de la 
capsule Apollo et que, surtout, 
trois astronautes, Virgil Grissom. 
Edward White et Roger Chaffee, 
furent brûlés vifs dans leur cap- 
sule, en janvier 1967, lors d’un 
essai au 801. Formidablement coû- 
teux, le programme le fut aussi 
puisqu'il coûta aux contribuables 
américains la bagatelle de 21 mil- 
liards de dollars jusqu'à Apollo-1 1 
et 25 milliards de dollars de plus 
pour mener à bien la suite du pro- 
gramme, pourtant amputé de plu- 
sieurs missions, jusqu'à Apollo- 


417 ; soit bien plus du double que 


FRONTIÈRES 
ET CONQUÊTE SPATIALE 


Jean SCHNEIDER et Monique LEGER-ORINE 
frontiers and space conquest (la philosophie à l'épreuve) 


la Lune 20 ans après 


le prix affiché pour la construc- 
tion de la future station spatiale 
habitée américaine Freedom. 

Aujourd'hmi, que restetil de 
tout cela? Quelques tonnes de 
matériel scientifique installé par 
les équipages des différentes mis- 
sions, deux ou trois jeeps lunaires, 
et 382 kilos de roches ramenées à 
prix d'or sur notre sol. Pour ces 
raisons, ce qui devait être le 
moyen d'effacer la défaite scienti- 
fique et diplomatique infligée par 
l'Ünion soviétique à la grande 
Amérique n’a-t-il pas été un échec 
économique ? Sans doute pas 
totalement. si l'on songe au formi- 
dable ballon d'oxygène que cet 
ambitieux programme fut pour 
les entreprises et les quatre cent 
mille personnes qui y ont parti- 
cipé Et puis, on ne peut rayer 
d'un trait de plume les quelques 
progrès que les données recueillies 
sur la Lune ont permis aux astro- 
nomes et aux géologues de faire 
dans la compréhension de la for- 
mation du système solaire. 

De telles aventures ne sont plus 
aujourd’hui de mise, même si cer- 
tains caressent l'espoir de voler un 
jour vers la planète Mars Des 
conversations ont bien lieu sur ce 
thème entre les grands de la 
conquête spatiale, maïs les pro- 
grammes envisagés restent au 
stade de projets de papier. Les 
bases lunaires permanentes qui 
devaient faire suite au pro- 
gramme Apollo sont demeurées 
dans les cartons, et celles que le 
président Bush voudrait bien y 
faire installer à partir de 1995 
pour marquer son mandat ris- 
quent fort de buter sur un « non » 
du 

L'heure des aventuriers a 
sonné, et le rêve n'a plus cours 
chez les commerciaux qui leur ont 
succédé. Les deux héros de la 
Lune ne s’y sont d'ailleurs pas 
trompés. Neïl Armstrong a rejoint 
la vie civile dès 1971, pour ensei- 
‘gner à l'université de Cincinnati. 
ΠῚ dirige aujourd'hui une société 
d'informatique. Quant à Edwin 
Aldrin, après une longue dépres- 
sion et un difficile retour à la vie. 
militaire, il a choisi lui aussi la vie 
civile. et dirige à Los Angeles sa 
propre firme de recherche et 
d'ingénierie, tandis que la Lune 
est retournée à sa solitude. 


JEAN-FRANÇOIS AUGEREAU. 


© Un «canon à particules » 
essayé dans l’espace. — Un 
δ la : ère fois dar ga jpace 
pour la premi is dans l'es, 
dans le cadre du programme IDS (Int 
tative de défense statégique, ou 


Phülosophes, psychana- 
lystes, scientifiques, 
sociologues réfléchissont 
à f’avenir ; 

H. CURIEN 

J.-P. FAYE 

L.-C PECKER 

D. SIBONY... 
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JUSTICE 


Les grévistes de la faim 


d’Action directe toujours maintenus à l'isolement - 


Joëlle Aubron a été placée, de force, sous perfusion 
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attachant Le jeune femme qui, 
comme ses compagnons, refusait 
qu'on l’alimente ainsi de force. 
Cette décision — purement médicale 
— est toujours difficile à prendre par 
des médecins qui sont écartelés 
eatre leur code de déontologie, qui 


pour les médecins 
le moment .où 18 


I s'agit alors 
de déterminer 


volonté du gréviste, affaibli à 
l'extrême, fc, ct où. com- 


ins prodigués aux 
directe l’étaient dans le respect de la 


Atteignant 190 milliards de francs 


Le projet de budget pour 1990 veut donner 
la priorité à la condition des militaires 


Le projet de budget de la défense 
pour 1990 devrait être de l’ordre de 
190 milliards de francs, en augmen- 
tation de 4 % environ par rapport à 
1989. Le montant exact de ces 
dépenses militaires (pensions 
exclues) n’est pas dti 
arrêté, puisqu'il faudra attendre le 
conseil des ministres du 6 septembre 
pour qu’il le soit réellement. . 

_ Mais déjà certaines grandes 
définies, en par iulier 


c'est-à-dire les dépenses de fonction- 
nement, il est question d'attribuer 
86,9 milliards de francs aux armées, 
soit une a! tation de l'ordre de 
3% par rapport à 1989. 

La majeure partie de ces crédits 
sont consacrés aux soldes des mili- 
taires (cadres et contimgent) et aux 
activités d'instruction dans les 
unités. Ainsi, il est prévu d'accroître 
de 12,4% en francs courants (ce qui 
LS he ri 420 millions de 
francs dépenses entraînées 
FPamélioration de la condition . des 
militaires, notamment une hausse 


agents de l'Etat pour compenser des 
recrutements supplémentaires à 
l'Education nati 

Depuis 1982. les effectifs mili- 
taires (cadres et appelés) dans les 
trois armées ont diminué de 
20 000 inci 
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rière et 1 90 des effectifs appelés. 

La continuation d'une telle poli- 
tige est très diversement à 
dans l'institution militaire, dès lors 
que les nouveaux matériels qui 
entreront en service à partir du 
début de la prochaine décennie exi- 
gent, au contraire, des embauches 
supplémentaires. C'est notamment 
le cas dans l’armée de terre (qui 
recevra de nouveaux équipements 
de surveillance du champ de 
bataille, les uettes multi 

les et les missiles Hadès) et 
l'armée de l'air (avec les avions Her- 


”” cules et AWACS). Ὡς 


SPORTS 


- parsble, Gino Bartañ l'inusable, 
Felice Gimondi à l'époque 
d'Anquetil et Anquetil lui-même. 


Tour de France 1989 ont laissé 
la victoire à l’un de leurs compa- 
gnons de pédalée, Pascal 
Richard. . 


A défaut d’un exploit venu de 
ceux qu'on appelle les grands, 
inscrits au Who's who de la 
compétition cycliste, demeurait 
le décor qui aurait dû en être ls 
théâtre. Au Premier acte, le 
‘rideau se levait sur l'étendue 
émeraude de la retenue de 


sage, sur lequel, au temps des 
vacances, le vent joue avec des 
voiles: muiticoiores, fut, voici 
trente ans, ls raison de bien des 
colères et de bien des chagrins. 


Serre-Ponçon. Ce lac artificiel . 
aujourd'hui bien intégré au pay- * 


dre une décision qui scrait alors la 


de j en la matière 
Ge U n'est pes sûr — loin de là — que 
la chambre d’accusation, certes 


Une quinzaine de sympathisants 
d'Action directe ont occupé les 
locaux de la rédaction du ἐ 
dé Paris, en εχί; en vain La 
publication d’un communiqué 
dénonçant = le discours des 

as ». jourual 2 pu, malgré 
cela, sortir normalement. 
AGATHE LOGEART. 


ÎLe Monde proteste contre cette 
occnpatien des locaux de notre 
me atselnte à La 

Hberté.] 


CYCLISME : le Tour de Fran D 


Les montagnards n'étaient pas là ! 


furent condemnés alors à voir 
noyer leur village et leurs 


Alpes. pour'les Alpes-de- 
- Haute-Provence, pour percevoir, 
du côté de Barcelonnette, celles 
des gens de la vallés de l'Ubaye. 
Pour des raisons de défense 
nationale, il est question de leur 
retirer le: 11° bataillon de chas- 
seurs alpins. L'Ubaye en est 
bouleversée. Les banderoles 
étaient là pour le dire, tendues 
d'un bord à l'autre de la rue. 
« Non à la mort de ls vallée Si le 
11° BCA s'en va, c'est Bercelon- 
nette qu'on sssassire. » 

Et les gens de [5 municipañté, 
parés de leur écharpe, se fair 
salent presque supplants aux 
portières des voitures de presse 
pour qu'on lise leur tract. On y 
spprenait que Barcsionnette 
avait décidé de montrer un 
visage de vile morte pour ce 
Passage d'un Tour de France 
qui, pourtant, ki fut bien sou 
vent raison de fête. La pisinte de 
Barcelonnette, . qui aurait pu 
mieux l'entendre que M. Lionel 
Jospin δὲ s'en faire le messager 

- auprès de son collègue Jean- . 
Pi Chevèneinent ? Le minis: 
tre de l'éducation nationale et 
des sports se trouvait être, pour 
cette étape, le plus notable des 
invités de la direction du Tour. 
Hélss | à Barcalonnette il n'était 
plus dans la caravane. Un hé- 
coptère l'avait emporté à l'Izoard 


‘ cyclotouriste, et ils étalent en 


La mort d’un fils, l'après-midi, au rugby 
Le chagrin, sans non-lieu 


coups. Après avoir inculpé 
deux joueurs de l’équipe 
adverse, M. Jacques Cai- 
mette, juge d'instruction à 


(Ἢ pes ce EL pe dd me yat perd de Domi ταν ἄ a 
bo qu ferme Sion, qui ranine !a brure. Pour RE TR CN 
dans les champs, sous le souffle tant, ils choisissent de ne pas μπῇ ; 
du mistral qui se moque des τρί appel: « Ces malheurs suc-  ‘V#PU dégoiter. 5 αἱ 
cyprès et assèche la terre. Ellone ρεοήᾳς nous ont uede, .ivisée, sage οἵ DOTE Βα rer 
veut plus parier. Elle ἃ trop dit, andantis », écrivent-ls dans:uns Den entre le tre ee mo. 
er ep br lettre ouverte aux Journaux. ferme et à iques 
trouve la volonté d'expliquer sn gr haha champs, à côté de caux du père. 
encore, « parce qu'i faut bien se quement, n Γῇ Ici les hectares se comptent sur 
révoiter de temps en temps», les doigts de [8 main. « J'ai tenté 
quitte à remettre à vif toute cette de l'en dissuader, les melons, les 
douleur qui ne le quitte plus. «De R à tuer » fraises, c'est pas ficrissent, mais 
Jean Leydier, cinquante- - c'est ça qu'il voulsit faire, Mainte- 
immense, Pour Jean, tout a maintenant -— nent tout va tomber en friche. » 
neuf ans, un Corps im! Ἔ 

ϑοῖάθ, buriné par le soleë, des le goût amer de l'inschevé. «A Le soir, après le travail, Domini- 
mains lourdes qui battent l'air et quoi a servi cette mort, ces ri Ne 

yeux voïlés de larmes. Entre  débs: la violence si c'est. - vélo. dures pentes 

= μὲ a μι “Ventoux, ou allait conseiller 


Ὁ τε νῃ 50 rail pra πᾶν 
mer la télévision pour un 
du Toumoi des cinq nations. « ἢ 


ἐπ : 
B salle à manger de ἐπ ferme σὸπξ tant CONTE € A8 
dans la tête, ne s’est pas relevé. épingiées des photos de Domini- -hommes » et leurs shofi 
Deux joueurs de l'USPEG Mar- que : δὴ couleurs, le jour de ses *.. déchifés, leurs maillots 
seille sont inculpés, quelques 


Jours après, de coups et blessures 


Etape en trompe-P'osil 


pour l'inauguration d’un musée 
du cyclisme. 


18 jui la 16° 


négligeable, la course, revenue 
dans les Hautes-Alpes, avait 
quitté la vallée de l’Ubaye pour 
celle du Guïl. Elle se trouvait sur la 


attaque, 

d’autrefois préparaiant leur 
assaut. Bobet, en 1955, y lança, 
tel un lièvre devant les lévriers, 
son équipier d'alors, Adolphe 
Deledde, hussard fidèle et 
dévoué. Après quoi « Louison », 
comme on l’appelait dans les 
chaumières, entrait en lice, remer- 
ciait Deledda l'exempiaire et s'en 
allait. C'était le temps des 
sohstes. M. Jospin en 8 d’ailleurs 
gardé un souvenir très précis. !l a 
expliqué qu'à l'âge de seize ans, 
campent avec sa famille dans la 
région, i vit elors la mémorable 
victoire de Louison Bobet. 

La renommée de l'izoard tient 
moins à ses 2 360 mètres d'’aiti- 


Εἰ 
8 


D: 


des aimables alpages. Les 
immenses coulées de sable y ont 
uns couleur de mort. Une stèle a 
été installée en ces Heux à La 
mémoire, précisément, de Bobet 
et de Coppi. L'ambition de tout 


foule sur la pente mardi 18 juñlet, 


au bivouac de Briançon que 
L'Alpe-d'Huez clarifiorait la situe- 
ton. C'est exactement ce qui se 
disait la veille au sujet de l'étape 
Gap-Briançon. : 


JEAN-MARC THÉOLLEYRE. 


i ce a 
4 ; αν 
Ι 
Ϊ 
ἶ - “ὦ τ 
φ'. 
‘ ὼ à 
| La soupe δὲ 
CH 
PL 
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5 : 
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ΜΝ. 
" 
fr μ 
RE. 
. SAR δῇ 
‘ vo 
το αν 
CRC # 
# 
᾿ 
εὐ ει 
τ " 
x = 
ἫΣ ἐᾷ 
"Ν π 
Ἢ τῶ ἃ; 
#1: in 
ὮΝ & 
ἫΝ μ- 
[ἢ Les 
ne ht 
᾿ ἂς 
| La 
Μ 5 
re. ἐᾷ 
Fes Les 
| πο 
ir FA 
1 “#4 
{εἰ . 
ne πὸ 
4 Fes 
᾿ ae 
x Cdi 
2 Fe 


es 


. ‘nourrie de l'acidité d’un satoerre,, 
i ” dé jaune, couleurs toujours péte- 
᾿ radantes. La simple représenta- 
. tion d’un hypothétique monde 
” rural et d'improbables paysans 


. dans un bépital psychiatrique. 


fe à F 
authenticité, 
he « comédie 


‘La soupe:aux corneilles 


Joël Jouanneau, auteur 
el.metteur en scène, 
ner ses un 
he esthétique riouvelle - 
Ésinguliene. ie 
Le Bourrichon confirme. 
son goût du risque -. 
€t sa passion des acteurs: 


l'all y a dans le Festival Hrcette ΩΝ 


tions qui passent ἃ sa portée — 


ï Espoir fou 
d'un monde beau 
:Approchons-nous un pen des 
“Boulard et des Cresson, ces deux 
familles de Saint-André- 
“Loing, petit village près 
‘Lourmel, 


‘Joël Jouanneau. De l'amitié, 


Ernestine 
Péron), qui, outre son René, a” 


anis au monde un enfant autiste et. 
fugueur, Christian (Philippe 


Demarle), de la lucidité de 
l'adjudant ee Cresson 
Raymond Jourdan), aveugle qui. 
Stand un sort meilleur en veillant 
.$ar.la tombe de sa femme, revenu 
‘de tous les voyages avant même 
de les avoir entrepris, tentant 


“lueur tendre, fragile, délicate, 
J'espoir Fou d'un monde beau.  : 
‘Ce monde pourra prendre les 
senteurs et les couleurs du 
τὰ mirabilis », une plante qui, 
! comme le théâtre — et tout partie, 
: culièrement ici, à Avignon — 
. σαντο 565 fieurs qu ΔῊΣ- 
‘nuit tombée : ou encore il pourra 


‘ lisme ici, foin de folklore, le 


.diatement identifiable où des 


ὩΣ L'harmouie qui règne entre eux 


. lents dans ce Rourrichon, finis- 
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- je n'ai pas besoin Fintuition. A pré 
d'un le ion 1% N ee 
ä ace fl ont Ἵ à n 
d'ŒEipe d'Hélène » Pour moi, la corrida serait 


pour , avec 
les décors et les costumes αὐ 
et Les Où 


ὺ à quek 
Jean-Paul Chambas est un 4 rte à déséquilibrer les comé- peine, je sais que 


ovial extraverti, et même volon- le metteur en scène ct moi δ west pas 
tiers ronifruant, cent pour cenf avec. C'est-à-dire que si le texte es Lab fit γ forobremt 
méridional. Mais 1] vient de indique cinq chaïss, deux portes, a τ inventé re chose. Pour 
, du Sud-Ouest, de Vic- une table, mon premier soin est de erër au bout d'un quart d'heure, 
Fesensac, vili Pour ses virer tout Ça. Je ne suis pas 1à pour sutant ne y aller. À moins que 
construire un écrin et confor-. je soit plem de copains. 
«Ici, — ἀπῇ — les corridas sont table Je refuse Jes effets riches Ici, je crois que j'ai vu nm bout des 
tapageuses, médiatisées, mon- avec des moyens riches, je pense Céphétdes de Jeu Cliande Bailly et 
moi, qu'on peut Ὑ arriver avec des Lavaudant… Cest tout, je ne vois 
Le Cage ge ἐπέ pour moyens simples. Je ne suis pas sc6- Jamais non plus Les spectacles aux 
 fanreaux. toreros, je suis un ἱ ici 

: Qui of peur ὧδ enr der met PE de les La mie dun διδὸν de ion Elan 
Peu ϑ'ασαο ; Pie ac MR mis εἰ το δὲ ni DS Dee 

. Jean-E ᾿ τ pas ἦς πὸ 2 me ᾿ 
Sal, aficionndo de corrides dures, et complète son image on s’inscrivant Corrida pour boire Ce qui dans ces termes-là. δ perse » TE du temps, je 
ἢ dans un tableau de lai, Car H est peintre avant font. d'ailleurs ne me pas, mais «espace » et je pars d'une image, m'occupe des maquilages, donc je 
en coulisses. J' les cou- 


à là Manutention « Parlez-moi de vous », de Marie-Victoire Rouiller 


Une haine infinie Les 


ἕ 
8 
Ἐξ 


es ΟἿ 
ou Ils piquent 
| . | des colères ἔπι , trimballent 
adopter l'aspect ge des Une intrigue forcenée, es la mort du père, tuée peu de tance avoir ter- τω qi us Fais 
monades,.. traduction losophi- baroq mêm Anima est devenne amoureuse folle  minéson livre en 1987, trois bouts de sparadrap, is 
.sdue.de la perfection. Et tant pis ue ét en e temps de sa tante. Amour fou, ct haine A maintes reprises, le ton du livre] une scie, εὖθ ἐροσλότες, Clics 
si, plus tard, ‘il faudra bien, authentique, folle aussi, A ses lettres à manif à vraie, sil bles. Co sont des gens très riches. 
comme les Boulard et les Cres- | SETVIE scs gestes passionnés, la tante a tou-  irradiée, qu'il est très probable que É 
son,.s'en venir manger la « soupe | Une aCtrice lumineuse « cette sérénité bien cette histoire n’est pas une fiction. Il y Rp préfère aux cométient, Η 
- aux corneilles »… Cest notre lot, | eten même veillante », « cette violence des bons fallait beaucoup de tact pour À SEnon, Te Sont partout On est 
*Ça n'est pas gai mais c’est comme | saisie par l'enfer », qui mettent Anime « » sur nu théâtre un si dans un monde fermé, 
ἐφα τ πὶ : Par ᾿ bors d'elle-même, affreux, beaucoup do feu intérieur | je ne choice pes d'habitude” : le 
681 Jouanneu, comme Pindi- | . I! était une fois deux sœurs ‘Un jour, Arina décide de profiter ee mn enr ἀρ πεν re ro 
metteurs en scène 


τ avait eu peur de ses propres mots. d'Anime, ἴα mère meurt. νομὲ mir à me τ τ me Jour ΒΟΙΟΙΒΤΟ, RE 

TT pevillage - même, si_les conditions ἀρ travail 

Be. ν᾿ τ Les sont épuisentes, car l'endroit est 
en village vient prendre l'enfant cxtranonmal. Il appelle le défi. 


+ 
| 


pe »” j'appartiens 
1 faut dire que ces mots-à, | lait, elle cst sauvée. Mzisln tante, ln οἷδε ce « milieu ΠΝ - ouh 
s'ils sont souvent très beaux, de | jumelle, retourne au couvent. comble J'appartiens au petit monde de la 
pure poésie, nous sont donnés | « Quand ma mère esf morte vous lettres : on peu en marge. Là 
sous la forme la plus ardue : une nous avez abandonnés », dira plus tante : « aussi j'aime les coulisses. Cette fas- 
succession de monologues. Mais | tard Anima. qui vient cination correspond à deux asperts 
de cene Gircalé, Jon Jour | Emmamelo ct Anime grande logs. Srenx du pvilige de me trouve: 
neai. s’est:-bien Sc | sent. Le père, lorsqu'il TOP ous τὸ avec ceux qui agissent. Et puis, le 


village en village avant que de 
s'arrimer. au Palais des papes. 
Deux roulottes, un rideau 
empruntés au cirque, une écono- 
mie. délibérée d'accessoires, 
même si ceux-là peuvent Etre 
tonitruents, comme la moto de 
Lucien, ou absolument merveil- 
leux, comme l'accordéon de 
Gérard Barreaux. Aucun natura- 


« Cube » n’est pas « arche » 


Le quinzième sommet des Tant que le carré ne sera pas 
pays les plus industrialisés du rond, l'édifice ambitieux de fou 
isé officielle- Otto von Spreckelsen, poète du 

ment la «sommet » de l'Arche, Nord blessé par l’amputation 
Formule répétée à satiété. brutale du Carrefour international 
Une τοῖο dénomination est- de [8 communication, reste un 
ἡ cube parfait, un pur dessin, de 

elis vraiment adéquate ? Et tout 100 mètres d οἷν 

dère 


“moindre objet brille comme un 
‘sou neuf, peint de bleu, de rouge, 


compte fait, sans jouer au ans 08 La 
ne lesnousement fenétre sur le monde, un boivé- 

au sommet de la paisible butte  Gère incomparable sur Paris δὲ 
au cœur du quar- L'OvooS pension 1 PONT opus 


ἐπάρῃ Défense, à Paris fermant la plus belle perspective 
la hors 
les murs ? re née à la Pyramide du 


eût été réductrice. Ici, nous 
sommes au théâtre, donc partout. 

La magie opère, comme cha- 
que fois que se réunit ce jeuné 
trio des scènes françaises qui 


uns arche est, en Lors du lancement du chantier 
architecture, «une voûte on en 1983, qui succédait lui-même 

aux projets primés et avortés’ 
gloire d'un personnage proesti- d’Aïllaud (1971), puis de Wikler- 
Gieux ou un événement mémora- val (1981), on ne parlait d'aï- 


décors et Franck Thévenon pour 
le$ lumières ‘Il n'est pas exagéré 
de dire qu'ils ont su, en quelques 
spectaciés-— l'Hypothèse, de Pin- 
got, ét Minetti,-de Thomas Bern- 


étres nomades commercent. avec 
les étoiles. ο. 


met. pleinement en valeur les 
acteurs et, à travers eux, les per- 
sonnages insensés, ct aussitôt 
attachants, qu'imagine Jouan- | 
neau, auteur. 51 tous sont excel- = - 
ec Le Monde sur Winirel 


ἰθυκε : Μαπεῖ Ουϊείες δὲ ΒΒ Commandez 
OLIVIER SCHMITT. vos disques et vos livres 


‘ x Le Mentention, À Pan 
jusqu'au 31 juillet (rel&che - 
tions Actes sud-Papiers, 45 pages, 52 F. 
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Admissions aux grandes écoles 


Ecole de l'air 


{Par orûre de mérite) 


ic Passos 
RE Jan eie EC Len Clé}, Ju 


(18). Re τα τ 


475), Frank Ἐ ), ἢ, 
Mia Go), "7 (18, Jacques 


199, Mare Ferre (929 Philpne 120. 
Pa (57), David Cauchon 
Breton (55). Laurent Royer 


conserva! 
aux archives de La Gironde, 


toute La famille, 
ont ia douleur de faire part du décès de 
M. Marcel CEZARD, 

survenn ke 18 juilet 1989, à l'âge de 
soixanto-ncuf ans, Ὁ 

L'inbumation ur lieu le jeudi 
20 juillet, à 14 h 15, au cimetière 
Bulvis, route de l 
Malmaison (Haut 

Cet avis tient licu do faire-part. 


11, το de l'Hippodrome, 
92150 Suresnes. 


— Le Parti démocratique du Kurdis- 
d'Iran 


tan 
a La profonde douleur d'annoncer la dis- 
parition de deux de ses dirigeants, le 


docteur 
Abdal Rabman aimer GHASSEMLOU, 
pacréalre βέσεται, 


λλδαων GLADERR 
représentant général en 


M ΘᾺ 
ler 1989. 

20 jaiet 1945 à ah 30, nee 
jeudi 20 jui , à 14 h 30, au cime. 
tière du Père-Lachaïsc. 


démocratique d 
Téléphone: (1) 45-89-0450. 
{Lire page 4.) 


Nas abonnés. bénéficiant d'une 
béduction sur les isertions du - Carner 
du Monde -. sont priés de joindre à 
leur envoi de texte une des derméres 


bandes pour pusnfier de cette qualité 


CARNET DU MONDE 


Renseignements : 
42-47-95-03 


(56, Siéghme Grotn (579, Ge 
ienne , Jenn-François Loonclli 
(59: ὄξιτγ Blanc 


Lion A) ete (Ὁ, ne Stalera 
(ΝΣ, Van Bilard (69), Jetons ἔπει | Catherine Vial (4), Florent 


{. Bert Lomé (65), 1 (5). Richard Vencan . 
Hey (6), Βικκηιοὰ Una | Maey, O9: Ve Sete (δὴ, 


ΠΗ Franck Anner (ER Jeans 
Καὶ (70), F Bron | et. (D. D. Cécile » 
Al tre” rer + | Robmet (14), Eve ù (15), 


Eustache Besançon (1 
gs, Fabrice ! Feola ΠΗ Yen Barbeyrac_ Saint-Mauri , Pierre 
ebrot (75), Romain Charles (76), | Morcier (18), Nicolas Pat (19), 


, Ariel ἷ 
Parce (M9. Xavier Bodert (δ), Dont | ODA ne ut 030, 


rt | Fine Sache AIS, Jérme ), Véronique 
τι 385), Frossard 
Seb ter Fpe 5 En (385) Ci Lo), de 
kr Se F Ki Ta ΤΕΣ ra (42), 44 : er Pts Ἐτό- 
ὅσους Deere coury (44), Jaafar e 


Bambou 
(5). ps Vas (δ᾽, Jean-Pierre 
Des DNS (7). 


Clamement parallèle. — 
ae a rar] Pair : Jsaph Dep: Bièe 
Aoulad Had}. Eu 


Babar, τος ), a à 
μα 1300 armand De { (54, 
Nath le Denais (3035), Valérie 


ΠΝ τ Ἔτι του 


3 RUE PIERRE AU LARD - PARIS - 4271 20 50 Desmarez (2800); 
Denux (20), Yns Dei (227) 


φέθιρριλόο 


ge Laurent Ben Issan σα 


βεᾶ (PL), Cinimophe Seti 72), 
Médevielle (73), Véromique 


104), Jacques 105), Elies 
FRE {1 τῇ ἐν (Ὁ ἘΞ 
go Sr 08), 
ppe Gayral (109), 
ne G1@œ), Vs Letng que 
Anne Gavois (11 


L 133), Christelle Joux (1345 
τίου (133), (1349. 


-. μα Grisoni, Tbiecry Levy (135), Benoît 
Με λίνα Michel Breg (685), Julien Bousac  Kerieau (136° crus Capa (137) 

Le docteur Jean Giroud 
et Me, née Grisoni 
οἱ enfants, 

Que Me Ῥούμοῖηνε Crisont 
Alai G δ - " * 

Et toute la famille, {Par ordre alphabétique. } Ma Dion (158), Laurent 
ont l'immense douleur de faire part da PA ei regie NN en πεῖς fie À Dos Vase (52) es 1} 
décès lo (302), Gwonaël Amyot du x (29), Bertrand Dorchi 

Case (1807, Blandine André so). Soptie Dacomez ἀπε nes 
civil bors classe, Lau Gus, Vale Ans (7), (111), Hervé Dufour , Elisa 
officier de la Légion ΓΟ (67°), * Dugest (2565), Jean-Luc Dum 
" (93.), Jean-Robert Audigier  (13#), Dominique ES), 
de l'ordre national du Mi 109), Ve Aufils (424), Emma- FER 9. (252), Gery 
croix de guerre 1939-1945, Ange C2. Stéphane Auger Dupont (354), (86), 
médaille 2 de a Résistance française, (433), πὰ (25. ΣΝ ΓΑ 654), 
1529-1945, Babouillard (119), Gisèle Jens Dot (HO) μὲ 
de l'ordre des Arts et Lettres, ele βαιόν C9) Lau SisPhane Erout (55), Véronique 
ques, rence Bailly (3%), Yammick Barascud ÆEtier (150), Leurence Faivre (4485), 
arte Didier Elan (64). der (202) ete τ 
: | surveau, à Paris, le 14 juilles 1989. ‘| Hélène Land (172), Caire Ἵ : GIF), ‘Laurent 
: (4), Cuire Βοιιναῖς (15), Guillaume (408). Floch (105), 

Les obsèques ont διδ célébrées en la (108), Bertrand Bed'Hom ΓΞ Flori (413), Ensreel Foex 
cathédrale d'Ajaccio, le mercredi 267), Sandra B oniqu 29), Lodonc LL ri a 
Pre Écama Quel Deus ) Cu Gsm, Font (58), Cecile 

Cet avis tient Heu de faire-part. (59), n (405), ourrier (330), Elisabeth Frances 

τ Mesel Danse GS), Hé ne F PTE NEA A 

RME MS Anar Guy, | Seb) Vaéebient Gi9) En  Froisard 301). Armand Fusade 

Nicole et Jean-Pierre GUY Blaise (142), Alexis ), , (425+), Marie 

), Martine 28" 
ει ἴδατα enfants Mauhien οἱ | Endonic Blum (78... Phones Gauthier (432), Cine χὰ; 
ET ΓΝ Etc ἵ Gilles 

ont Ia douleur d'annoncer le décès de (306), Sandrine Goneste (189+ Geno 
leur petit-fils, fils et frère Lu er Rene (29). mo sn, ἣν Ex te | ES 
Agnès Borel (293), giie Borel Ébanl ᾿ ΤΟΝ , 
Stéphane, 64), Maille By AA Céline Sd, GT, Sous (1015). A 

otre] (292), Nathalie dit Bau- a (#19). Scbestien Girault 

furrenae Page de qui ans, le 17 jui | d din τα δ υὩς Vent ΓΝ 1615), Fe) Ce (276), ΣΙ 
ΓΕΡᾺ : Regis Goder Ge 93, va Valérie Gonon 

τατος béofdieton re leu Le jeudi (3831. ΠΕΣ SR Re το (319, ), pe Gossin ga. 
Morainvilliers (Yvelines). Fe G Gus, PH Εἰμὶ pe ar M): (4). @ . Paca! Goom (14), Virginie 

Une le vendredi | (439°), Ban (sr ὃ (12, 1659, Miche) Grober (72), Thierry 
21 juillet à | à 14 rime ea l'église de la | Marie-France Brunot (3185), (148), Olivier 
Rédemptian de Lyon (6°). Buff qe, Cros nee (295),  (399°), Raoul me CI) (296), 

— M= Michel [ατεαί, € γ Olivier Burger C1. — PO Guidani” 033), Gin Grant 
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Il est aujourd’hui à la tête de mettre aux cycles écologiques de 
120 hectares de terrains. Ceux-ciont redémarrer. Ainsi, une zone 0atu- 


acquisition, Preuve que la démarche fac 
est comprise : en 1977, 60 % des Après assainissement, les arbres 


de santé ue et enfants, 
aires de Re espaces abrités, 


au, aujourd'hui, elles se réap- 
proprient le fond de la vallée. 


8, écoles, prome- 
nades..., les maires veillent à prolon- 
ger de façon harmonieuse les réalisa- 
ons du syndicat. 


cfe avec précaution, en commençant pour a rédaction 


du d’un Livre blanc 

juillet i M Michel Rocard τ L'Etat aura à redéfinir le rôle du comité de 
devrait s’entretenir du sujet avec M. Pierre-Charkes (τὲ ῖ {πὸ μύέειδο Μ' per ve er] 
Krieg, président RPR du conseil giga de supprimée en 1985, et 
Eu Pétat actnel des réflexions ministérielles, quatre qui soumet à une autorisation administrative la 
orientations majeures semblent devoir être retenues : D EUR AN ne rie 

n — Le rôle de la région par rapport aux huit dépar- ὀ région surchargées. 
néraires piétons . Avant de quitter son poste de directeur régional de 
vert &l'autre, c'est 1 e tements et au pouvoir communal émietté (mille trois l'équipement où ἢ est remplacé depuis queues jours 
Monde du 6 juillet eng |recsane ML Yumi Bodls, président de groupe cents communes) doit être redéfini en termes d’aména- par M. Michel Rousselot (ancien directeur général de 
coufs" en triin fn de rue socialiste au conseil régional le 19 juillet. gement et de planification ; la RATP), avec rang de préfet — ce qui me facilitera pas 


attendre que tous les obstacles 
s'aplanissent, les Parisiens - etiles 
sens nager dans ares tie Si PEtat doit affirmer plus 
vent fläner dans les jardins ses res! 
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εὐ ἂμ Monde Ἵ 7 prigtés non bâtiés. Seules les trois 
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Ἐπ significative en Île-de-France. 
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en vente et en location [1 sur les activités est la 


C'est une exclusivité 
du Monde : 


nee base de taxe profession. 
clic: par habitant, mesure de la 


Lun et l'autre: se rejoignent sur πὰ point au moins. 
netiement.ses engagements 


capacit£ fiscale, varie du simple 
au triple entre le Val-d'Oise et 
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So omerTenens de Ἰὰ Ῥοραιαιῖσα 
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niveau de pression 


Pourtant, le 
fiscale n’est pas le seul facteur de 


— L'Etat devra s'assurer à court terme de la maf- [Δ tâche du préfet de région, M. Ofivier Philip, — 
trise foncière, an moins dans certains secteurs stratépi- réalisée 
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les coûts de localisation (rontant 
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est assuré Le-de- 
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Le schéma directeur régional pour que les objectifs qu'il Ed 
n'est pas de même.nature que les soient attcims, Considéré isol 
documents d'urbanisme dont ment, il es d'erpérionce + A 


l'élaboration est du ressort des prouve, que peu de possibilités 
collectivités locales comme les d’influer blement sur l'avenir 
POS. de la région. 


Valant prescription d'aménnge- né es incitations de la loi ὦ 


tion, aucun grou- 


régional, 6 
ter à ces collectivités des éléments en de communes ne s’est 
‘encadrement 


d'isfonmation et d' constitué dans l'agglomération 
sur Les enjeux supracommunaux Pour établir ou réviser un SDAU 
dont elles ontà tenir compte dans local. ᾿ 
le définition de leur politique Aujourd'hui, l'agglomération 
urbaine est e par plus de trois 
” Le schéma directeur ne doit 715 POS établis au niveau com 
donc pas se dissoudre dans une em Lo 
muitiude de préoccupations diff. ons du acné régiante oil 
ciles à évaluer au niveau régional \pgenc de sché τῶν Fe 
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en respectant la liberté commu: ΒΌΛΙ 
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mu Ne pas manquer πα Chef-d'œuvre ou 


20-35 Tékéfile : La peinture. Philippe Agostini, 
après, Marcel Aymé, avec Claude Brasseur, Pierre-Jean 
Vi 21.30 : Archipel sœuvre. D'Anüré Bou- 
courechliev et ἶκ Burgart. Journal et Météo. 
» 22.25 : Océaniques, La lucarne du siècle de 
Noël Burch. 1. Grande-Bretagne, 1900-1912. A 23.10 Les 
aventuriers do 1 ἐνὶ Thomas, 1. Maric- 
Madeleine Davy. Danse : Dix auges. 23.50 Musiques, 
masique. 

CANAL PLUS 

21-60 Cinéma : 
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13,35 Foollloton : La tigue de chance. 14.25 Téléfiln : 
Dorothée, dansense de corde. 16.09 Fenllieton : En cas de 
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æales. 17.10 Mappets bables. 17.35 Série : 
charmants coilègues. 18.00 1789 au 
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aaimé : Ulysse eu : La cine. 20.35 Cinéma 


9.00 Le 19-20 de Pluformation. 
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se SL τοῦς Jen: La se 


Bringuier. Les cavaliers de Lunéville, de Jean-Pierre Gallo σὲ 
Jean-Claude Bringuier. 23.10 Jourmal et Météo. 
msg. d'Albeniz, par Alexandre 


19:10 Top nimes 1 [55 Flash 
ABSI ADS! 20.30 Cinéma : Juillet en 
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OT Lit 4 
mie de Monts Criste, De Denys de 
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La Patailière, J: Weber τ )» Six 

avec Jacques Wel 2 ᾿ 
Rock en fête. 1.10 me : ce 
1.20 Variétés : ΜΌΝΗΣ (rediff.). 2.06 Docteur 
É a RE πρ τ ρ-τ 
Les mudrelen Uodif Éfr.). 
LA SEPT ὃς 
20.30 Docamentaire : du pourvoir. De Eliane 
po Don Lee ans d'Avignon. Le 


De Ταῖϊο Reggi. 

FRANCE-CULTURE 

2s radios poblqucs de langue française Verte 
805 Du Jour τ- πῆ 050 Musique : Cods. "5 
Barouk et Saravab. 

FRANCE-MUSIQUE 


22.1! gras 

américain de 1 . Avec 

Peck, Ed Fanderse Das Han ihy (v.o.). 

de Jen Cait (1967). Avec Louis de Fan, Ciande Ge. 
τος ons ἃ 


- 
sac, 1.40 Série : Jack sa micro. 


(rediff). 230 RicheBeu (rediff. 
Crodiff.). 5.65 Richelieu (rediff.). 


LA SEPT Ἶ 
19. 00 Espagnol. Méthode Victor n° 15. 19.30 ΤἩοσπκρεαίπίτα 
suisse route. De René Baumann et Marc Bischof. 


2200 Cinéma : 
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Charmes. 0.20 Musique : Boulevard des clips. 
120 Variétés : fi 2.00 Docteur Caribes | 


). 325 Bon 


FRANCE-MUSIQUE 


20.30 XIX-XX. 21.30 Concert (en direct de la cathédrale 
Saint-Pierre de Montpellier) : Cantate 
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MÉTÉOROLOGIE 


Dans le Midi et dans POuest LE 19 JURLET. 1869 À Ὁ HEURE TU Ξ 


camping ἃ Riantec, près de Lorient 
" 
deux autres installations de 
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Un camping 2 PRÉVISIONS POUR LE 21 
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des re ere 
la matinée, et, le soir, ils ΓΤ 
toutes les régions allant de La 

ΠΑ κα Nomande jusqu itarne. 
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1. D'où l'on tirer les ficelles. 
= 2. Ont tra: en famille, Ame- 
teur de viande. — 3, Peut se faire 
avoir jusqu'au trognon Chez nous, 
on y met souvent les pieds. -- 4, Elé- 
ments d'une cage. Symbole. — 
5. Fut aimée avec ion. Point de 


le d'être reine. — 8. Un peu de 
soleil. Τοῖς que c’est bien cher payé. 
Possessif. — 9, Poussé vers la sortie. 


DEBUT DE 
MATINÉE 


TEMPS PREVU LE 20 JUILLET 89 


.= Minime et temps 
entre le 19-7-1989 


: Valeurs extrêmes 
le 18-7-1989 à 6 heures TU et la 18-7-1989 à 6 heures TU 


RP LE 
. 8 Mots-clés du ceimerce 
internationni, — La Chambre de 


“commerce vient de 
-publier la troisième édition des Mots- 
clés du commerce intemationai, un 
glossaire de plus de mille huit cents 
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Communauté 
européenne — l'anglais, l'allemand, 
l'espagnol, le français et l'italien. Un 


%* Disponible de ICC Pabli- | moi = temps .Wriversel, c'est-à-dire pour ja ᾿ 
+ mn ᾿ moine 2 heures en ὅτό ; heure légaig moins 1 heure μὴ free: eue légale 
7 Tél : 49-53-28-28. 
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ARRIÈRES EUROPÉENNES EN ENTREPRISES. 


᾿ = 
Consultant et animateur 
en développement des entreprises 
Nous assistons des entreprises dans l'éla- supérieures en sciences économiques, en 
boration de nouveaux concepts, dans te  gestionouensciences sociales, d'un niveau 
inteme de leur organisa- de 3° cycle La matrise des langues alle- 
mande, française et anglaise doi être bien 
essurée. Des activités extra-scolaires etdes 
Séjours à l'étranger doment 1émoigner 
d'une capacité d'infiative et d'engagement 


Nous Sommes un puissant groupe bancaire aïlemand, Vehez nous rejoindre à Franclort. 


JEUNE CAMBISTE 


De - ᾿ 
Réglage de l'enseignement supérieur, VOUS avez acquis es automatismes et les bons 


développement 
tion et dans le renforcement de leurs reta- 
tons sur le marché. 


Nous intervenons à l'échelle i ï 


i VOUS aspirez à un horizon 

parie et prometieuse pour l'avenir 
Vous proposons un environnement internati if 7 . 

de change et de dé L emañonal au sein d'une équipe efficace et expérimentée 


Bien évidemment, vous avez un bon niveau d'anglais et partez peut-être français et allemand, 
© : Votre 
ae Critique, votre imaginätion et.vos ambitions vous permettront d'évoluer favorablement au sein 
Votre rémunération sera bièn entendu [66 à vos performances. ss ἐς 
ἕ De plus, vous bénéficierez de tous les avantages sociaux offerts äux collaborateurs de notre groupe. 
-Adressez votre carte à notre conseil en précisant la réfé: 

ps C0 précisant rence FME/1307. Il prendra contact 


personnel 
Le (la) candidat{e) trouvera chez nous un 
ironnement 


d'un bureau aux Etats Unis. Notre équipe  enviro! collégial et créauf, favo- 
compte 20 consultants. rabie au développement personnel et au 


travail d'équipe. Nous sommes prèts 
Nous développons nos activités et recher- envisager ultérieurement une relation de 
chons de jeunes diplèmé(e}s d'études 


partenarial. 
Θ 
Came 


Metaplan Sarl 
1, rue du Ruisseau Blanc 
F-91620 Nozay 


ΕΝ ἡ Ἄχ “AN A GE M EN T F-81080 STRASSOUAG- M, PLACE CLERSR 


ÆMCOG CONSULT. 5.4. 


TINTERNA TIONAL 


À KRANKENHAUSER 
UND ALTENHEIME 
DES LANDKREISES 

BR DACHAU 
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LES RS 20 LS SR Se Le 2: 
LA COMMISSION DES COMMUNAUTES EUROPEENNES Wollen Sie schon immer sinmal im Ausiand arboïiten ἢ 
θυ un concours en vue de pourvoir à un poste de Por De, ‘suchen 3 ? 
CHEF DE DIVISION (GRADE A3) (H/F) Krankenscwestern/Krankenpfisger 
Chef de l’unité “QUESTIONS MONETAIRES und bieten ihnen : . — cn 
A L un 
ET FINANCIERES INTERNATIONALES neue rar, 
eu Pue 3 hergé de: F£ ° beste Besshlung (Belspiel : 
or nent des bal υ ience intem 4 
Ones nine men, os 
HAE La Commission met en œuvre en faveur de Haben Sie interesse ἢ 
préparabon de la position communautaire 2 
dans domaine demon mondes 2 ee sonne tas et . Sri 
CL : 


avec Les pays tiers. - - 

QUALIFICATIONS REQUISES: 

Q étre ressortissant d'un des Etats membres 
de la CE: 

D avoir une connaissance approfondie d'une 
des langues officielles de la Communauté 
Européenne et une Connaissance satisfai- 
sante d'une deuxième de ces langues ; 

O étre ne après le 04.08 1938; 

[3 avoir accompli des études universitaires 
complètes sanctionnées par un diplôme : 


[5] des relations monétaires et financières Ἶ 


᾿ O posséder une expérience professionnelle * 


post-universitaire de 15 ans. 


εν nal Officiel des 


encourage très vivement les candidatures 
téminines 


L'avis du concours détaifié et le formulaire de 
candidature obligatoire, encartés dans le Jour- 

Communautés Européennes 
n° C169 du 04.071989, peuvent être 
demandés, de préférence par carte postale, 
auprès de : à Ν 
COMMISSION DES COMMUNAUTES EURO- 
PEENNES, Division Recrutement, COM/A/678, 
200 rue de la Loi, B-1049 Bruxelles. 


BUREAU DE PRESSE ET D'INFORMATION 
DES COMMUNAUTES EUROPÉENNES, 
ΤΙ rue des Belies-Feuilles 61, F-75782 PARIS 


CEDEX 16 
D C.M.C.I./Bureau 320, rue Henri Barbusse 2, 
᾿  F8241 MARSEILLE CEDEX O1. ᾿ 


DATE LIMITE POUR L'ENVOI DES CANDIDATURES : 04.08.1989 
{le cachet de la poste faisant fol). 


#44 D fe D D D D D DD D D D ΣΧ 


Kreïkrankenhaus Dachau — Plogedienstietung - 
Krankenhausstrasse 15, 8060 Dachau/Bayern F.R.G. 
Tolefon : 19488131 /76-384 oder 08131/76-1 


RARARARARARAARAAA ARR A ÈR 


LE CENTRE D'ACTION 
CULTURELLE-ANNECY 


L'Agence centrale des organismes d'inter- 
vention dans le secteur agricole (ACOFA) 
ETABLISSEMENT PUBLIC ADMINISTRATIF 
RECRUTE PAR CONCOURS SUR DOSSIER 


1 ASSISTANT 


recharche son cadre 
RESPONSABLE DES 
RELATIONS PUBLIQUES 
Prière adresser csnd. 
enanvec. + C.V. à: 


CAC, 1, rue Jesn-Jaurèe, 
‘74000, 


L'Office européen des brevets à Munich 
τσ "  : recrute pour son 
SERVICE DU PERSONNEL 


recours en la matière. ᾿ 


Qualifications. minimales : diplôme sanctionnant des études 
complètes de niveau universitaire ; expérience de plusieurs 
années dans les questions du personnel dans le secteur 
blic ou privé ; excellente connaissance de l'une des lan- 
ques officielles de l'Office (allemand, anglais, français) et 
aptitude à comprendre les deux autres. 

L'OEB offré un traitement supérieur à la moyenne, d'un 
niveau correspondant à celui des organisations internatio- 
nales, auquel s'ajoutent ‘diverses indemnités ainsi qu'un 
sécurité sociale et de pension avantageux. Les 
(à présenter sur le formulaire délivré par 
l'Office) doivent &tre adressées au service du personnel de 
“Office européen des brevets, Erhardtstrasse 27, D- 
8000 Munich 2 (tél. (89) 2399 4316) le 21 août 1989 au 


pu 


régime de 
candidatures 


plus tard. 


un JURISTE (Réf. : EXT /303) 
qui sera chargé des questions générales du personnel et des 


ἐξ 
LL 


poste à pourvoir à Paris (15°) à 
L'Office national interprofessionnel 
des fruits οἱ légumes et de l'horticukture 
(ONIFLHOR} 


Ce poste d'analyste financier relève de ia division | 
«Entreprise et investissement — Produit Transormés » 
nécessite : 


ἑ 


DIPLOME RECLIS : bec + 4 et plus particulièrement ΒΡ {Paris}, école de gestion LAE. 

AUTRES CONDIMIONS EOGÉES : être ϑρό de 35 ans au Ph, être de nationalité française. 
δικόν laure, C.V. travaux (uréversknires ou professionnels], niveeu actuel de 
rémunération à la Division du personnel de l'ACOFA : 

2. rue Saint-Charies, 75740 Paris Cedex 15 

Pour tout renseignement complémentaire téléphoner au 40-68-70-83, 
Date imite de dépôt des cancidatures le vendredi 28 juillet 1889 {au soir) 
L'acrniselbiité des camidete à une épreuve orsis sera prononcée Dar un jury en - 

x ‘évantuéllament 


fonction des titres et des Connaissances prafsssionnelles, ainçi qu 
des stages et travaux universitaires présentés par le candiat. 
L'éprauvs orale se déroulers durant le première quinzaine σ΄ ποῦς. 


ES 
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SELECTION IMMOBILIER 


locations jocations 
is ventes non meubiées [non meublées 
offres demandes 


appartements 


BUTTES-CHAUMONT URGENT. ACHÈTE 
(. 16’ arrdt_) |omd3r, 75 mt ban. PANELON ire Le À 
16-VUE SUR PARC! 3615 IMMOB 
Appt de charme 


νον ΤῊ 
CABINET 2" | à manoues, 


Paris-16°, bd Suohat 


KESSLER | ES 


orne. rénovation de que TéL : 46-22-03-00 ᾿ 
'ὅαὰ, | lité imsérieurextérieur - 48 22 03 80 er 
45-45-2801. È ᾿ - " ji Rée. 2 trs 3 300 F ec. 


A LATINE MS 
ν URGENT Buse ere, 7200Fec | avec MMM chambres. 
. 48-04-08-60. 5.52. Ἢ 
score ἡ LCR: 28-08-08 ΘΟ pe | ee ee te | (1) 45 82.718. 


᾿. LA 
bourgeois. Beau studio 2 PCES. 560 000 F. Vue égion parisienne 
ἜΣ E. Crée me Ἢ dégogéo. Bol qe : μι ᾿ π 
où baton. | FEAU LOUE NEUILLY | BRRENCLE 
impéraiv. der. ἀξ. avec IE 
R_ DES PYRÉNÉES "nan MORTE FE εῦς 


du 29. au 5/6 p. + duplex 
2poes,, Co env avec terrasses de 120 Ε à 
180 F le m°. Sur place : lun. 
su TEE h à 16 h. 


68, 
τῶι. :40-09-11-23,)54, 


LEVALLOIS Bmite Paris 
2,3». mors ἀπε 


compt_ M. BLANCHARDON, 
Tél :43-33-01-15h. Ὁ. 


- AGENDA 
GUY-MOQUET IMMOBILIER 


BEAU 2 PIÈCES, τὸ cit. 
Double expo. À saisir. 
‘00 000 F. 48-04-35-35. 


sr. PURE «IMMOBILIER A LA RÉUNION ». Profitez au mieux de - 

la défiscalisation. Ne payez plus d'impôts pendant cinq 
ans, de plus à votre diposition, une équipe de juristes, 
d'architectes, d'ingénieurs possédant un capital expé- 
rience unique dans les DOM. 


GOBELINS, 3/4 PCES à ; 
Srend.. 99 πὴ + ble. C Ὰ CA : ᾿ LIEN AIO ONE" Pour tous renseignements : 
rare. 43-38-17-26. K. 


CARDINAL LEMOINE ds τ ET Tr Sté PROMORE SA Tél. : (16-1) 49-11-01-19 : 
LP. 1/2 cuis. équipée. 45-71-0608. L ‘ Fax : 49-11-19-93 
ec. Notre-Dame. 94 ν Ἢ . - 


+ Cave. Vue 
TA. : 43-38-17-30. 


PANTHÉON 290 κε 
lan, plere de τ. bel. so 
86 πὸ + 6 chères 

pose. ριοξ δὰ. 46-46-26-25, 


BEAU VOLUME 


QUARTIERS FAGS | 2 ends. an eee PE 
Euh On τόσας BUS σῦς Τὸ 5 " ἔξ LIVRABLE ÉTÉ 1990 
PLLRIMMO 45-48-25-01. LA 46-22-80-43. Renseignements 
PANTHÉON, 2 PCES SORIM, 383, bd Georges-Courteline ᾿ 
Besu volume. poutres, 06250 MOUGNS TÉL. : 93-90-03-01 


EXCEPTIONNEL 


Nauf jamais habité dans | GRAND STUDIO. s.6.b. 
hmmeubla XVI siècle dans mm. ac 


Où. mate ἔθ0 00 F! 
CRÉDIT, 42-71-03-00. 


dans résidence, 
atudio + park. f 
posait. lo Cr 4Π jean 


MANDELIEU COTE D'AZUR 
Investissez au Hameau des Grenadines 


ἥ 2 pièces duplex meublé'avec jardin 
Garantie locative par contrat — Bureau de vente : 92-97-58-07 
‘Documentation CONTACT IMMOBILIER 
19, boutevard Gambetta, 06110 LE CANNET 


: ἯΠ 


: | 
ureaux Gare Est 140m | 20: ALEX-DUMAS || . . XIMITÉ 
Locations .- τὺ δ ΤΡ τος ou FL δὰ 
| … 1 GOLF DULYS 


: 28 000 
Tél. : 40-20-97-20. 


BOURSE 120 m° | VILLIERS 3 burx 5e BEAU LOCAL 


Rat. noufn 3 bureaux | en RC/rue et cour. 
“ très clair. refait neuf. 13 300 F. “ὦ boutique. Een 


+ x 
Tél : Prix : 8 400F ce. 
125 000 40-20-97-20. 40-20-02-15. τῶν τ 4020 02 Τα. 


13. 10m | ne | αὐτεσηστασ 


sans true lAGECO 42-9465-28 | δὲ local 40 κὸ 


Tél. : S/rue et cour. 11 000 F. 
Tél. : 40-20-02-15. 


40-20-$' 
I 
MEUNREDUMIS ΠΤ ΞΕ 


rafaits neufs. 15 ΟΟΟ F. 
ται.: 


TIONS, CRAQUEREZ- 

Prix: 1 980 000 F. A découvrir ἢ 
‘77. rue du Connétabie 
60500 


en RC. 20 000 F. 


Ph Dont ἐν, EP 

Domiolletion depuis ΒῸ F/ms ᾿ 

Pere 1e, 9, 8", 12°, 16’ σι 175. Tél :40-20-02-15. 
se tel VOLTAIRE 


INTER DOM 12, 43-40-3145. see pds Gd local 100 πι 


VOTRE SIÈGE SOCIAL 


s/combles 25 nv. grd Préx : 11 ODOF. 
ge sociétés. | Locations ne 10 


RC heut. ss pisf. 3.50 m. 


ST-DENIS centre | Az riens, foron 


Locaux, entrapôts 


VOLTAIRE 100 | ÉÉRR ES 010 [Δ πὸ 


4 bureaux dont 2 trèa ἢ Pevion habit. 40 000 F. 
grands. 11 000 FE. Ἄ 1 : 
romans | 4020}215. | τς ἐπ᾿ 


a en ee 0 01 ne ee at aus “ἀν cette ER 4 ON ὦ RE . 
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ES LOCATIONS 
DÉS INSTITUTIONNELS 


GROUPE GTF 


AVEC LA PARTICIPATION DE a. 


Fa τ τ “ : | Er-ccetEe , “τὰ 
CETTE ΡΑΟῈ Α ÉTÉ RÉALISÉE AGE @ ES nn rar 


LES NOUVEAUX 7 σπαρεὰ 
: : τς | ME CONSTRUCTEURS vendüe SGI-CNP 
: : ἢ GROUPE UAP CCE DORE, 


ke ᾧ ἕως δ, τον, 78 - YVELINES 92 - HAUTS-DE-SEINE 
7 ARRONDISSEMENT | fe Pavillon 5 pièces Guyancourt 5.770 2 pièces Lesy-les-Moulineaux 

7 pièces 91, av. de la Bordonnais - - 25.000 112 πῦ 56 m°, 35 étage rue Jeen Monnet + 583 
188 απ, 4 étage SAGGEL - 47-42-4444 + 2612 sccès r. L-P.-Timbaud 

: ἅ 2 pièces Versailles 3.900 

8° ARRONDISSEMENT ve 52 nv, 4" étage 8 pièces Issy-les-Moulineaux 4.900 
A6 pièces + park. [ 30, av. GoorgesV ‘ 22.000 ‘ 67 m, 5. étage 
160 m° + bac. 6- ét. | CIGIMO - 48-24-50-00 + 2500 2 pièces + pari. | Versailles 4,070 
Studio 65-67, Champs-Elysées 3.770 BB nv, 2' étage 546 
35 m°, 15 étago AGF-42-4400-44  . # 260 ose ᾿ 
5 pièces 3, squara du Bouts  ᾿Π΄ 7.400 : P. + Jard privé lepreux 5135 
181 mf, 3. étage ἈΠΕ ΑΣ, 44 00:44 "| +770 D RE Ce 0 RAA, 


Studio 11, rue Msgelian 3.500 | 
: 91 - ESSONNE 


39 me, r.-de-c. SAGGEL- 47-42-4444 
ὍΝ ἜΜ pièces | Sièvre , ἷ 
TT" ARRONDISSEMENT Peviion 5 its PRE 


2pièces, meublé [ 74, πιο Amelot 6.300 SAGGEL - 46-08-80-36 
48 mé, A étage HOME PLAZZA -40-21-20-00 | CC/sem. : 94 - VAL-DE-MARNE 
Studio meublé 74, rue Amslot 3.675 92 - HAUTS-DE-SEINE pus ἘΘΘΟ ΙΝ ip 7.000 
36 αὐ, rez-de-ch. HOME PLAZZA - 40-21-20-00 |: CC/sem. 2/3 pièces Boulogne 4.600 87 αὐ, 3" étage 21, rue de Vaimy +1.055 
Studio meublé 74, rue Amelot 8,150 70 nv, 1e étage 789, sv. du Gak-Lecierc + 760 ᾿ LOC INTER - 47-45-19-97 
28 my, rea-de-ch. HOME PLAZZA - 4021-20-00 CC/s0m. SAI Le 7 
3, 779, rus Ροποα ἌΣ 6.000 2 pièces Boulogne 3 pièces Charenton-te-Pont ᾿ 5.590 
pr ἘΝ SAGGEL-47-424444 | + 888 48m, érétmge  48.48, rue de Βοανιιο + 529 FE Hd qe ΡΣ ΘΑ V ΝΣ... 
ΤΩΣ 6-7, τοῦ Saint-Hubert 6.475 SAI 2 pièces Charenton-te-Pont 4.400 
85 πὸ, 1 étape AGF -42-44-00-44 . + 620 2 
; pièces Boulogne Re 48 m?, 4° étage 21, rue de Velmy + 01 


460, 15 étage 


LOC INTER -47-45-19-97 
Maison + Jardin Ormesson 6.200 


125 ARRONDISSEMENT. 


2 pièces 29, av. Ledru-Rolfin 5.000 4-6 pièces + bac. | Garches . 8.955 
82 m?, 1“ étage AGF - 42-44-00-44 + 750 110m",3" étage οἰ 1165, rue des Suisses - | + 800 157m 6, square V.-Hugo + 100 
Sipièces 18 bis, bd de la Bestile 8.000 parking CIGIMO-48-2460-00 . CIGIMO - 48-24-50-00 

, 12» AGF - 42-44-00-44 880 2/3 pièces Neuilty ὃ ᾿ 
DES ὲ δὲ ᾿ πάει 70 étage 39, bd du Chiteèu 12 95 - VAL-D'OISE 
2 ARRONDISSEMENT . . . 4 μῖδοθα, parking | Enghien 6.200 

R. des F-d'Astier-de-La-Vigrie.…. . 5.860 Studio .1 Neuily 3.440 82 m° + balcon 103, rue du Générai-de-Goulle | “+ 664 

ET ee SGI/CNP - Cat + 781. 40 m*,remdich. | 39. rue Parmentier + 550 

ces 21, rue Vergnaud ᾿ 700 AGF -42-44-0 2 pièces. parking Enghien 3.600 
ΤΌΣ: 2" étage SAGGEL - 47.22.41.44 + 770 2 pièces Puteaux 3.500 54 m°, balcon 432 

62 mi, 3° étage GFF - 49-02-36-66 


14 ARRONDISSEMENT 2 pièces 
2 pièces 189-201, ἀν. du Maine 5.400 Pavillon, 4 p. : 50 n° + jardin, RC 

51 m°, 1” étage LOCINTER- 47-46-1997 | + 390 113 08 + jard. privé 22: io an + 372 
Apièces 199-201, av. du Maine 9.202 5 

LOCINTER-47-45-19-97 | + 700 Studio Ssint-Cioud 2.700 PROVINCE 

8: παν 75. Mage 46m, rez-de-ch. | 2, rue du Bois de Boulogne + 607 

155 ARRONDISSEMENT : SAL/CNP 46-02-73-49 33 - GIRONDE 

Skidlo 45, rue d'Allerny 3.740 4 pièces Saint-Cloud 6.370 A pièces Bordeainc 4.640 
40 m', 8' étage AGE - 42-44-0044 + 650 90 αὐ, 1“ étage 6, πα. Ste-Ciothiide + 600 paéng 127, rus de Turenne + 585 
dpèces 23-29, ro Lotaller __ 4814 AOF SAR 44 ῸΟ 4 102 πιῇ ΝΥΧΟΌΝΒΤΗ. - [16] 56-90-11-33 

88 πο, 1 étage LOC INTER - 47-46-19-97 + 483 4 plèces, duplex : Saint-Cloud 7.485 Studio, 33 τοὶ Bordeaux 2.000 

100 πὴ, δ᾽ étage DCE LE 0880 3 + 704 15 étage, 127, rue de Turonne + 180 

19° ARRONDISSEMENT : Fe Par 350 F/mois NVX CONSTR. - (16) 56-20-11-33 

5 : pièces anves | 4. 
Zpièces 10, résidance Belleville + 680 ΤΊ mi, 4. étage 107, rue Sadi-Carnot sure 3 pièces Bordeaux 3.750 
52 m°, 75 étage AGF - 42-44-00-44 76 m°, 2° étage 127, rue de Turenne + 445 
Are 5.000 Parc. 350 F/mois VX CONSTR. - 118) 56-50-11-33 

apièces 78, rue Petit + 1180 2 pièces Vanves 3.550 

79 πὸ, 8° étage AGF - 42-44-00-44 B6 m°, 9° étage 114,2. 

: 60 - OISE 

20° ARRONDISSEMENT Spièces 3 pires οἴεται ΟἿΣ 
δα. 4, 71m, 3" étage 15, av. Marie-Amélle 

Splèces 19, rue 'Annem | gr ΤῸ me, 4 étage ess LOC INTER - 47-45-19-97 


65 πε’, 2" étage AGF - 42-44-00-44 


Le GFF diversifie ses activités immobilières 


Sir de œutte de CFE ζασσότακαι ἐποίκους, ments ont 66 revendus par les institutionnels du GFF 
11 caisses de retraite, le Gronpoment foncier par par «arbitrage - : lorsque des immeubles ont plus de 


taires, qui ont un droit de + θεδοσιρῆσα, mais égalem: 
(730 D 300 Ron 158 000 me Purvans) s'ajoutent Du rues ne el Son 10 a be 
Dents cs Ep Re pp Jogements, ainsi mis en vente un immeuble dans le 13: arrondisse- 


de construction de nou- 
ν᾿ τορι “Pour le mo la qu alité de OO ee ΘΓ ee 


son est située À Paris et en région. 

PR ΡΟΣ ΤΟΞΕΣ ΝΕ, τος eu 
groupe en ien se diversifier, et F teux... autant de raisons qui poussent le el 

: nement investir à Bordeaux εἰ à Toulouse, por le Jooation ἐπε «neuf». ἡ πὰς κὰν τὴν ρὸν τῷ αβρ ν Dos 
«<Ala marché en et même tion eneuf» est supérieur ui de 

——. ag et fem rer αν l'ancien» (à qualités comparables). D'ici la fin de 

᾿ analyse Alain y, directeur chargé des l'année, trois nouveaux programmes vont être mis en 

Appartements neufs relations extérieures, « À titre d'exemple, un apparte- location : à Nogent-sur-Marne, dans le centre-ville, à 

ment avenue Bosquet (7: arrondissement de Paris) se Enghien, eu bordure du lac, et dans le centre de Lyon, 
loue 100 F le mètre carré, contre 30 F à 40 F dans le deux résidences somt ὅτι cours de construction. 


ULOGNE et ISSY, dans l’île Saint-Germain, | ΩΝ 
à côté du Et Pare dominé par la sculpture polychrome de DUBUFFET, Cependant, le marché de lobe Let come gg sentent le ΘΕᾺ cherche à divertifier ses ac 
5, ts vous sont proposés, du studio au 5 pièces. . βέῖτε nn peu calmé cetie année : par rapport ἃ l'année c'en développant ἸΣ genes de patrimoine Lier 
82 appartement: pro; ᾿ dernière, le volume des recouvrements du GFF n’a a des personnes physi LEE ps ee 
| : Point εἰς menté que de 5 %. Et le groupe prévoit un tassement 4 : 
A sagsel 204, Rond- Δ emma Air Qu'un certains rétsenoe des investis Une diversification qui assure sa croissance οἱ qui 
La du Pont de Sèvres seurs potentiels. deux phénomènes sontils liés? permet de contrebalancer les sonbresants d'un marché 
sendlôme 92100 Boulogne ἢ Toujours est-il que, cette année, plus de 500 apparte- qui risque ἃ l'avenir d'être plus incertain. 


GROUPEUAP Tél. : 46.08.80,36 


D ER τα τ en τὸ τοι στε πο μα τ τον Ds tee. ts 
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æ Le plan d'épargne populaire, qui 
se substituera au plan d'épargne 
retraite, aura la forme d'un 


compte ouvert pour une durée de 
dix ans (lire ci-dessous). 


= Le plan d'austérité conçu par 


M. Bérégovoy a présenté, 
mercredi 19 juillet, au Conseil 


remplacera 
retraite (PER) créé par M. Bal- 
Hadar en juin 1987. 


Le plan d'épargne populaire 
(PEP) aura la Far d'an compte 
ouvert pour une durée de dix ans 
auprès d'un intermédiaire financier : 
banque, assurance, mutuelle, poste, 
comptable du Trésor, institution de 

… Le PEP pourra être 
soit prolongé soit renouvelé. Un 
ménage pourra ouvrir deux comptes, 
un au nom de chaque époux. Les 
versements ne pourront pas étre 
inférieurs à 2 400 francs par 1 


Le montant total de versement 
sera plafonné à 600 000 francs sur 


qu'ils produiront f 1 
années du plan οἱ qui seront obliga- 
toirement capitalisés seront exonérés 


τές, qu'elle soit récu 
seule fois sous forme αἱ 
sodi t sous forme d'une 
rente. Ïl n'y aura pas non plus 
d'imposition des plus-vatues. 
Toutefois, le capital constitué sera 
pris en compte comme partie du 


n'en 
{lire page 17). 


5 L'usine de Renauilt-Billancourt 
est appelée à disparaître, ce qui 


SOMMAIRE 


le gouvernement argentin est 
dénoncé par les syndicats, qui 
redoutent que les plus démunis 
fassent 


les frais 


Soumis an conseil des ministres 


Le plan d’épargne populaire (PEP) pourra être 


Une prime sera versée par l'Etat 
Don 


Un arrêt du plan avant terme 


fixés par contrat et garantis Le 
capital à la sortie du plan sera lui 
aussi garanti. Le niveau de la rému- 
nération versée à l’épargnant dépen- 
dra notamment de la façon dont les 
sommes recueillies seront 
employées : valeurs mobilières, 
immeubles, . Le choix du place- 
ment sera fait par l'intermédiaire 
financier, 


personnes ayant : 
plan d'épargne retraite (PER) 
axront le choix entre trois solutions. 


Des questions 

ea SUSPDERS 
Telles sont les principales disposi 
tions du projet de loi préparé par le 
ministre de l’économie et des 
finances. Une concertation va main- 


initial 

Différentes questions vont en 
effet se poser. Le plafond de 
600 000 francs ne semble pas pou- 
an le 
prolongé au-delà de dix ans (ce pro- 
longement permettra surtout, en 
fait, d'atteindre ou de se rapprocher 
du plafond de 600 000 francs, quand 


pose la question du sort de 4 000 
ouvriers {lire ci-dessous}. 


m La Commission européenne 
propose de nouvelles mesures 


audacieuses pour libéraliser les 
transports aériens (fre page 17]. 


dix ans 


les versements mitiaux ont été insuf- 
fisants pour saturer le plan. Mais la 
prime de 1 500 francs par an (au 
maximum) pourraît, en continuant 
de jouer au-delà des dix ans si le 
plan est aboutir à crever le 
plafond des 15000 francs d'aide 
versés par l'Etat pour une durée nor- 
male de contrat. La décision n'est 


Le CNPF demande 5 à 
d’allègements fiscaux ΜΕ 
pour les entreprises en 1990 “-- 


Le CNPF demande au gouveme: ‘ 
mem de & pe oublier 166 cm 
prises dans les aliègements - fiacai 
qui seront inscrits au budget de 
1990. ᾿ ss. 

Le CNPF estime qué la crois- 
sance actnelle de l'éconnie Paru 
gouvemement de “ 
Poignée de milliards (entre 5 et 10] 
‘pour les entreprises ». « Leur situa- 


sion 
demande, « ef les 


gatoires (impôts et cotisations 


sociales) qui pèsent sur elles sont recherche. 


10 milliards de francs 


sapérieurs à la moyenne euro 


i clique au début de 
Fons gp «retrouvé leur profil 
hormal ». / 
‘Le CNPF avait demandé aupou- 
vernement, en mai, plusieurs 

ἐγ t fiscal comme 


mesures d'allègement L 

la baisse de l'impôt sur les sopitiés, 
li su, ion du décalagé d'un 
mas dans le reconvremens- de la 
-TVA par les entreprises CHR 
sement Qu crédit d'impôt la 


Une troisième banque libanaisé 
sous contrôle judiciaire .”, 


Les efforts des banques libanaïses 
de la place de Paris n'auront pu évi- 
fer à a Lebancso Arab Bank (LAB) 
France de passer sous contrôle jüdi- 
ciaire, avec la nomination, le 18 juil 
let, par la Commission bancaire, 
‘antorité de tutelle de la profession, 
d'uc administrateur provisoire en la 
personne de M. André Mouillon 
{πος dernières éditions du 18 jui 
LP rene es mr 
Banque de participations et = 
es CR) οἰ ἄς Γύαρα 
king Corporation (UBC), c’est ainsi 
le troisième établissement libanais, 
sur les onze installés en France, qui 
connaît des difficultés (Je Monde du 
14 juillet). 
libanais, M. Jean Torbey,. qui en 
détient 25 % du capital avec sa 
famille, bénéficiait essentiellement 
de dépôts de non-résidents, et s'était 
lancée dans une politique de crédit 
aventureuse, en dépit des avestisse- 
ments répétés de la Commission 
bancaire, qui l'avait soumise à une 
dizaine de contrôles depuis sa créa- 
tion ἢ y a treize ans. Malgré les reu- 
forcements successifs de fonds pro- 
pres, constate la Commisäiôn, « 
banque ne disposait plus des 
moyens s pour faire face 
sans apport extérieur. à ses diffi- 


-culiés de trésorerie et à lareconsti- 
Lution de son assise financière». 
+ L'apport nécessaire est estié à 
‘environ 200 millions dé: frites. 
M. Mouillon, qui a fermé"T 
guichet de la banque, est chargé de 
les paiements dès que po 
‘’sible et de maintenir l'intégrité de 
- l'établissement en attendant de trou- 


… - Du coup, c’est l'image de marque 
de l'ensemble des banques libanaises 
en France qui 86 trouve ternie, 
méme εἰ la Commission Bhitai 

‘s'efforce d'éviter ὑπὸ générétisation 
de la suspicion à leur égard. “x Les 
. difficultés des trois banques défail- 
Jlantes sont dues à une nquyaise 
«gestion et à une politique. aventu- 
ryeuse», constate l'organimse - εἰς 
contrôle, qui estime que les autres 
banques libanaises sont bien gérées. 


© RECTIFICATIF. — Dans ls 
légende du graphique ecré taux 
capacités de production dans l'indus- 
trie française (le Monde du 18 Δι οι), 
c'est par erreur que nous à ᾿ 


ς indiquions 
da: |: que le taux de 87 % n'avait μὰ été 


‘atteint depuis 1962. I! s'agissait en 
-fait de 1973 comme l'indique-d'ai 
deurs le graphique. LI. 


{Suite de la première page. | 

La « forteresse ouvrière » de 1968 
célébré par Jacques Frémontier 
n'est plus quune série de bastions 
dispersés dans l'immense «tra- 
», au milieu de rues désertes, 

de bâtiments vides sous leurs 
immenses verrières ou déjà abattus 
ct_transformés en parki Neuf 
mille salariés, le tiers de l'effectif de 
1976, éparpillés dans une multitude 


de services n'occupent ue k 
quart a eux de suroes pan 


La moitié sont rattachés aux 
directions « » (la pro- 
duction, les méthodes, l'outillage, la 
muaintenance...), qui entretiennent 
un des ateliers isolés ici ou là, même 
dans l'éphémère « Billancourt 
2000 de Bernard Hanon — une 
sorte de bloc erratique de béton clair 
au milieu des vicilles charpentes 
male et des murs noircis. On 
peut > y rencontrer une équipe 
d'une demi-douzaine d'ouvriers qui 
dans un bâtiment perdu continuent 
à usiner des disques pour l'usine de 
Sandouville, près du Havre. 


Une coquille 
qui se vide 

Le Centre industriel de Billan- 
court (le CIB) peut déjà lire son 
avenir dans les terrains vides qui 
bordent les autres cdtés de la place 
Jules-Guesde, jadis centre nerveux 
de la vie ouvrière : ce il 

lus connu sous le nom de « place 

lationale » qui a accueillj tous les 
meetings lors de grèves et des 
conflits de Renault abrite 
aujourd'hui un mini-marché de cas- 
peer ὁ ΤΙ πεν οὶ Le nr ifes- 
tants doivent y disputer la ς aux 
Pr a ri a 

D'un côté, les murs béants de ce 
qui fut les forges et les fonderies. De 
l'autre, l'ancicnne usine de moteurs, 
devenue un terrain vague entre un 
stade et de hauts immeubles en mar- 
ches d'escalier : en mars 1987, des 
militants de la CGT y ont fêté, avec 
drapeaux .©t banderoles, la 
sortie de la dernière R 4, un déri- 
soire adieu Tout près de l'enceinte, 
les restes du « 70 +, un département 
spécialisé dans la mécanique de 
petite série, naguère surnommé « le 
petit Kremlin » en raison de la den- 
sité des militants communistes qui y 
étaient affectés, 

Dans cette coquille en train de se 
vider, on démolit tous les jours des 
atcliers, rarement reconstruire, 
et l'on y démonte des machines 
devenues inutiles. Pourtant, a côté 
de ces semi-friches industrielles, l’Ue 
Séguin, qui abrite sur quelques hec- 


ja ai men de la Seine Phare de 
mon! l'Express, avec ses qua- 
nante et ce traversée tous les 
soirs par camions transportant 
les pièces. 

Une usine propre, modernisée 
dans ses équipements (tôlerie et 
peinture, par exemple) et ses 
méthodes: ainsi pour faciliter les 
opérations et réduire la pémibilité du 
travail, on assemble à part les diffé- 
Tentes ies des tableaux de bord 
avant de les monter sur le véhicule. 
Et Billancourt, ère réputée 
«laxiste», 2 au) hui une pro- 
ductivité supérieure à la moyenne de 


délégué, la prése: 
taires suffit. Il n'y a mème plus 
besoin de surveiller le travail. » 


étages pour s'adal à le confi = 
JON. dees peque étroit raccordé 
aux rives Seine par un seul 
pont, Faute de place, c'est à l'inté- 


rieur même de l'usine que l'on 


essaye les véhicules que 
l'on entasse ensuite sur des barges à 
destination de Flins. ἢ 
L'avenir de l'usine, Besse 
le laïssait déjà pressentir 1986. 
Avant même que son successeur 
n'annonce au Monde que [ἢ 
serait le dernier modèle monté à Bik 
lancourt (/e Monde du 5 ἢ ), le 
sort de l'île Séguin était déjà scellé : 


l'usine de Maubeuge, dotée d'une 


qe l'année; rate ni cie doi prendre 
favords reins de coin de ‘allado- 

en Espagne. Entre les partisans 
du déclin en douceur et ceux de la 


fermeture 
1991, M 


Reste à le faire comprendre et à 
trouver le « social» adéquat 
promis par M. Lévy. L'équation est 
connue : une main d'œuvre âgée, 
étrangère et non qualifiée. Parmi les 
OS qui forment les trois quarts des 
salariés de l'usine, plus de la moitié 
ont quarante-cing ans au moins. Et 
sur les chaînes, là où l'on ne voit pas 
de Maghrébins ou d'Africains, appa- 
raissent des Vietnamiens… 


L'avenir des usines Renault 


Pour ces hommes qui cuaulent 
souvent les handicaps de la langue, 
de l'âge et de l'absence de forma- 
τ quel espoir de se recaser 

(exception ceux qui peuvent 
atteindre l'âge de la ite) ? 


l pons de pomme 
les tam toutes les οἱ À 
où il s'est présenté en vain. 

La Régie a d'abord procédé sans 
ménagements 


1986, ajoutant aux 


capés à plus de 25 %, comme les 


pères de six enfants ct plus. Les 
autres ont eu deux semaines pour 
choisir entre l'allocation de départ et 
le licenciement. 


᾿, reconnaît 
Cohen. Mais, estime-t-il, avec la 
possibilité d’en retrouver un 
autre, car ils ont Changé d'état 


l'employeur, poste déè occupé, 
refus pour des motifs divers 
{manque d'initiative, niveau insuf- 


ment après essai; mais aussi ἃ 
des refus du salarié qui ἃ trouvé le 
rémunération insuffisante ou n'a 
pu s'adapter, 


Le crépuscule de Billancourt | 


L'entreprise Υ ἃ cependant ajouté 
ἀδὲ possibi ités deneonss 
attente » 
de mi-temps à partir de cinquante- 


Le, at-on fait valoir (Le 
Monde du 5 novembre 1988). 


Rompre le cordon ombilical 


Dans les petites entreprises, en 


l'organisation des congés. 
Ca de ces difficultés 
d'adaptation : un ouvrier a aban- 


qu'à n'avait pu rencontrer son 
supérieur hiérarchique [6 jour 
même. 


L'expérience a duré cinq mois ; 
I on faudrait davantage, selon 
Daniel Cohen : « Cinq mois, cala 
suffit pour quelqu'un qui n'est pas 
étranger, pas isolé, pas fatigué... 
Spa μα ou deux ImOÏS de Gaial ce 
choc. » licencié provoque un 
rite de Lie æia 
convaincra que le chümage 
n'était pas fatal. Un des ouvriers 
n'a accepté de rechercher un 
emploi qu'après qu'on en eut 
trouvé un à sa fille. 


Pour beaucoup d'immigrés, 
l'insertion professionnelle et 
sociale en France δῖ ingéparable 
de la Régie : c'est là qu'ils ont 
st même apprentissage de 


{ 


Mais ces thérapeutiques daptées : 
ji: » des 


à une décroissance « normale 


effectifs sont-elles à la mesure de la . . 


ccepient. 7 φᾷ 
réduction des emplois >, dit 
M. Michel Praderic, directeur “du 


prete 5). > Four 
el 


réponse en 
ce qui concerne les malades et les 


icapés : « On peut les reclasser ὁ 
LH 
Hs 


par des voies et sur des 
adaptés. Encore faut-il qu 
d'acceptent ᾿ς» 

Il est vrai que l'hostilité icale, 
notamment de la. 


de reconversion. Le 


l'action collective avec le ‘syndi- 
cat, qui fait aussi partie de leur 
cadre de vie, c'est ce cordon 
ombificai qu'il faut rompre. Pour 
d’autres, re à Billancourt a 
marqué la d'une période de 
mobilité, l'installation dans l'exis- 
tence comme dans le travail ; elle . 
leur a permis de faire venir femme 
et enfants. Comme pour Lahcan, 
quarame-neuf ans, douze ans 
Ouvrier du Puis tourneur, 
avant d'entrer à Billancourt en 
1973, ou pour Benacer, embau- 
ché la même année après dix ans 
dans diverses entreprisës de ! 
sous-traitance de la métallurgie. 
C'est tout celà qui risque de 
s'écrouler à 18 fois. Deplis les 
premiers licenciements, certains 
sont résignés : « Je serai cancié 


ment ne rien Craindre : «Je tr3- 
vaille fort. Je ne suis jamais . 
malade : il ne peut rien m'ami. Ὁ 
vers, affirme Mehdi, D'autres 
encors s8 cremponnent à l'usine. 
«J'ai été engagé à Bi 

c'est là qua je fiirai », dit un chef 
d'équipe marocain. - 


GRH 


“ μαῖα: 


- 5e faire de 


ment emboutissage - tôlerie de San- 


"Problèmes » ou peu travailleurs. 


Rien d'étonnant les 


: aient préféré 1" « a/locatiôn “de 


conversion » οὐ « prime di 


volontaire » (sic) sonnante et trébu- 
te à l'h i -leurs 


chan: 


« On peus fermer sans casse une 
si l'on y 


usine, même 


RANGER 
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FRANSPORTS 


LE 


Economie 


La Commission européenne } propose des mesures audacieuses 
m. - pour libéraliser les dessertes aériennes 


propose 


probation». L'idée est de laisser les 
aériennes décider de 


Me Son MS nn ᾿ 
demande. Les tarifs ainsi proposés : 
ne-poutraient être refusés que si.les Ὁ 


rte τες 


certaines li 
tagc >, PP er la liberté 
d'embarquer dans un 


dans le débat qui 


interfère 
‘oppose l UTA à Air France ct aux 
pou La: Bbéralisation 
“Aécidée ex 1987 prévoit que sur une 


ec intracommunautaire détermi- 


nationale concernée ne peut s'y 
OPPOSET. Eco qu'on appelle ls 
“τοὶ 


PSE ARE 
ἐπ τ να ΟῚ rebours τα 

fé l'exemple de Paris πῇ 
cile fra, UT. 


ξ Sms bee des 


de façade méditerranéenne de 
‘La Commission 
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L’inflation la plus faible des pays industrialisés au cours du premier semestre 
Les prix de détail n’ont augmenté que de 0,1 % en juin 


Les prix de détail en France ont fai- 
‘blement τοι 


t augmenté en juin: 
per rapport à taai, + 3,6 % per rapport juillet, 


à juin 198: 


moyenne, 
été de 5,54 F le Hitre en mai, est revenu 


à 5,47 F en juin (- 7 centimes ). Le 
baisse 


: explication du bon résultat de 
Juin : la sagesse des prix manuf: 
le des hausses des ser- 


- vices, le faible relèvement des tarifs 


des services publes (Ὁ 1 pour EDF 
πριν PDU nous de SNCF 
grandes lignes le 15 juin). 

L'écart d'inflation εἰὸς ἴὰ ΒΕ ar 
un an n'est plus que 
+ a on TT 4: 
pour l'Allemagne). Sur le premier 
Semestre, c'est en France que la hausse 
des prix a διε la plus faible des grands 
pass industrialisés. 


PRIX DES MATIÈRES PREMIÈRES 
INDUSTRIELLES 


1978 79 80 81 82 83 84 85 86 87 88 89 


Les prix en dollar des matières premières, qui influent 
d'inflation, se stabilisent. La bonne tenne 
du franc permet d’euvisager in mêuwe stabilité sur les 


1978 79 80 81 82 83 84 85 86 87 88 89 


prix exprimés en mosnale safionale, surtout pour ce 
qui concerne les matières premières alimentaires. La 
baisse des prix pétroliers va accentuer cette tendance. 


ALIMENTAIRES 


Source : INSEE 


ancE 


ὡ πδνι 


Etats-Unis : aggravation 
“ir déficit commercial 


Les déficit commercial américain | 
s'esh.settement aggravé en mai, 
franchissant à nouveau La barre |. 
desiO milliards de dollars. Corrigé | 
des. variations saisonnières, le déficit 
atteint 10.2 milliards de dollars 
contre 8,3 milliards en avril (soit 
une progresion de 23%), ce qui 
constitue la plus mauvaise perfor- 
mance depuis décembre 1988. 


Cette rechute s'explique à la fois 


par le tassement des exportations et | 


parka reprise des importations. 
‘Les‘exportations se sont repliées 
de 0,3% en mai à 30,5 milliards de 


doilirs, Mais surtout, les importa- |. | 


tio! 1 progressé de 4,3%, à 
40,71 inilliards de dollars, un chiffre 
record depuis le début de l'année. 
gnsables de la vigueur nouvelle 
dés;achats américains à l'étranger : 


RTS 


τὴ τα le δὰ βου rie 


d'une: part, les importations pétro- [ ἢ 


lières qui ont progressé en volume 
(+13,6%) comme en valeur (le 
prix: moyen du baril en mai s'est 
élévé à 18,40 dollars contre 17,83 le 
mols: précédent) ; d'autre part, les 
achôis. de biens d'équipement dont 
les. : prix Se sont accrus. 
mauvais chiffre de mai ne 
cépendant pas en cause l'amé- 
libratiôn de la balance commerciale 
= ap depuis le début de 
l'année : sur les cinq premiers mois, 
ficit cumulé s’est élevé à 
463. milliards de dollars contre 49,5 
sur la méme période de l'an dernier. 


contré, dans la nuit de mardi 18 à 


reviennent à leur valeur Æavan le 


3 juillet, M. Rapenelli a accepté 
qu'ils soient bloqués à celle du 
15 juillet, avec toutefois une réduc- 
tion moyenne de l’ordre de 20 %. Le 
gouvernement a ainsi entériné une 


de trois mois un taux de change 
pes E (so australes pour 
US D MOUe Le 
Le pe ge ed 


avec augmentations 600 

D qe οἱ ἀδ᾽ ΘΟΟῪ κε 
l'essence. Le goüvermement i 
espère Bruce ainsi le déficis nd 
gétaire colossal de l'Etat, une des 


exclues que les entreprises liées à 
défense et à la sécurité de l'Etat, est 
engagée. 


Le président Menem semble avoir 

Las d'appliquer l'adage see 
grands maux il fau: 

lequel aux pres 


gorgées les pins potion. 
péro! d 
sous ee benne din réal de 


* Edité par la SARL le Monde 
Gérant : 


André Fontaine, 
a ner 


Anciens directeui 
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— , Les premières mesures du président Menem 
Les syndicats argentins se considèrent comme les victimes du plan d’austérité 


de té. Ils fc 
ἘΞ ve ne 


des «pauvres» argentins. Selon le 
secrétaire d'Etat aux affaires 
Raben Cardozo, l' 


de l'exercice 1988/89. 


indus). 


DEPUIS LONGTEMPS. 


Revenu global par action :1709F composé d'un 
dividende net de 16,14 F et d’un impôt déjà payé 
au Trésor (crédit d'impôt) de 0,95 Ε 

Le montant de ce dividende mis en paiement depuis 
le 29 juin 1989 pourra être réinvesti en actions 
SLIVARENTE, en franchise totale de droit d'entrée 
pendant un délai de trois mois. 


Depuis le début de l'année 1989 la valeur liquidative 
de SLIVARENTE s'est accrue de 4,7 % soit à un rythme 
Plus favorable que celui qui ἃ caractérisé le marché 
obligataire. 


Ces résuftats s'inscrivent dans le prolongement de ceux 
qui ont été enregistrés les années précédentes. 

Ainsi depuis le 31 décembre 1977, la performance de 
SLIVARENTE (dividendes inclus) ressort à +179 % alors 
que, sur la même période, un placement en obligations 
dassiques à vu sa valeur augmenter de 146 % (coupons 


ἶ SLIVARENTE: un placement ἃ moyen/long 
ἢ terme privilégiant les valeurs de rendement. 
& Renseignez-vous dans votre agence du CREDIT LYONNAIS. 
ΐ REJOIGNEZ CEUX QUI NOUS FONT CONFIANCE 


ἐν CREDIT LYONNAIS 
LE POUVOIR DE DIRE OUI 


tine compte d'ores et déjà plus de 
nenf millions de personnes qui 
vivent en dessous du seuil de pau- 


le risque croissant d'explosions 


L'Argentine avait connu, 
fin mai, les « émeutes de 


dans les provinces du nord du pays, 
la semaine dernière, sont venues rap- 
peler, du point de vue même du 
ministre de l'ntériear, Eduardo 
Bauze, que le risque d' 

sociale est « sérieux et latent ». 


EDITH CORON. 


-- AVIS FINANCIERS DES SOCIÉTÉS —— 


OUI AUX SICAV 
DU CREDIT LYONNAIS 


SLIVARENTE 


L'Assemblée Générale Ordinaire à approuvé les comptes 
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la chimie américaine, él argit ὦ 
champ de ses activités Pharmaceuté. 


ques. Le groupe envisage de 
conclure un accord avec Marion 
Laboratories en vue, à terme, de 
prendre le contrôle de cette affaire 
pour la fusionner avec sa 
iliale pharmaceutique Merreil 
Dow. 
L'opération, chiffrée à 7 milliards 
de (45,5 milliards de francs) 
presse américaine, s’effec- 
tuera en deux temps. Dow ji 
va d’abord lancer une OPA amicale 
de 2,2 milliards de dollars (14,3 miïl- 
liards de francs) sur 39 95 du capital 
de Marion: βοῖς ss millions de 
ttres que le στοῦ; re de payer 
38 pièce. une seconde 
É it 90 situer en 1991 
portera sa participa 


Le principal actionnaire de 
Marion, Ewing Kaufman, s'est 
déclaré favorable à ce raproche- 
ment, qui devrait ainsi éviter des 
batailles boursières dont la firme, 
très convoitée, aurait inévitablement 
fait l'objet. Cette acquisition per- 
mettra ἃ Dow Chemical, encore 


Dow Chemical accroît fortement 
ses capacités dans la pharmacie 


(15 milliards de francs environ) et 
sc classera ainsi au onzième ou dou- 
zième rang mondial, non loin du 

d [aboratoire américain Eli 


recherche. 

Cette opération indastrielle dans 

le pharmacie américaine est la qua 

trième pis importante survenue 
UiS ans. Tous 


but : faire jouer l'effet de taille pour 
rentabiliser leurs activités dans la 


trielle, ne cache pro- 
céder par acquisitions pour atteindre 
rapidement la dimension voulue et, 

ce faire, de lancer de 7 à 8 mul- 
iards de dollars dans la bataille. Les 


trentième au palmarès mondial dela  Pbarmaciens français, qui lorgnent 
pharmacie, d'augmenter de plus de & l'autre côté de l'Atlantique, ne 
60 % ses activités pharmaceutiques. disposent malheureusement pas de 
Le nouvel ensemble Merrell Dow-  TeSsources financières aussi impor- 
Marioa réalisera en effet un chiffre  tantes, 
d'affaires de 2,3 milliards de dollars A. D. 
Lessives 


Benckiser rachète Pespagnol Camp 


Après la France et l'Italie, J. A. 
Benckiser, le fabricant allemand de 
détergents, τ s'intéresse sa r Dee 

vient Con! le 
Camp, oh pe ο la lessive dans 
la péninsule ibérique avec un chiffre 
d'affaires de 30 milliards de 
(1.65 milliard de francs), 20 % du 
marché et des marques telles que 
« Colon », «Elena», «Flor» εἴ 


«Kalia». 


frères Camp, propriétaires de 
cession 


part à Benckiser, n'ont pas honoré 
un contrat de vente signé avec lui, 
qui avait reçu l'autorisation du 
ministère de l'économie espagnol. 
« C'est un scandale financier », dit- 
on à La direction de l'entreprise amé- 
ricaine. L'affaire en est là. 

En attendant, Benckiser se frotte 
les mains. Connue en France par ses 
marques Calgon, Saint-Marc, 
Abeille et Barunne, cette SARL 


allemande n'avait réalisé, en 1988, . 


qu'un chiffre d’affaires consolidé de 


‘1,49 milliard de deutschemarks 


(5.06 milliards de francs). Avec le 
rachat des sociétés italiennes Mira 
Lanza et τοὶ 


l'affaire jusqu'à leur 
Φ GEC et [FI 
gnent M. Goldsmith dans son OPA 


de nouveaux partenaires ont rejoint 
MM. Jimmy Goldsmith, Jacob 
Rothschild et Kerry Packer dans leur 
offre publique d'achat de 13 milliards 
de livres (136 millards de francs) 
lancée [8 semaine dernière sur le 


© Un nouveau président pour 
te Banque du Vatican. — M. Angelo 
Caloia, un financier itallen de cin- 
quante ans, président de la banque 
Mediocredito Lombardo de Milan, est 
devenu, mardi 18 juillet, président du 
conseil d'administration de l'Institut 


institut dirigé pendant vingt ans par 
Mgr Marcinkus, éclabaussé par 
divers scandales financiers. L'évêque 


par un groupe de cinq banquiers at 
financiers catholiques Monde du 
22 juin}. Le nouveau président italien 
partie du tour de table de la société | sara assisté en particulier par M. Phi- 
Hoyiske, chargée de mener l'offen- | lippa de Weck, actuellement vice- 
sive. président de Nestié. 


—— AVIS FINANCIERS DES SOCIÉTÉS ——— 


OUI AUX SICAV 
DU CREDIT LYONNAIS 


GESTILION 


L'Assemblée Générale Ordinaire ἃ approuvé les comptes 
de l'exercice 1988/1989. 
Revenu global par action : 4.768,78 F composé 
d'un dividende net de 4.570,81 F et d'un impôt déja 
payé au Trésor (crédit d'impôt) de 197,97 Ε 
Lemontant de ce dividende mis en paiement depuis 
le 28 juin 1989 pourra être réinvesti en actions 
GESTILION, en franchise totale de droit d'entrée 
pendant un délai de trois mois 
La valeur liquidative de GESTILION qui était de 
57.586,60 F le 30 juin 1988 s'est établie à 57.55267F le 
30 juin dernier. 

Si l'on tient compte du dividende net (hors crédit 
d'impôt) mis en paiement, sa progression sur les douze 
derniers mois ressort à 7,9%. 

GESTILION : un placement obligataire de court 
terme bien rémunéré. 

Renseignez-vous dans votre agence du CREDIT LYONNAIS 
ou sur minitel 3614 code CL 

REJOIGNEZ CEUX QUI NOUS FONT CONFIANCE 
DEPUIS LONGTEMPS. 


ἐὰ CREDIT LYONNAIS 
LE POUVOIR DE DIRE OUI 


CAE ETS 


porté sur 154,19 millions de titres, 
contre 131,96 millions la veille. 
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Grande-Bretagne pour un chiffre 
d'affaires d'environ 15 millions de 
üivres (155 ne francs). Elle 
sera présidée Claude Pierre- 
Brossoletre, président de MM. Worms 
εἰ Cie, le partenaire financier de PFG 
dans cette opération. 

e M. Marc de Lacharrière 
renonce À acquérir 30 % de le Com- 

de fiannchère 


ture (+ 0,09 %), tout juste parcep- 
tble ensuite avec un nombre à peu 
près équivalent des valeurs en Pro- 
grès et en perte. 

Dens l'après-midi, l'indicateur 
instantané s'établissait à 0,14 % 
au-dessus de son niveau précédent. 

Une surprise ? Pas vraiment. 
Dans is metinée, l'INSEE avait publié 
l'indice des prix de détail pour le 
mois de juin. Un très bon indice au 
demeurant, dont la hausse 


{+ 0,1 %) s'est sensiblement ralen- 


tie d'un mois à l'autre {+ 0,4 % en 
mei) ef qui place la France en 1ête 
des pays les plus performants dans 
ls lutte contre l'inflation. Mois 
l'encoursgement est également 
venu du front monétaire, avec un 


cetlux des taux courts en dessous de 


9 %. Enfin, la forte résistance oppo- 


sée par Wali Street à la baisse, mal- 
Gr l'aggravation du déficit commer- 
cial pour mai, a généralement 


produit une 


De l'autre côté de l'océan, le senti- 
ment est plutôt au reflux des taux 


d'imérét. 1: suffirait que les prix 


nence, ce qui est d'autant plus satis- 


faisant que les affaires ont été, da 


l'avis des professionnels, « ultra- 


calmes ». 


chances de la Bourse de finir la mois 


en beauté sont désormais mail- 


de 21344 points 
s'établir à 33 557,17. 


© Péqguignet : en 


smoncé, le 18 juikt, une faute 
39% de son bénéfice net au deuxième 


la clôture pour 


tenace. 
-- ‘Fabriant ὡς moume Law de 
la soci&é Montres Enile 
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6 des options négociables le 18 juillet 1989} 


contrats : 10 372. Doit 
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Notionnel 10 %. — Cotation en-pourcentage du 18 juillet 19897" 


Nombre de contrats : 27 087. - ‘. 
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BOURSES 


PARIS (NSEE, base 100: 30-12-86) 

ἥν; AT juillet 18 juilé 
Valeurs françaises .. 165  1159- |. 
Valeurs étrmgères .. 1148 1145... 
(SBF, base 100: 31-1281) “π΄ 
Indice pénéral CAC . 4896 4427 1" 
+ (SBF, base 7000: 31-13-87) 
Indice CAC 40 .. 176642 17544 
(OM, base 100:31-1281). ‘x: 
“Indice OMF 50 .. 5024 S06T 
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Indice général ᾿.. 248793 Fan. 
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Le ministre du travail, de l'emploi 
et de la j j 


Br Lorraine, HR 
a ᾿ ει 
Moselle, est nommé de la 
région Provence-Al d’Azr, 
préfet des Bouches-du-Rhône ; 


Saint-Romain-de-Jaliones 

(Isère). Les deux parachutistes, 
À ans, ot Phi- 

ἤρρθ Siave, vingt ans, militaires en 


un contrôles des exportations 
d'automobiles japonaises. — L'ita- 


en place d'un quota européen 
raire, comme préalable à l'ouverture 
du marché des Douze. 


Le ruméro du « Monde » 
daté 19 juillet 1989 
a êté tiré à 490 166 exemplaires 


POLITIQUE 


Petites formations : 7 Le vingtième 
Fhabit neuf du Parliament de la mission d’Arm- 
strong 


— COMMUNICATION : le Lune. 
8 La grève de la faim des 
Cinéma. ἃ chefs » d'Action directe. 


rapport Brault sur lea 


— Le 


- M il SOUS 
du cabinet du préfet de la région He- 


de-France, préfet de Paris, est 
lé directeur du cabinet 


eignenx, 
préfet du Gard, est nommé préfet de 
l'Essonne. 


die à Γ΄ Les consultations de M. Rocard sur Flede-France 


| ct 


SOCIÉTÉ CULTURE ÉCONOMIE 
R anniversaire | 9 Le Festival d'Avignon : Je | 16 La présentation du PEP 
Bourrichon, à la Menu au conseil des ministres. 
et Aldrin sur la tention ; ἡ de | 17 La hausse des prix a été 
vous, de Marie-Victoire de 0,1 % en juin en 
Rouilier. 


Tour de France 


Γ΄ SlmBCT |: La répression en Chine Ν 

La direction dé Renault serait prête - Tokyo-démande à Pékin de « tenir co 
à ouvrir une négociation ἢ 
Sur Paffaire des « dix » 


A l'issue d'une troisième réunion 


reclassement des «dix» hors du 
groupe Renault ». 

Dans cette affaire, qui dure 
Giations viennent sans doute de com- 
mencer. La direction demande le 
levée des procédures judiciaires 
<agagées par la CGT, et notamment 
μὴ t jon qui faisai 


avril 

demande de réintégration dans 
l'usine, De son côté, la CGT fait 
obs que le pourvoi « tomberait 
évidemment de lui-même > si la 
réintégration était obtenue. « Dans 
ce cas-là, on peut régler vite», 
ajoute-t'elle. 


M. Fourcade plaide pour un renforcement 
des pouvoirs de la région 
dans le domaine des transports 


pour n vigueur 
du nouveau schéma directeur 
d'aménagement et d’urbanisme 
(SDAU), « on va vers un 
ment des j 


us qu'une 
Loi D : 
des sols (POS) des communes 
d'être formes aux 

æsS! ». 

À propos des M. Four- 
cade a plaidé du premier 


vre τοι le territoire de La ré; [ 

qui n'est pas le cas et 

que le conseil tienne, dans 

ses an rôle 
joe M Guy Schmaus, il 

a 

au premier ministre k 

pari τ se heurtal À des 

Sages Air hi r 

εἰ L dla situation des 


Selon le président du com- 
muniste du conseil «il 
n'est pas nécessaire de modifier les 
institutions actuelles apporter 
des solutions aux car les 
outils existent. Il suffit d'accroître 
le des élus, par exemple au 

CPS ». 


gouvernement < contre Loute lenta- 
tion de toucher à l'autonomie des 
communes. Les maires, notamment 
communistes, ont des projets et ils 
sont capables de meiître en œuvre 
d'eux-mêmes une 


Les réactions à la mise en vente 
des « Versets sataniques » 


— M. Rocard a inauguré la 
Grande Arche. 5 


Francs. . 
18-19 Marchés financiers. 


La direction de ἴα Régie a fait 
savoir, selon la CGT, qu'elle - était 
prête à ouvrir üne négociation 
directe avec ἐς ᾿ 

personnel, assistés ou.non du 
médian CGT continue de 


argumenter sur les propo- 


ea vient à 
sitions qui {ui sont faites. 
« direction, après 
é les «dix» comme 


M de leur trouver un 

sd Si M. Ray- 

mond Lévy, PDG de Renault, doit 

ἘΠ ΝΣ ou Le 
e, © rien auprès du ci 

d'établissement de Renault- 

Billancourt, St à) 
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DST 
Les trois memibres présumés de PIRA 


ont été inculpés et écroués à Paris: 


hani, qui avait tout à la fois 
de Timam 
contre Rushdie et la publication du 


indiqué dans un communiqué le 
département fédéral de justice 
suisse. 

Adnan Kashoggi faisait l'objet 
d'un mandat d'arrêt délivré le 
24 mars par un magistrat américain 
et d'un acte d'accusation établi deux 
semaines auparavant par La cour du 
district sud de New-York portant 
sur des «délits contre le patri- 
moine», fait une accusation de 
reccl au profit des époux Marcos. 


qu'elles ne mettraient en vente que 
3200 exemplaires déjà achetés sur 
le premier tirage et qu'elles ne pré- 
voyaient aucune commande ulté- 


À | Saint- 
A ya viogtsept ans, de τ 
da quasi-totalité de sa famille. route de TES, Patrick Murray, 
« Pour citer ses les, ἡ] | AuArante-cinq ans, Donnogh 
ne S'anend pas à ἄνα Ubéré certe aps, et Pauline 
année », 8. son épouse, Win- 
nie Mandels, ἃ sa sortie de La 
de Paarl (près du Cap). à 
d'une visite de plus de cinq heures. 
Quinze personnes, dont dix 
uement lensem- 


les meilleures griffes parisienmes 


ELA VOBLE 


38, hd des Haliens {Près Opéra) 
et centre commercial Vélizy 2 — Détaxe à l'exportation 


férEs présentés, 
mardi 18 juillet ἃ M Gilles Rivière, - 
jue d'instruction chargé du.dossier. 


. membre im; t.de. était 
portant .de l'IRA, était 


de Dublin 


Ἢ incalpations après né fusil 
. Jade, Surnommé « Je Pape ». cn rai- 


4 Grande-Bretagne 
“sa participation à l'attentat d'octo- 
- bre js contre 16 grand: Hotel Ge 
Brighton se tenaït le congrès du 
Parti conservateur. Cet attentat 


Répubiique fédéral d'Alereges 

ne le ἀ", 

F (le Monde du 19 juillet}, sé ‘sont 
devant le x 


dats de l'Arméee républicaine irlan- 


Nous n'avons rien contre la 
france. Nous ne dirons rien de 
Plus. » 


Li 


de 


. Quand Jeanne, l'héroïne d’Une Vie de Mau- 
passant, rêve pour son voyage de noce d’aven- 
tures et d'espaces inexplorés, elle choisit de 
s'embarquer pour la Corse. Et elle y croise le 
petit frère du bandit de vendetta dépeint qua- 
rante aus plus tôt par Mérimée dans Cofomba. 


Sur l'île de Beauté, il y a un peu moins de cent. 


dix ans, on ne circulait qu’à dos de mulet, on 
buvait aux torrents une eau d'aurore du 
monde. Est-il Corse, ce villageois qui 


regarde, résigné, sa grange transformée en 


pen 


école de cirque? Provençal, certainement. 
Son regard sans étonnement, c'est la carica- 
ture de nos étés : stages et culture parachntés 
dans de faux paradis saisonniers, graines rares 
à prendre racines, fruits, certes appétissants, 
mais le plus souvent interdits à ceux qui, cha- 
que apnée, les regardent pousser. 

Le panneau « Déviation» prend done sur ce 


cliché valeur d'avertissement, incite à aller 
voir un peu plus loin on à côté Donner le 


Re 
FE FN 


Fit: 


temps de s'expliquer à 
marge du Festival d’Aix. 
cell, Shakespeare, la 
dur métier de réinvent 


Warrior : Greenpeace transposée à l'écran 
restera-t-il une affaire brûlante ? 


et succomber 


On croit tout savoir de l’Andalousie, on i 
tout de son théâtre secret. see 


Les époux Turenge, le Rainbow-Warri 
sabordé: l'eaffaire», revue par Gérard Oury. _ 


William Christie 
grand siècle 


I dit qu'il n'a Pas un goût immodéré pour la 
reconstitution historique, c'est pourtant l’une 
ce chef et musicologue 
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CAPITALES DE LA COULEUR 


OUDAIN, sans prévenir: « Comment ça se 
consomme, Séville? »… Elle part pour 
Séville, Premier ᾿Ἑὼ τα M κταῖς 
Pour qu'on lui cache des mystères (elle a bien raison). 
Elle veut être an parfum (orangers, roses, romarin, 
œillets, et la « dame de muit» dont le parfum ne se 
réveille LUCE la lune...). Comment ça « 86 
consomme » ? ! Ça, on ne s'y attendait pas! On a 
beau être blindé, la question laisse court. 

Difficile de sonner juste, à propos de Séville. 
Séville mérite des égards. 


supposer que d'autres villes se consomment, 
Séville sera la dernière à subir. Même l'Exposition 
universelle n'aura pas raison de san désordre rangé. 
La raison n'est pas exactement ce qui gouverne 
Séville, Autre rêve, autres mœurs, et une grâce si vive 
qu'elle vous emporte parfois comme une ivresse, le 
matin, à l'heure où vous vous y attendez le moins. Ou 
une irritation si grande qu’à certains moments c’est la 
ville tont entière les garçons de café, la marchande de 
loterie, les amis les plus proches (non! ce n'est pas 
une impression) qui vous refusent. 
Tout le monde a les mêmes souvenirs secrets de 
Séville, Les guides touristiques sont si bien faits qu'ils 


de ces maisons de rapport (casa de vecinos) dont 
l'entente mitigée s’exalte dans la surcharge florale. 
On peut-être pas. Juste en face de la cathédrale 
(« Nous construirons une église si grande que ceux 
me ee ee en nel 
boyau minuscule conduit à une placette faite à pein- 
dre (Santa-Marta). Personne n'en voit l'entrée trop 
visible. Les colonnes de visiteurs passent sans se dou- 
ter, C'est Séville, 
CLICHÉS ET PRÉJUGÉS 

De toute façon, il faut s'y faire, on ne devient 
Jamais sévillan. Question d'ontologie pure. Cela n’a 
rien à voir avec les fumisteries de la race ou des 
racines. Il n’est même pas sûr que tous les Sévillans le 
soient. On est sévillan ou on ne l’est pas. Certains le 
sont un instant. D'autres toute leur vie même s'ils la 
passent à Sartrouville. Quelques-uns jamais, fût-ce au 
pri de voyages répétés et coûteux. Question de 
chance, 


Ce qui est bien avec Séville, c’est que tous les cli- 
chés y sont vivants et vérifiables. La ville oblige à la 
redondance. Parler de Séville, c'est répéter des évi- 
dences, et cette répétition danne une étrange joie. 

A Séville, on passe le temps à découvrir des vérités 
premières avec le sérieux d'un poivrot expliquant sen- 
tencieusement le mystère de la Vierge de la Macarena 
(ses deux profils inégaux, cette joie re mn 


jer guide 

here pm 
par exemple), trouvera des mots rarissimes (que tout 
en Pa Los rad ges 
force poignante d'expression qu'a le Cachorro, ce 

Christ dont un œil, une partie du corps sont déjà visi- 
blement gagnés par ἰδ mort, tandis que l'autre résiste 
encore et se tend comme une supplique, Bien sûr, c'est 
dans tous les livres. Et alors ? Ici, on ne lit pas les 
à F. LE DASCORN/RAPHO 


AU-DELA DE TOUS LES CLICHÉS 


Séville ou la « dame de nuit » 


livres: on les récrit constamment. Ce m'est pas si 
facile de découvrir la lune tous les soirs. Cela peut 


fes 


Quelques clichés, dans le désordre : Séville est une 
femme, Séville se prend comme une femme — cet 
« obscur objet du désir », — Séville est capricieuse, 


grilles. ÿ À 
Etreintes à la Buuel derrière les moucharabiehs des 


regard vous 
rappelle... Vous êtes perdu. La ville est toujours plus 
forte que vous. Elle en a vu d’autres. 


La scène est à l'université, dans l’imposant bâti. 
ment de l'ancienne fabrique de tabacs, mais oui, celle 


eee ce porn a 

des alcools. La vie de bar en Espagne est une civilisa- 

tion. Un monde, On y sert avec art. Théâtre secret des 

Hieux modestes, l'Estrella, le Pozo Santo et n'importe 

quel bistro de n'importe quel coin ; spectacle 
des 'Abades, 


sonore), des boîtes en folie comme des endroits lous- 
ΤΩ (δ ἩοΣ ΟΟΜΜΙΟΝ τοῦ Οϑοῦα θὸ Ῥορίε τἴροῦς 
lat, ses vidéos de semaine sainte, ses bizarreries), La 
Carboneris, enfin, mais on vous laisse la découvrir... 
Au département de français de l’université, une col- 
lègue, Pilar, faussement indifférente, interroge un 
matin tout à trac, comme on parierait de la pinie et du 
beau temps — mais à Séville, il faut le savoir, toutes 
les conversations, surtout les plus anodines, les plus 
bêtes, vous engagent jusqu'au squelette, Pilar lance : 
«Alors, que penses-tu de Séville ? » Danger immé- 
diat. Dosant la vitesse de ma réponse, ses accents, la 
gravité du timbre, l'angle du regard (c'est qu'ici tout 
compte, n'allez pas croire), ostensiblement passionné 
et réservé à la fois — comme neutre, — je jette, assez 
classique : « C'est la plus belle ville du monde !» 
(Ouf ' accents de sincérité ; loyauté absolue ; nulle 
prise au doute.) Elle, les yeux modestement baissés, 
l'air de penser À autre chose (tu parles !), froide, bien 
€levée, un sourire sans esprit aux lèvres, brutalement 
criante de vérité : « On le dit !» C'est tout. On le dit. 
L'illusion est la passion de la ville. Et un ton de 
sérieux pas facile ἃ cerner. a no 
i Mais on apprend à 


Une église si grande qu'on nous traitera de fous » 


Partout le fer forgé des grilles 


A Séville les ctichés sont tous vrais, les préjugés 
aussi. Le visiteur vient en général bardé d'idées reçues 
et d'appareils photo. Il pense que les tablaos fla- 
mencos (l'Arenal, par exemple) ne sont pas faits pour 
lui, le visiteur. Cest qu'il veut du pur, le visiteur : pas 


de La danse du ventre pour Nippons. On ne la lui fait 


Lorie γιεῖιοας qui a justement acheté son pre- 
mier compact de flamenco l'hiver dernier. Il court 
après des bandes, le visiteur, après des disques, après 
des compacts et des gitans. Mais ce qu'il veut, c'est du 
pur. Il court après l'impossible. Il aimerait acheter du 
gitan, le visiteur, ou de la gitane. 
RE PRE 
exemple ceci : la cassette du Rocio par la 
Hermandad de Trisua (ma confrérie, si vous plait) 
que l'on vend au rayon vidéo du Corte Inglés (au 
sous-80l, les meilleurs fruits de mer de la ville). Π ne 
peut imaginer cela, le visiteur. Il est convaincu que la 
corrida n'intéresse plus « les » Espagnols (forcément) 
modernes. On vient de le dire à la télé. Personne ne le 
détrompe, d'ailleurs. La Macstranza de Séville, la 


plus belle plaza de toros du monde, le le aux . 
silences x ri 


géniaux ct aux sous-entendus audibles, se 
passe aisément des visites du visiteur. À la Maes- 


tranza, même les Madrilènes sont débonssolés. Les” 


toreros y toréent comme s'ils étaient regardés par 


douze mille toreros (c'est qu'ils le sont). Te | 


nn RS ra 
pense, le visiteur, que Séville, Bilbao, Barcelone, 

D rl di pere 

OT σπερο 


différente (allons, soyons francs ἢ & 
Si eq τι ; 


Catalan, 

céder à Séville. Même le visiteur averti ve résisio.pas 
à la faute. Dans Sévillanes, par exemple, Jean Cas 
situe. le tombean de Joselito « à droïte» en entrant 
dans le cimetière Sar-Fernando, Le tombeau de Joge- 


très défancée plaza de l’Europa). Aller aux pucés"dt 
jeudi (le Jueves de la calle Feria). Traîner dans San- 
Bernardo que le chômage crève. L'imaginer le iner- 
credi ioir de semaine sainte, quand les habitats 
chassés par la dureté des temps reviennent de partit 
se domer de la vie: Ecouter le patron édenté du Ci 
pero téciter en essuyant les verrés un me 
gloire de Josclito! 

Parler à tout le monde et ne croire personne. 


de Triana, les désèstres de l'immobilier franquiste tes 
palais ἃ l'abandon, le métro inachevé, et nerien 
regretter, Réverüné ville qui se rêve auît et jour: Mur- 

cher froidement sur la tombe de dan Juan à l'esfrée 
de Ty do ἃ Char» ἢ Pa voulu ! Jeter αἰ tif 
effaré aux deux tableaux de Valdes Leal dont Muillo 
dit qu’« on ne peut les contempler sans se boucher le 
nez ! ». Ils se trouvent à l'entrée de la chapelle ‘où 
l'auteur d'Histoire-de l'œil situe ses juvéniles sietés: 


"Visiter la’petite Vièrge aux traits et aux atouf$ nr 


“Renoir ‘(à SanMartin). Dégotter le seul ΘΟ ἃ 


vrais cheveux (Santa-Magdalens) — comme celnFdes ᾿ 


gitans — à-Jeréz, dont on dit qu'il a tous les attributs 

ὦ Phonme. Ter dem Su Lai mag 6 qu 
vous en a dit. Ne pas chercher à savoir. DA 

où 1e pérdet 

or > 


Creuser cette vertigincuse différence 
légal 


amants, La ville n'a besoin d'aucun directeur 
τέρα, ἐτα 00, κοι flux εἰ ει filles Son Hncongtent 


| ΒΥ 1} 
cu Ἐξ 
asc Hi 


+ at εἴα 


| CLAP-MOTEUR 
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Fois de er des 

de Bankolé, de son sourire si 
blanc, répond ere ar rm 
côbteüt, s'en va préparer Le prochain plan de Venille- 
fraise, Le titre d'une grande fraîcheur: est celui du 
Fe is rt 
ma millions L Grände 
᾿ ). spectateurs Pour 


bi es pal jai (ri δε αν 
« nègres, :non 


“Tout est parti d'une si 


TO. 
tion ΤΕ Grande ta Berlin 1936 (7/As des 
A8), Mai 68 (a Carspate), le racisme (Jes Aventures 

de Rabbi Jacob), on le terrorismé (à Vengeance du 
serpent à plumes). Et, partant d’oné réalité dramati- 
que, S'entête ἃ bâtir des fictions furieusement drolati- 
ques, peuplées de machines folles, de comédiens 
dt a d'uirs tiompants, : 


LARENCONTRE : 
D'UN HOMME ET D'UNE FEMME 
᾿ῶσμο fois-ci, Je voilà donc qui s'attaque à l'affaire 
? Pas tout à fait. Si Venille-fraise est bien 
le nom d'une opération des services secrets français, si 
Sabine Azéma οἱ Isaach de Bankolé sont bien des 
agents très spéciaux, si l'action se déroule bien dans 
Ep er pr merite 
Capri et de Positano, si un général, ancien patron 
la DGSE, et Robert Maloubier, fondateur du sen 
dès nageurs de combat d'Aspetto, ani servi de 
PAT 
w'estpas A. ᾿ 

Ce qu'il ἃ voulu pilégien ‘en compagnie de 
Danièle Thompson, sa Te ut 
reacontre d’un bomme et d'une ferme que tout rap- 
proche (leur mission}, mais que tout.sépare : il est 
Africain et polygane, elle est Française et mariée à 
un-orthopédiste jaloux (Pierre Arditi). Résultat, ils se 
plaisent, et en avant toute, pags au clair ἢ. 

On'pourrait imaginer un plateau de Gérard Oury, 
«Je Feydeau du cinéma », comme une usine à rires où 
l'on ne rigole pas avec la discipline. Erreur ! Oury, au 
trayaii dans cette auberge des bords. du:Tibre, pergola 


GÉRARD OURY TOURNE « Re FRAISE » 


isaach de Bankolé at Sabine Azéma. 


ταϊῤοολμινο δὲ μιν οἱ Dino ile ui τὰ gs 
familias d'apparence paisible, vêtu en vacancier dis- 
crei, régnant avec une ferme bonhomie et une bonne 
humeur sincère sur une troupe zélée. Il délègue, il fait 
confiance, raconte des petites blagues, des anecdotes, 
regarde rarement à travers l'ocilieton de [Δ caméra, 
mais écoute toutes les répliques au casque « pour 
avoir le méme son que dans la salle ». 


RS eue ur 
lignées en rouge. 

Attablés {A trois heures de l'après-nidi) devant un 
plat de spaghettis aux fruits de mer, Sabine Azéma et 
Issach de de Benkolé échargeat mu dinlogue d'une fran 
chise certaine : 


Ciarisse/Azéma : « hais elles sant toutes 


HAS 


ER os ERNEST AE a. moe BARBARA BALPT 


MOLIÈRE 89 
DAEILLEUR LE 


Hippolyte : Les peaux grattées, mn τα 
qu’on appelle les Blanches en Afrique... Et vous, un 
Black, vous pourriez en être amoureuse ἢ» 

Bankolé fait remarquer qu'il serait plus judicieux 
de dire « Et vous, un Noir, vons pourriez en être 
amoureuse ? » Entre deux prises, il ajoute que, « mine 
de rien, Vanille-fraise fait avancer les choses. Tandis 
que d’autres les font reculer ». Par exemple? « Par 
exemple, on m'a refusé récemment un café à cing 
heures de l'après-midi dans un bistrot de Strasbourg. 
I ne feat pas trop y penser. » 

Son deuxième enfant vient de naître, une petite 
fille. Π ne l'a pas encore vue. Elle a failli se prénoro- 
mer Sabine, comme Az£me ? Mais finalement sa 
compague, qui est flamande, et lui, ont préféré l'appe- 
ler Aïsha.. Isaach a déjà une vie bien remplie. Abid- 
Jan où il est né, jusqu’à 17 ans et demi. Puis Paris, une 
maîtrise de maths, Π᾿ aurait voulu être pilote « pour 
être dans les airs ». Pas les moyens. Il se fait imprésa- 
rio pour s'occuper des comédiens et des musiciens 
noirs. Sa modeste agence porte un nom ronflant : 
Beach International Agency. Il monte deux ou trois 
spectacles au Bataclan avec une troupe de danseuses : 
« Un jour la caïsse a disparu et les filles aussi. » Un 
petit séjour de six mois dans un cours d'art dramati- 
que. Lui rêve du Cid, on [αἱ trouve des rôles de la cou- 
leur desa peau... 

Vient le succès sympa de Black Mic Mac et la res- 
contre avec Patrice Chéreau, et Bernard-Marie 
Koltès, Le théâtre, enfin. Puis son magnifique rôle au 
cinéma dans Chocalst, de Claire Denis. Et son retour 


aujourd’hui au comique : « Avec Oury, dit-il, ne 
faut pes dormir. » 

Sabine Azéma renchérit : « J'ai l'impression d'être 
une sportive, V: est ce que j'ai fait de plus 


difficile... D'antant que le comique, ça appartient plu- 
tôt aux hommes... » 

Gérard Oury confirme volontiers que le rire n'est 
pas le fruit du hasard et de la désinvolture, mais 
l'enfant du travail et de l'acharnement. «Vanille- 
fraise, dit-il, c'est an an et demi de folie avec Danièle. 
Après l'écriture du scénario, toujours nourri d'ane 
documentation irréprochable, vient le choix des camé- 


… Greenpeace: en noir et blanc 


diens : Αζέπια, Arditi, Bankolé sant idéalement les 
personnages... ce qui aide la préparation minutieuse 
DER JURA ARR eue RER RE 
weck-end... » 
dcr hibhuns 
devaïient-ils pas à l'origine Etre tenms par Catherine 
Deneuve et Michel Blanc ? Gérard Oury en convient 
mais révèle qu'il est coutumier des changements de 
distribution radicaux. Ainsi, le Corniend n'était pas 
du tout écrit an départ pour de Funès et Bourvil, mais 
pour Anna Maria Pier Angeli et sa soeur jumelle 
Marise Pavan ! 
Onexhale un soupir : De Funès/Bourvil, un tandem 
de superstars comiques de cette envergure, ça n'existe 


couple a génialemment 
cagagé, il n'avait fait que réunir deux copains. D'ail- 
Leurs, seul Bourvil était alors une grande vedette. De 
Fimès, lui, sortait de Pouic-Pouic... » 

Quel sera le budget de Vanille-fraise ? 50 millions 
ro le 


ir offrir des points d'appui solides à ses 
mecs dit. D'autant qu' me prend parfois des 
caprices difficilement acceptables avant qu'on en ait 
vu les conséquences heureuses sur l'écran. Ainsi, pen- 
dant la Folie des grandeurs, fandis que se déroulait la 
partie de colin-maillsrd d'Alce Sapritch, j'ai tout 
arrêté, exigeant trois flamants roses. Impossible d'ea 
trouver sur place. On a été les chercher jusqu'à Gre- 
παρ. Ils apportent un zeste de luxe surréaliste à la 
scène... » 


LE PLUS TROUBLANT 
DES FRENCH CANCANS 


Tout anssi surréaliste sera un des clous de Vanil{e- 
fraise : des missiles y étant dissimulés, l'explosion syn- 
chronisée de deux cents prothèses de jambes droites 
re rer 
‘blant des french cancens. et rejoindre au palmarès 
ras le grand artificier du rire, la 2 CV du 
Carniaud. Souvenez-vous : découpée en deux cent cin- 
quante morceaux, tous rajustés et équipés de boulons 
à tête explosive, elle se désintégrait « à vue » en qua- 
tre secondes, après le choc avec la Rolls Royce... 

Six des douze films d’Onry ont été des best-sellers 
absolus, totalisant cinquante-deux millions de specta- 
teurs, On peut donc se permettre d'avancer que a 
Vengeance du serpent à plumes, son avant-dernier 
film avec Coluche teint en blond platine, ἃ moins bien 
marché... Gérard Oury proteste : « I! ἃ quand même 
fait 570 000 entrées à Paris... Les temps changent. A 
l'époque du Corniaud, le cinéma attirait chaque année 
450 millions de Français dans les salles. Îls ne sont 
plus que 120 millians désormais. » 

On tourne. Sabine Azéma et Isaach de Bankolé 
sont toujours devant leur plat de spaghettis aux fruits 
de mer. Un photographe du Canard enchaîné { 1) les 
épie. Signe particulier, il a un perroquet sur l'épaule. 
Le volatile est coloré mais peu disert. Qu'importe, on 
ke doublera. Il doit dire « Cepri, c'ést fini ». Au des- 
Gérard Oury s'écrie : « Non, non, ἢ] dire plutôt : 
Aimez-vous le lapin chasseur ? » 


À œ cod-à-lâne cocasse, Oury rit Nous rirons 
aussi. 
DANIÈLE HEYMANN. 


(1) Dans l'As des As, les Aventures de Rabbi Jacob, 
Lévy et Goliath. 
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VF : Rex, 2° (42-56-83-99) ; 


Zwreig (elle fat en 
1911). Andrew Birkin, 
c'était la moindre des 


15 mère, ἢ 
se fait l'ami de l'enfant, 
mais celui-ci, jaloux, 


scène le réalisme psycholo- 
gique, social et historique à 
CRE τις 
: beaux décors, 
belles images, beaux cos- 
tunes et morceaux choisis, 
sentimentalisme de mélo- 


voils que Klaus 
Brandauer, qui nous 


batteur-chanteur 
Genesis). C'est que Bnster, 
au loto 


te 
poer un pen 
sr à Flo ct Andy Cepp. 
Comme dans la bande dessi- 
nés de Smythe, clle est aussi 
terre à terre qu'il est imma- 

ture et rien ne peut les 
rer. Le reste — la course 
poursuite, les considérations 
la reconstitu- 
tion tout ce qui 
it faire un film -- se 

traîne laborieusement. 
TS. 


VO : Forum 
handicapés, 19 (42-33- 


Le prix du Festival off d'Avi- 
Ra 
Fun es 


qui a reçu le césar 89 des 
meilleurs costumes pour 
Camille Claudel 

Œuvre, 65, rue de Chchy, 9». 


Du mardi au samedi à 
22 heures. Metinée samedi à 


CINÉMA 


TOUS LES FILMS NOUVEAUX 


Ghmis à 
Américain (1 h 31}. 


Après Spencer Tracy, 
Anthony incame à 
son tour la double Le 
lité de ΓΆΘΆΟΤΑΝ le pe 
[λα rm A no 
Gérard Kikoine le 
flambeau. Il a porté à 
l'écran, à ses risques et 
périls, une version 


B&M ridicule, Harold Becker 

5: Foram Orient Express, une des 
handicapés, 1° (42-33-. 
V, 8' Μ5.82- 


Tueurs de flics, James 


James Wood), se 
révèle être un homme 
d'affaires de génie. Mais 


New-York ne reconnaît pas 
son Heureusement sa 


femme Linda (Sean 
Y 


Quand Marianne paraît 


C'est le septième film de Percy Adlon, 
et le premier qui, avant Bagdad Café, 
raconte sa fascination pour la sculpturale 
Marianne Sägebrecht. ki, elle n'est pas 
seulement en formes pleines, elle est car- 
rément énorme, le cheveu plat et pas net, 
le visage pas maquäié. Une grosse femme 
à l'abandon, dont le métier est de laver les 
morts, dont la vie se coince entre son lit 
— un matelas par terre, — son réfrigéra- 
teur toujours plein, sa télévision devant 


laquelle elle s'endort. 
seule, en mal d'affection 


Une femme trop 


Le plus clair de son temps se passe 
sous les néons du métro impeccablement 
propre de Munich. Elle ne parie pas, ne 
regarde rien, allant d'un tunnel à un quai, 
enfermée dans son vide. Une existence 


sans issue. 


Pendant la première partie du film, 
Percy Adlon nous tient en haleine avec 
des images presque identiques, qui défi- 

confondent 


lent, se 


bizarrement belles, 


écrasantes. Un cauchemar qui vire à ln 
comédie sur un thème de pub pour cosmé- 


tiques : 


«J'étais belle, je l'ignorais... 


» 
Car, un jour, une image vient éveiller la 
belle, l'image d'un jeune homme fade, le 
conducteur du métro. Elle entend sa voix 
qui annonce [68 stations. Puis elle le voit. 
Puis le guette. Puis le surveille. Le cher- 


SÉLEC 


che. Se place sur son chemin. Lui offre des 
esquimaux. Elle prend un congé. se coiffe. 
se chausse de chaussures lacées à hauts 
talons, achète un lit et des draps de soie. 


Le jeune homme est le mari soumis 
d'une femme acariätre. Qui s’absente. 
Marianne en profite pour inviter son 
«Zucker Baby». Soumis il est, soumis ἢ 
reste et se laisse séduire sans résistance. 
La comédie vire au roman rose — confi- . 
dences amoureuses entre les petits plats 
et les draps de soie. Elles arrivent trop 
tard pour intéresser, et le film se traîne 
jusqu'à la dernière séquence, où l'on 
retrouve enfin l'ironie doucement amère 
de Percy Adion, où enfin Marianne Säge- 
brecht trouve l'occasion de montrer son: . 
talent. Elle n'est plus seulement un cas, 
elle est une femme émouvante, et on peut 
comprendre la fascination qu'elle exerce 
sur son metteur en scène. 


en dépit de ses inégalités et de ses mals- 
dresses, le plus intéressant des trois, 
parce qu'on y voit naître un personnage 
que l'on aimes. - 
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47-88. Durée : 1 ἢ 30. De 26 F 
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Cats 


de T.S. Elot, 
mise en scène et 
chorégraphie de Glen Lynne. 
A Paris après Londres il y a 
huit ans, New-York et 
Tokyo, avec le luxe et les 
moyens qui ont fait la 
légende 


samedi à 20 h 30, le dimanche 
à 19h30. Matinés samedi à 
15 heures. TéL : 42-80-09-30. 
Durée : 3 heures. De 170F à 
280F. 


petite bomme femme. Mar- 
the Villalonga, ni mère ni 
jui ville, se sbuvient 


Ξ 


Wood (Salvador), très. 
iqué dans la d'un 


oung mer 
et Sens puique) hésite 
elle avec conviction - 


a800, dOlbY. 8. (46 τὰ: pes sauf Pat Μογέδ, son 

94.84 : UGC. Opéra doi, œknté | 

9e 146-74-96-40) ;U.G.C. Lyon τ ΤΑ, 

Bastiie. dolby, Ζ 665.42-. VO : Forum Horhos. bons. 

despés, doby, 13. (45:8. arr) 1- HEOESFEN 5 
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12: 45-30-0243! : UÔC. DGE τος, dobroë 1. es 

Consaton, ἀοίηγ, 16 ME 6 : GC Mail eg 

74-83-40. ---. handicapés. 17° (47-48 ἐδ 

πιο 0608). LA a 

Le Grand Défi avé 

de David Anspeuih, ὦ Fe 

Dennis Hopper. ue ἫΝ 
cn : 
κω À 
eh 


sont 
εἰ les τέροίθονἪ Four- νυ 
mes. Un homme seul avec 
πὰ gs 
ackman) argve Ca spas | 
trou perdu de Findiana pour “ 
entraîner l'équipe de basket … 
du collège: ÏL a un accro- [ΠῚ 
3. chage avec un professeur τ νῷ 
. (Barbara. Hershey). + ΟΝ 
L'entraîneur γναϊπογα- "Ἱ] τᾶν δ 
L'équipe ἶ res 
᾿ ων Ὶ À 


she. κα 
grec Dany Leds 
LOI. 
ὅποι στο 


Quamlirs nrtituzes φιδά δὴ 


pas plisser lei: 
D'est pas lutitss tr. 


D parts gi εμέ 
“Ralph Macchio a 
si tête ἃ atémis, Tout 
monde veut lui mettre des 79.178). 


Tél : 42.08.21.53.-. Ξ: 
Th 16.De00 FI SR ÿ | 
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sa tournée européenne, lui 587-57) : Publicis Saint- [45.91.86 88): Gaumont Per. sompiuenx buis-cios sur un 
Php rien Ban, UE Ca nesse, 14° 143-35-30-40) : superbe voilier ct 


183-27-24-50) Ὁ Miraœar, gueule sbronxée d'Alain 

SU Peu Ghehy, τῷ. 682. Ma et Le retour 
4601} Inopiné de Maurice Ronet. 

REPRISES ΤΣ ΩΣ ΟΣ 7S à Le ue 

‘  Germain-des-Prés, Salle G. de 


" Μ Besuregerd, δ' (42-22- 


tures, en Pathé Marignen 
de Russie, unies ὅν # (45 60 8282; 
Grouchenko, pacifiste 9" (47-70- 
bourré des angoisses méts- 2388} a Nation, 12° (43- 


143-59-36-14). 
IL2 Holid de Michael Cimino, 
ς de George Cukor. nero 
PA Ἂ Ἔξω avec Katherine Hepburn, Christopher Wakcan, 
En jone de la société de du cinéme mondial, an Loire Sam Waterston, 
Bowie et Mick Jag- cage me Low Ayres, Job Hart, 
er, finalement Michacl VO: Cinoches, handicapée, θ' ble (Ἧι Bogart qui  Edwerd Everett Horton, 
(Pescroc britanni 146-33-10-82} : Studio 28, 18° mène son k οἷρα- Joseph Corten. 

de hautwol) ve britannique [46.08.36 7]. rette au bec, le sourire et le Américain, 1938, noir ot blanc  Arméricaln, 1560 [2 Ν 40). 
tin (le petit mé Young Guns whisky aux lèvres, (1134. , 
ricain et mm) eu OÙ ὠς VO : Action Ghrisinn, δ (8. Cery Grant est en proie à un La grande épopée de Εἰκιπίς 
hécité. Cest tant mieux ls SeCcePie Ca 28-11-80} angoissant dilemme. Enion τῇ Vert 
sont à mourir de rire Pe- Kiefer Suthaten, Laquelle semslui Chofd'œuvre de Michs 
dant la moitié du film. Ce Lou Disnond Phifipe, Guerre et Amour le bonheur : celle 
qui excuse tout le reste, βιοτιααχκο, de Woody Alan, qui veut le faire travailler ou 
VO : Pathé Heutefoulle, μεν. Dermot Muironey, avec Diane À celle qui veut 
dicapés, dolby, 6 (46-33- Terence Stamp. vacances avec lai 
79-38) ; George V. THX, Américnin{1 h 42), or Ales, VO : Action Christine, δ᾽ [43- 
dolby, 8 [45.82.41.46], Chasse à l’homme au 2 Georgeriot, 28. 11:30]. 
VF : Pathé impérial, hand Nonveaz-Merique à la suite ον Goukl, 
Cape. 2 WT-RRTE ΕΗ: Gant du meurtre dun deveur sp Plein κοο 
Por vue bande de hors loi Arias 196 h 25) de René Clément, 

d encore gamins. Ce sont les Le film a été tourné à la fin avec Alaia Delon, 
Prince Sign Ο’ the ter ER de la guerre du Victram. Marie Laforêt, 

| are ἀμ ce mur, Le mode Ga τα ace Doro 

de Prince, it au paci 
mec Diamond Phifips, aussi Mlant le slogan hippy  EmoCrien nue Ce 
Américain (1 h 25). crédible que dans je. dx et amour) et Tolstor Frengels 1960 (1h68. Ὁ pose, Peine 
Prince [πὶ même a conçu ce VO : Fortm Horizon, hand- (Guerre ef paix), Woody Pour s'offrir de délicieux | Sotinel, 
document sor lui. Lui dans capés, dolby, 1.“ {46-08- Allen image Les friwons en plein été 


© UN HOMMAGE À CLAUDETTE COLBERT 


Champagne, amour et fantaisie 


Burgos», d’être fusillé par les franquistes vainqueurs, 
Iorsqu'on lui annonce que sa femme se trouve dans le 
bureau du gouverneur et vient d'obtenir sa grâce. Or, 
Tom, l’aviateur, n’a jamais été marié, mais il se trouve 
présence de Claudette Colbert, habillée et cha- 
peautée comme pour prendre le thé rue de la Paix, qui 


Β Es Ὁ ὲ 
-τ τὰ τὸ + retrouve. une. actrice Broadway-et au 


cinéma, et que l'on est une « petite Française » typi- 
que, il faut savoir se choisir un nom. Celui d'un minis- 


temps 1939, qui font honneur à l'imagination des scé- 
naristes. 
En 1940, à Hollywood, Brackett et Wilder n'hési- 


Lily Chauchoin 
(essayez de prononcer cela à l'américaine !), on ᾿ tent pas à se servir de In comédie américaine comme 
| vent La safe he Mess où le jouais 
En France, la grande popularité de Claudette Col. vement. μ im’s où ἰδ ἡ 8 
νυϑοτι tient, outre son talent singulier (elle tourna des ambitieuse, qui ne veut pas céder à l'amour, se grise 
péploms avec Cecil B. De Miülle, dont une. sacrée δ « » et se met à chanter Dream 
me Se S comédie et le drame), lover: (1) dans les bras de Ray Milland est une 
Ἢ - ἐυξὸ histoiré » souvent séquence extrémement brillante dans le grand style de 
πῶ PR par les magazines. d'avant-gnerre. Clau- Midnight et digne, pourquoi pas, de Lubitsch. Puis 
ose btte Colbert nous appartient autant qu’elle appar- l'humour glisse lentement vers la gravité, les rapports 
- * ἀν + grâce à ses chevenx courts et bou- de Facour et de a guèrre. Et, justement, Claudette 
κ 30, ἃ δοὴ nez <françai» (qui Colbert, qui joue sur deux registres, deux tempéra- 
ΞΡ . opérateurs, avant qu'elle ne ments, est tout à fait étonnante (séduisante, eu ples, 
PA 5 τὰ flevienne célèbre), grâce à l'énergie οἱ à la désinvol- ce qui ne gâte rien). - 
ἐῶ ture qu'elle dosait si bien dans ses rôles.coniques — Malgré de bons moments, lz Dangereuse Aventure, 
ai nous, on disait fantaisistes. Et puis, elle # tout de où oa retrouve Claudette Colbert en reporter photo- 
Ci tourné un film en France : SF Versailles m'étais graphe acharné du scoop, n'a pas ces qualités. Fred 
Du LL ”conté, de Sacha Guitry. Elle y était la Montespan. Mac Murray n'est pas à l'aise dans la comédie. I! en 
CT sw? Claudette Colbert est fêt£e à Paris dans un hom- fait trop on pas assez. Et puis, Wilder et Brackett 
ΕΣ Ἐν PL mage ἃ Font Cas (a DR αὶ ἐπα dan Clande Byron à Le 
53 deux films de ΜΙ ison, Arise my Love (1940), tite qui espère bien recueillir un reportage juteux sur Les scénaristes s'appellent Charles Hrackett ct 858 Habori en tire très bon. Et 
= n jueq'it ἰαξαϊε, εἰ No Te or Lane (1843). or en je ἄιχοῦ Tout made si "ls tomber an Wilder, et cet πε Impartut car οο sont en ou Lee as top ταὶ La séquence des «chics mu 
“ἢ ps orne ΛΟ ΡΟΘΑΙ. + reux l'un dé l'autre, mais cele ne fait rien, tout le écrit Midiphe (la Baronne de nait) en nr ΤΡ δε ἘΤῸΣ ΒΙΡΙ 6 ῈΒ 
πω mais qu'on n'avait jamais τού ἀδραδ. Ὁ * ©: monde marche ct on 8e raconte, avec jubilation, les Leisen, cinéaste récstiné, r6évalué ᾿ 
πο Le film de Capra, c'est, Le rigrspr ταν York- scènes célèbres. Tiens, celle de Fanto-stop... ne en France depuis a reprise de ce Bi fin 1987. JACQUES SICLIER. 
᾽ ΐ avec sl L 
er α ϑνς ae En 1938, Clandette Colbert est a star la mieux de nl a er En οἱ τας τ SOÉOANÉO (1) Chung intepeéée par Jeans Mac Deal dans 


. ai début de la grande carrière de star, s my Love, 

re Le as Oscar de le meilleure actrice pour payée d'Hollywood, Elle tonne, sous la direction … foulée du succès de Mumghé An ἀδυα, Ray MI 
“un rôle de riche héritière extravagante, pourc! d'Ernet Lubistch, la Huitième Femme de Barbe land, qui ἃ servi dans F' républicaine espagnole péter de Μεπεῖος Chorale dus de Marc de 
Les détectives de son père ct aidée paru journs- bleue, d'après une pièce française d'Alfred Sevoir. comme aviateur, attend, «dans une prison près de Hoalcy, cn 1930. 
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να πὸ ET | | 
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τι. 


M βίος 


Dennis mine meme 


mode ». 
là à concevoir des 
sculptures-meubles, il n'y 


avait qu'un pas, que l'artiste 
franchit, combinant rigaeur 


merdi de 12 h à 22h, samedi, 
dimanche et jours fériés de 
10h ἃ 22 Ν. Jusqu'en 17 s0p- 
tembre. 


ture, Lo pictorialistes 
avaient artistique 
᾿ recherche 


RELAIS BELLMAN 
37, rue Frauçois-1er, 8* 
LE PRESBOURG 45-00-24-77 
3, av. de la Grando-Armée, 16° ΤΣ les jrs 


LECOURMANDCANDIE — 43800141 
Gp Maréchahuin, 17 (pl. Pereire) 


RIVE GAUCHE . 


47-23-5442 
F.som dim LesRA! 


A 22 h 30. Castro catièrement résor£. Salle 
DU ROYANS. Sole sex 


A ΜΟΝΕΤΟΡῚ (Ὦ 1 h du matin. Uno table 
Poioss ἔα Lengoustes 


Saint-Antoine, 
5 42-74-22-22. 
Jusqu'eu 30 κήξοε. 22 F, 


ÊEÉ 
5 


inconnns ‘Afrique, 
d'Océanie, de Chine, 
d'Amérique centrale. 

Centre nee genre 
grande galerie, de pes 


Τὰ : 42 ΤΡ Ί2.33. Tous les 
Jours sauf mardi de 12h à 
étsenche 


LE A LSTRAGON. Gun np 


courgettes. FILET A L' 


#ion de  resirist 


gra- 

vures, photos, 
cartes postales, 
Zoumme- 


roff retrace les 
gl tronte ons de 
çaise en Algérie. 
L'exposition que 
lui consacre le 
Musée de la Poste 
se visite comme en 
merveilleux livres 
d'images. 


avec vuc sur l'Arc de 
fruits de mer. 


s doit de 4 du terroir, 
et horcards du vivier. Tesr. Dé. d'ail. Menu à 96 F + carte, 
iso personnalisée, meru bourgeois 195 F. Salon particulier 


Cas Etomnelle ἢ 
de 8 à 45 personnes, ΤΊ}. sauf samedi midi et dimanche. 


47-3466-29 Un indien de plus ! Mais commu do se clientèle parisicane 


retrouverez installé dans son tont nouveau restaurant, MENU à 
spécialités tandoori. 


TERRASSE κε pod de 
Ti. de 11h 3022 
6, place de ln Bastille, 


heures du matin. 
4342-50-32. 


DES RESTAURANTS OUVERTS 
24 h sur 24 


Porte Maillot : 80, sv. de la Grande-Armée 
UILLAGES 


NS, àTos 
45-74-17-24- Ouvert LL). 


toute l'année 
grillées 


Nos années 80 


Décade prodigieuse ou 
décadente ? Sculpteurs, 
peintres, architectes et 


Pete 
ou 

tentent d’avancer des 
réponses à cette question 


Bnovembre. 


Jours sent lundi, merdi et jours 
fériés, ds 14h à 18h. 
Jusqu'au 30 octobre. 


Villon : Musée Tavet- 


PEPAD, depuis un an, aux 
glies Durand-Dessert, 
von Lambert, Daniel 
Lelong, Denise René et 
Daniel Templon. Elles 
sentent respectivement 


ἘΔ Boreu, 


de La Défense, Paris-La 
Délonse, 32000. ΤΩ! : 49-00- 
15-96. Tous les jours ssuf 
mardi, de 12h à 19h. 
Jusqu'au 4 

Miro 

Dans les trois galeries 

pour 


Galerie Adrien-Maeght, 
42, rue du Bac, Paris, T°, Tél: 
46-48-45-15. Du mardi ὃν 
samedi de 9 h 30 ὁ 13 ἢ et de 
14h à 19h Jusqu'au 1° sep- 
tembre. 


RÉGIONS 


AlbI 


De Manet à Picasso 
Un choix d'œuvres impres- 
sionnistes et  post- 
ï ionni Ια cl 


grande collectionneuse, 
aimait les et 

C'est d'ailleurs à elle que 
Fon doit la restauration du 
Jardin de Givery. 

Musée Toulouse-Lautrec, 
Palsis de In Berbie, 

Tél. : 63-54-1409. De 
10 heures à 12 heures δὲ de 


14 heures à 18 heures. 
Jusqu'au 2 


velles œuvres viennent 
d'être installées, 


Cr ee 


Domakse Kerguehannec, 

56500. TéL : 97-60-57-78. De 

10 heures à 19 heures. 
‘su 29 soût. 


Chartres 

Soutine 

Réalisée grâce aux de 
nombreux musées 

et de collections 


10 heures à 18 houres, 


sculptures et assemblages 
exposés à Dieppe, Ant 
François se souvient du jour 
où il y vit la mer pour La pre 
de Chastes, 


78200. TéL : 35-84-19-76. De 
10 heures à 12 heures οἱ de 
14 heures à 18 houres. 

eu ἢ 


Où peut cacoré 
découvrir les toiles abs-. 
traites οἱ « dites» 


he 

τ 
fe 
Ἢ 
SE 


Hi 
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ἘΠῚ 
ΞΞ 
ES 
29 
τῇ 


HE 


réglonsl d'art contem- 
Labège-Innopole, 
: 61-39-29-23. Do 
12 h 30 à 20 heures, fermé le 
lundi οἱ le mardi Jusqu'au 
Sosptembre. | 


ἵ 


« Verso l'arte | 
Une rétrospective de ce 
mouvement d'avant-garde 
italien qui rassemble des 
oeuvres réalisées entre 1961 
ct 1969 par Kounellis, 
Merz, Paoli, Boetti, Fabro 


rue 
Tél : 66- 
19 heures jusqu'au 15 sep- 


‘à 
cette figure majeure de’ la 
peinture ct de la PE 
&llemandes actuelfés. 
et abstraction fui 
tour à tour de tremplin. 


TTLETT ΒΕ 
ἘΠ 
j ΕἾΤ ἘΡ 
HR 


jnaire des Pays-Bas... 
vint à Paris en 1891, y fit la, 
décisive de Gag- 


Musée des beaux-arts, 
rentin. 


voies. Renoir,. 
Monet, Bonnard, Klecï 


Tél. τ 93-32-81-83. De 
10 heures à 19 heures; 


Martin Barré ei 
Après Nantes, Tourcoing: 
Mes ive, 


12 heures et de 14 heures à 
17 Β 30. De 15 heures à 
19 heures je dimanche. Ferré. 
le mardi, Jusqu'au 10 octobre, 
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ΝΙΝ Le Monde Φ Jeudi 20 juillet 1989 ces 


QUESTIONS-RÉPONSES | : 


WILLIAM CHRISTIE THÉATRALISE PURCELL 


et sur l’art de la rhétorique. 


William Christie a conduit, Atys de Lully, vers les 
triomphes que l'on sait. Cet été, ἢ est le maître d'oeu- 
vre de The Fairy Queen créé dans sa version intégrale 

— pièce et musique, — au Festival d’Aix. Pour Le fon- 
dateur des Arts florissants, c’est l'occasion d'évoquer 
sa passion pour le théâtre, l'art de la rhétorique, ei de 
dénoncer les carences de l'enseignement français. 
C'est aussi l'occasion de réaffirmer que tout un pan de 


la musique du dix-septième siècle ne peut « vivre » 
sans une étroite complicité entre la musique et [8 
parole. 


« Pour cette nouvelle production de The Fairy 


a Laon ἀδολαπιοι μα νεῖ, ὧο 
poser la voix, un doit avoir acquis ue 
frande exp. ΟΣ je mis τα détas, εἰ [ μευ 
longtemps encore, Mais 
Anglais ont plusieurs façons d'aborder la langue. Ils 
ont on parler de tous les jours et un parler d'ornement 
que les Français ont oublié, y compris ceux qui se 

de déclamation. Mon 


᾿ηὐδηκλεὰγ Tu one 


Fngi eng à οἰκείας même pour 
les Anglais. 


quant call y aire 
pour kes Langues étrangères serait δὲ à 


inaptitude 
pour mu d'un Lékmgs de parue à duel 


je constate une chose : les ΕΊ 


...Ot 80 laisse gagner par l'inspiration 


perpétue l'idée que le gosier français est différent de 
tous les gosiers du mande. C'est absurde ! Les chan- 


nt, Que ce soit sur une scène, ou.du 


COLOR SCENE RE 0 
D. HOUDART - J. HEUCLIN 


THEATRE D'EPINAL 


Autriche, Pologne, D.D.R. 130 représentations. 


Reprise en France, en Allemagne et en Espagne. 


de Alain Bosquet 
Création en Mars 90 à Epinal 


DE LA REVOLUTION 
Tournée en France, Egypte, Yemen, ἴτας, Grèce, REA, Argentine, 


Uruguay, Brésil, Ditbouti, Ethiopie, Ouganda, Kenya, Tonzanie, 
Grandes Comores, Madagascar, Burundi, Rwanda, Zaïre, 


v 
LA DEUXIEME NUIT 
de Gérard Lépinoïs 
Série à Aubervilliers ou théâtre de ka Commune en janvier 90, 


v 
LE TOURMENT DE DIEU 
Ια Compagnie est subventionnée por le Ministère de la 


Culture, la Ville d'Epinal, l'AFAA., la Région Lorraine, le 
Ministère de l'Éducation et le Département des Vosges. 


Le discours de sa méthode 


coavaincre. Cet art dela rhétorique pour Popéra ἃ des 
règles qui sont peut-être plus contraigrantes Qu'un 

LC δ «Ἀγ ακυμε ba on de déralre de 
voix. La rhétorique, c'est un rythme, un phrasé, une 
articalation, une syllabisation, une coloration des 
mots. Tout cela n'a rien d'impressionniste. La rhétori- 

que nous éclaire sur la démarche profonde, sur la cou- 
Der dé Loire Pour dis τεῖραις ds blanchi ne ec, 
il est probable que le diapason de Purcell était au 
moins un demi-ton pins bas que le Ja 440, qui oblige, 
aujourd’hui, les sopranos à le chanter avec des voix de 
petites souris, et retire à leur diction toute saveur de 
modulation. 


Lorsque vous lisez une pièce de théâtre, un poème, 
um roman, ÿ cniendez-vous la musique qui lui est 
contemporaine ? 


— Je suis en train de lire les Mémaires du cardinal 
de Retz. La langue y a une musique qui m'évoque pas 
du tout le dix-huitième siècle. Elle reste un peu rude. 
Avec le théâtre classique et pré-classique, j'entends la 
musique de Bouzignac où celle de Claude Lejeune, 
Une musique qui n'a pas appris ἃ se comporter 
comme celle de Lully où Delalande. Et je souffre en 
entendant jouer Motère, Racine où Corneille accom- 
pagnés par ces stupidités qu’on nous donne à la 
Comédie-Française. 

— Vons aïlez bientôt retrouver Jean-Marie Villégier, 
avec qui vous aviez monté Afys, pour le Malade inagi- 
naire, que Pou verra sur la scène du Châtelet Panmée 
prochaine. 


— Nous travaillans à ce projet depuis un an déjà. 
Jamais cette pièce n'avait pu être remontée dans sa 


‘ version originale, car on avait perdu des pages 


entières de la musique de Marc Antoine Charpentier. 
Grâce à la patience d'un jeune chercheur américain, 


DOMINIQUE et JANINE SOLANE 
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Pour δα soir pus sx ΑΒ 
créée il y a 2 ans. Pour 


elles vieanent d'être retrouvées dans les archives de la, 

Comédie-Française. oi 
Les de cette musique sont en va6, commeé 

al Pa Πὰν pont nd on ol 
dant reel j 


des représentations ἢ 
précédé da Plagne. Or nom ταῖς dep. 
En mé be Durs parisiens dei 


orgues Ce n'est sr tps hp 
ἘΞ Se pt ner mais les 


Taie ete [επί βεσνο, ot La Liberté, αἱ jo τόνε 
les deux au dix-septième siècle. J'aime aussi la jch- 
nesse de ce siècle qui se cherche avant de donner nos 
sance à me tradition qui trouve son apogée’ avec 

et Lull. J'aime encore le saveur de'le 


répété. » ϑ 
φὴς 7 P Es DE 
LE ‘ODILE QUIROT.:: 
ἃ Vient de William Christis Sonate de 
textes sur ju. 


rend Bien ἴα + Ron Le πος der fm 
passion, εἰ di 
Ac ds Area (A. ΠΕΣ ts D) . 


4 Lire le catique de Jacques Lonchanpt (6 Mondé δα 
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